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UN VAISSEAU
CN ~N Ai

EST DETRUIT
(Presse ansocite}

COPENHAGUE, 8. — Un vapeur
non identifié a été détruit ce matin
au large de l'île danoise d’Aeroe, au
sud de Funen. Les observateurs
croient que le vaisseau est un cargo
allemand et que tous les membres
de l'équipage ont péri. Les auto-
rités maritimes expriment l’opin:on
qu'une mine à la dérive a été la
cause de l'accident.

Le combat fait rage sur la frontière
de l'ouest. L'armée française

fait des progrès.

L'ARTILLERIE TONNE

Le Royal Air Force coopère avec les
troupes françaises. Accueil en-
thousiaste aux ‘’Tommies”’.

LES POLONAISTIENNENT Une lettre

(Presse canadienne) du Roi d
Les troupes francaises pénétraient plus M King

 

 

avant sur le territoire allemand aujourd’hui ;
pendant que celles du Reich continuaient
leur avance dans la direction de Varsovie.

Un communiqué français disait: “Nous.
avons réussi à faire avancer nos troupes dans
certains secteurs et avons fortifié nos posi-
tions dans d’autres.”

De son côté, un communiqué allemand
annonçait la retraite des forces polonaises
au-delà de la Vistule, mais n’indiquait pas
que les Allemands avaient pu traverser ce Palais de Buckingham.
fleuve ni la rivière Bug, endroits qui sont 1es ‘yon cher premice ministre,
mieux protégés de la Pologne. L raiconsacrétoutmontempsÀla

_ Le Grand Quartier-général Français a brioeneaccumulésdwenmon
déclaré que le Reich avait dû envoyer de NOU- soyez trouvé dans le même cas de-
velles troupes sur sa frontière de l’Ouest face Pandene vouonetardedn
à la Ligne Maginot. On croit que l'attaque | ‘antageà vousexprimer commeJe |
française sur la Ligne Siegfried est pour ‘vos collègues de mon Gouverne-
exercer une diversion sur l’armée allemande Mélévanes“quevousavez apportés |
l’obligeant à dégarnir son front polonais pour VX,PTéparetrs demonrécent!
défendre sa frontière ouest. dons compte des lourdes respon-

. sabilités qu'une telle visite impose
Du poste de T. S. F. de Varsovie est ve-

nue la nouvelle que les Polonais étaient déci-
dés a faire de leur capitale une nouvelle Ma-
drid et que même la Pologne prendrait l’of-
fensive bientôt. La même nouvelle indiquait
que les forces polonaises de l’air étaient in-
tactes.

On note également un raid aérien sur
l’ile allemandede Sylt près des côtes du Dane-
mark. Les avions anglais ont réussi à lancer
encore 3.500.000 pamphlets en Allemagne.

À Berlin, on a accueilli aujourd’hui méme |
les premiers convois de blessés venus du
front; on dirigea ces blessés dans diver hô-,
pitaux de la capitale dès leur arrivée.

 

La lettre de remerciements que le
roi George VI a adressée au pre-
"mier ministre Mackenzie King à
l'issue de son voyage triomphal au
Canada au début de l’été, fera dé-
sormais partie des documents his-
toriques conservés dans les archi-
ves du Dominion. Voilà ce qu'a an-
noncé, hier après-midi, M, Macken-
zle King en déposant une copie de
cette lettre sur la table de la Cham-
bre des Communes afin qu'on puis-
:se l'inscrire dans les procès-verbaux,

La lettre de remerciements de Sa
Majesté se lit comme suit:   

 

acquitté de ces fonctions. Il faut
attribuer en très grande partie le
succès incontestable de l'événement
à l'habileté qui a caractérisé l'éla-
 

(Suite à la 14ième page)
re

De nombreux changements

ecclésiastiques
 

Par décision de S. E. Mgr Guil-
laume Forbes. on annonce de l’ar-
chevéché les changements ecclé-
s‘astiques suivants:

M. l'abbé Louis Ranger. vicaire
à la Cathédrale. est nommé vicaire
à Chénévilie: M. l'abbé Albert Tit-
tly, vicaire à Chénéville, devient
vicaire à Ste-Bernadette de Hull;
M. l'abbé Louis-Eugène Bélanger,
vicaire à la Cathédrale, sera vicaire
à St-Oharles; M. l'abbé Félicien-
Marc Raymond, vicaire à St-Char-

lles, devient vicaire à la Cathédrale:
|M. l'abbé Henri Bélanger, vicaire
ja Thurso, est nommé vicaire à Em-
brun: M. l'abbé Réogène Lacasse,

| vicaire à Embrun, est nomrhé vi-
;caire à Thurso; M. s'abbé Francis
; Brennan. desservant de Darling,|

 

 

Suite à ia 5ème page

$16.454.120 pour la
défense et d’autres

 
mesures connexes

Le premier ministre Macken-
tie King a déposé hier après-
midi, à ia Charsbre des Com-
munes, trente-six arretés-en-
conseil relatifs aux prparatifs
de la défense du Canada et au-
tres mesures connexes. En ver-
tu de ces arrétés-en-conseil, il

a été dépensé la somme de $16.-
454.000. Certains décrets mi-
nisteriels concernant l'interne-
ment des étrangers, nationaux
de pays ennemis: la nomination |
du commissaire de la Gendarme- |
rie royale d'u Canada au poste de

régistraire général des étrangers
de pays ennemis et la censure. ; réglement concernant
Les depenses se divisent comme | 12 price en vertu de l'article 63 de .

suit: 38.918.830 pour le service na-: = en milice: ‘
val, l'armée de l'air et la milice; &chats d'avions mulltaires et d'ac-;
81.433.000 pour payer, durant trente | Cessoires d'aviation au montant de;
jours, le transport eof les rations $7-500.000;
de la milice: $5.345.590 pour mettre contrôle de la marine marchande; |
les forces permanentes actives et, mandat du gouverneur pour $l.= |
l'armée de l'air sur plein pied en: 433.000 couvrant: les dépenses, du-
temps de paix; $336.600 pour dé- rant trente jours, du personnel de‘

 

 

tralnement de la force auxiliaire de
I'air; $150 000 contre les attaques ae-
riennes; $50.000 relativement à l'em-
plot de civils pour occupation d'ur-

: gence.
i

 

LES 36 ARFETES

; M. Mackenzie King ont trait aux dé- ;
jpenses et aux mesures d'urgences
suivantes:

émission d'Un matdat spécial du.
fotiverneur général au montant de ;
$8.918.930 pour ie service naval;

| militaire et aérien:

l'appel de

l'heure normale

Les artétés-en-consell dposés par Samedi. le 23

devient vicaire à St-Patrice et M.
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GENERAL ANGLAIS A L'EXTERIEUR DE L'AMBASSADE ALLEMANDE. —
Cette photographie représente le général Sir EDMUND IRONSIDE, récem-
ment nommé chef de l'état-major britannique, pessont devant l'ambassode

allemande, fermée il y a quelques jeurs, à Londres. Le général (à droite)

tient à la main son casque d'acier et son masque a gox.

 

La confection de notre
journal à ete retardee par Ltd'avis qu'endes rompsae | pas dévoilé les détails de la politique gouvernementale sur la

deux contre - temps
Nous prions nos lecteurs de tenir compte, dans 'appré- mission au gouvernement. Toute- nairement préséance aux motions

ciation de nos éditions d’aujourd’hui, dé deux contre-temps | fois M. Mackenzie King n'a accep- "des députés et aux bills privés. Ce

! qui ont retardé et nos rédacteurs et notre atelier.
| types de la Canadian Press ont eu une panne de deux heures,

;ce matin, et plus tard dans la matinée, nos machines ont été i nances en la

Les télé-

réduites à une longue inaction par une panne d’électricité.

 

La retraite des Polonais a“keteur,qewom

un but stratégique
BUDAPEST. 8.— Le poste de ra- silencieux pendant toute la journe Mon cher premier ministre.

aux ministres et nous apprécions dio de Varsovie, silencieux hier, a ' d'hier. et le poste de Lwow (Lem-'

hautement la façon dont on s'est ’irradié aujourd'hui un message di- berg) fut le seul à fonctionner en ‘efforcé, depuis un
sant que l'offensive de l'armée polo-
naise est encore à venir.

“La présente retraite, dit le mes-, lemands n’ont capturé que 1.500 Po- ‘qui m'incombaient à titre de mi-
:lonais pendant la première semaine|sage, se fait pour des fins straté-

giques. La guerre sera longue. Les

Polonais ne capituleront pas. Nous
combattrons jusquà la fin. La

flottille aérienne polonaise est in-
tacte. Le monde comprendra cela
avant longtemps.”

L'annonceur demande à tous les
citoyens d'aider à la fortifier Var-

sovie et déclare qu'elie sera défendue
de la même manière que le fut Ma-

drid par la république espagnole.
tMadrid, capitale de l'Espagne

républicaine, fut assiégée par les d'hui le premier programme inter- {que temns. Il est donc évident que
nationalistes pendant plus de deux

ans et sa chute coïncida avec la fin

de la guerre civile espagnole:.
(Le poste de radio de Varsovie [ut Turin, Italie, à 1 h. cet après-midi.

aCIOgne.)
Le message dit de plus que les Al-

de la guerre et que le nombre des
; morts et des blesés est très peu
considérable.

(Le commandement supérieur al-
.lemand annonçait hier à Berlin que
' 26.000 Polonais avaient été faits
| prisonniers’.
pe

UN PROGRAMME INTERNATIO-
: NAL DE LA BBC

LONDRES, 8. — La British Broad-
casting Corporation anonce aujour-

| national par radio, depuis que la
| guerre est déclarée. C'est un con-

*cert d'orchestre de 45 minutes, de

 

Hertzog dit que les intérêts
sud-africains ne sont pas en
Jeu dans la guerre actuelle

I'abbé Thomas-Alexander Kiggins, | Une attaque contre le nouveau premier ministre de
vicaire à St-Sacrement, desservira

* Darling.
rm

Retour à

Otiawa reviendra à l'heure
normale à minuit, le samedi 23

septembre, en même temps que
là plupart des grandes villes du
Canada, et en même temps que
les chemins de fer abandonnent

leurs horaires d'été,
Par exception, le changement

n'aura pas lieu le dernier sa-
medi de septembre. qui tombe
cette année le 30.

 

Courrier transatlantique |
 

l'Afrique du sud,

(P. C.-Reuter)

LE CAP, Afrique du sud. Je. 8 —
[Le général Hertzor. qui fut obligé

“de renoncer à ses fonctions de pre.
“mmier ministre

.d'assemblée rejeta sa politique de
Jorsque la chambre

neutralité dans la guerre européen-

ne, a déclars hier que pas méme les

Intérêts euberdonnée de l'union sud-
africaine ne sunt en jeg (dans le

nouveau confiit.

La déclaration, adresse aux
“chers citoyens de l'Afrique Ju sud

et aux fils et aux filles de ce ter-
| rituire” attague le nouveau premier|
ministre. le général Jan Smuts, qui

"a ralll¢ l'union de manière qu'elle!
appule la tirande-Firetagne.

“Comme réaultat de la mution du! dans ou en dehors des rancs du
général

politique. de coopération avee Ja

Grænde-Bretagne), dit la déclara-

| tion, l'Union a été entraînée dans Ir: | mande suivante:

le général Smuts.

intérêts sutordennes de l'Union nr

sont pas en jeu.

| En agissant ainsi, le général

| Emuts à non geulement divisé irré.
vocahlement le parti uni de fond en
comble. mais i] a ausrendu -ullz
la liberté de la nation.
“Tout le monde doit comprendre

 

 

| clairement que l'action la plus dé!
{ terminées de la part de tous les pa-

| triotes africains, de langue angine
| ou de langue hollandaise, peu: sau-
vegarder cette liberté et >n même

j temps nous empêcher d'être entrai-
nés davantage dans la guerre”

1e général Hertzog a déciaré que
le premier pas à faire actuellement
Était l'organisation et la ronsolida-

| tion des forces de tout s les persone.

| nes favorablement disanosées. cn de-

l appartenaient).

1, général Hertzog a fait la de-
Dana tout ..p que

frayer le transport des effectifs de |A milice, du transport. des rations. | jusensuote,cgnemens suspendu | confit entopéun pour la «ele ral- vous frites. et dans tout ce que
l'armée dr l'ai an littoral de l'est
1 payer. durant trente jours, \'en- «Suite à ia lalème page)

 

Sur le Pan-Ame-tzan Cinper la Soe.
vec lermiure à 17 * 13 du marta Le
8 eprmbre

son que la GrandeeBreturne a fe
l'An agne ser

veelne des

clare Ia guerre

une Guestion pb

vous dites Avitez re “ui

méne semble:

A constiutiognet,

pois

être on acte anile

 

Au cours du débat sur le
discours du trone, M. King
fera une déclaration
 

Le Canada déclarera-t-il immédiate-
ment la guerre à l'Allemagne?

DES AVIONS

AU JUTLAND
ILS NE FONT CEPENDANT QUE
LANCER DE LA PROPAGANDE. ARRETES MINISTERIELS

L'ouverture de la session spéciale, à
3 h. hier après-midi, manquait

d'apparat.

LETTRE DU ROI

 

(Presse associée)
COPENHAGUE,le 8— Le sud du;

Jutland, qui a été bombardé ncn
intentionnellement lundi, alors que
deux personnes perdirent la vie et
qu'une vingtaine d'autres furent
blessées, a encore été visité hier,
soir par des avions. mais cette fois
ils se sont bornés à lancer des feuil-
lets de propagande engageant les

Allemands à secouer le joug du ré-,
gime de Hitler. i

{Des avions anglais ont fait desi

envolées pour lancer de semblables Les délibérations de la session de guerre qui s'est ou-

fascicules en territoire allemand).! verte sans beaucoup d'apparat. hier. sont ajournées
[jusqu'à 3 heures cet après-midi alors que commencera le

L q démission esours du Trône tant au sénat qu'à la Chambre

.

de Dunning
— ainsi que des arrêtés ministériels passés par le gouverne-

La procédure parlementaire de la séance d'inauguration

|

Le premier ministre Mackenzie | ment pour pourvoir aux conditions de guerre et à la dé-

 

 

 
,a duré un peu plus d'une heure. Elle a compris la lecture

i du discours du Trône par le gouverneur général. la déposition

“de la correspondance relative à la déclaration de la guerre

King a accepté la démisison de |
l'hon. Charles Dunning comme mi- fense du Canada. ;

Comme nous le disions, hiier, le discours du Trône n'a

tels que ceux que nous traversons. | question de la participation du Canada a la guerre contre
il ne pourait laisser plus longtemps: l’Allemagne
"vacant dans le cabinet un postes d'u |

ne telle Importance. On sait que Le premier mipistre a donne un
c'est le 21 juillet dernier que M.\avis de notion afin de suspendre
|Dunning a adressé sa lettre de dé- {tous les réglements donnant ordi-

Les observateurs politiques de
vieille date qui ont assisté à l’ou-

verture de la session de guerre
le 18 août 1914, ont déclaré que
Ja journée d'hier avait été toute

ité cette démission que mardi. Il an-, qui signifie que l'on ne discutera différente.
;nonçait €n même teinps la nomina- pratiquement que des affaires du En 1914 il existait une exci-

{tion du nouveau ministre des fi- gouvernement pendant toute la tation considérable sur la col-

 

personne de l'hon. J. | durée de la session. line parlementaire. Les députés
{L. Ralston. Le premier ministre a On s'attend que. dans le dé- ne cachailent qu’ils étalent en
tarde aussi longtemps à accepter | bat sur le discours du Trône qui proie à une grande tension
‘la démision de M. Dunning. parce ©ommencera cet après-midi, M. nerveuse.

Mackenzie King fasse une dé-
claration explicite de la politique
du gouvernement concernant la
participation du Canada au con-
tlit européen.

Les députés se demandent egu-
lement si le Canada, à titre de
nation libre du Commonwealth
britannique, déclarera formellement

] lla guerre à l'Allemagne. Il se peut
Je me sus gue le parlement assume que le

an, de refaire. Canada est automatiquement en
pendant négliger ; guerre avec tout pays en guerre

les responsabilités |avec la Grande-Bretagne. Il cs!
| possible aussi que l'on élucide ce

nistre des finances, De concert a- {point aujourd'hui.

Mais, hier, l'excitation était re-
duite au minimum dans les cor-
ridors et les couloirs. Les parlc-
mentaires semblaient accepter la

guerre avec le plus grand fleg-
me,

: voilé la correspondance déposée, hier

:à la Chambre des Communes.

‘LA DEMISSION DE DUNNING

; Voici la lettre de démission de M.
"Dunning; (suite a la 14ièmapage)

Ottawa, le 21 juillet, 1939 | rmtm

DERNIERE HEURE.

LES ALLEMANDS

À VARSOVIE*

Comme vous le savez,

‘ma santé sans ce

les devoirs et

| vee mes collègues du cabinet, vous Le discours du Trône, tout en

avez täché autant que possible d'en rotant que l'on présenterait un (Presse Associée)
alléger le fardeau. et ce n'est que! budget pour parer aux dépenses BERLIN, le 8. — Le commande-

| grâce à votre généreux appui que

‘j'ai pu poursuivre l'exercice de mes
i fonctions.

Les médecins

causées par l'état de guerre actuel. ment supérieur allemand annonce
ne dit pas toutefois de façon pré- aujourd'hui qu'une unité de l'armée
c'se que le Canada est en guerre. allemande s'est frayé une entrée

consultés ABSENCE D'APPARAT | dans Varsovie. à 5 h. 15 p.m… (midi
m'ont affirmé nettement que je, Malgré que l'ouverture du parle- et 15 p.m, heure avancée de l’est).
pourrais escompter une guérison ‘ment ait eu lieu selon la formule : La nouvele dit qu'il s'agit d’une uni-
! complète à condition de me libé- ; traditionnelle. elle manquait de ‘té de troupes motorisées (on présu-

(rer de toute responsabilité et de tes Soutumier. a publicaune formation de chars
, ê motorisés).

cesser tout travail pendant quel- séance d'inauguration des Chambres On rapporte aussi que les troupes

jà cause des restrictions imposées ont atteint Nadarrzyn, à 12 milles
pour l'admission des gens dans ‘es |au sud-ouest de la capitale de la
; tribunes publiques ou réservées. Pologne.

M. King a déposé un livre
- blanc sur les derniers

événements

que j'ai

je ne saurais supporter la fatigue

‘qu'entraîne une rampagne électors-

le.

 
 

(Suite À la page 14)
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XV
Le ministre Mackenzie

Il a plu en plusieurs endroits de-
puis Winnipeg jusqu'aux provinces
maritimes. et il a fait beau dans la
; Saskatchewan et la plupart des ré-
i gions de l'Alberta. Le temps a été
un peu plus chaud dans ia plus
grande partie de l'Ontario, mais il
‘continue à être frais dans le Québec
‘et les provinces maritimes.

Nord d'Ontario. -- Frais et incer-
(tain. averses. Samedi—  Partielle-
“ment nuageux ei frais.

Vallée de l'Outaouais et haut du
; St-Laurent, Surtout nuageux,
| averses çà et là Samedi. - Vents

ou frais partielirment: Miodérés
|; nuageux et frais
| Maximum hier 71
| Minimum ‘nuit. 28
; A 8h. ce matin: —
! Dawson 32; Aklovik 36, Simyson
138; Smith 38: Prince Rupert 50;
Victoria 50; Jasper #4. Calgary 48:
Edmonton 35; Saskatoon 42; Prin-

| ce Albert 46: Churchil 46; Brenh-
1 don 42; Winnipeg, 42; Kenora 44;
Moosonee 66: Sault 8tc-Marie 57;

Smuts (qui favorise une; parti uni (auquel Hertzn, et Smuts | London 73: Toronto 64: Kingston.

70; Ottawa, €9; Montréal, 56: Mou-
‘cet 42: Québec. 54; St-Jean. 55: :
1

 

premier

King a déposé. hier après-midi, à
la Chambre des Communes, un Li-
vre blanc renfermant la correspun-
dance relative à la déclaration de
la guerre.

Tout le contenu de ce document
historique a déja paru dans les
journaux à divers intervalies. La

majeure partie a été réimprimée du
Livre blanc du gouvernement bri-
tannique déposé à la Chambre des
Communes anglaise le ler aeptem-
bre. Le Livre blanc canadien a son-
mis aux députés dans une forme
compacte et officielle toutes les
communications échangées dans le
vain effort de nouer des négocia-
tions dans Je but d'apporter une
solution pacifique au différend ger-
Mmaño-puivhals.
Les seuls documents canadiens

dans cette correspondance sont les
messages de M. Mackenzie King
aux chefs des nations allemande,
polonaise et, italienre. demandant
d'apporter un réglement pacifique ù
leurs difficultés. On y remarque
aussi les réponses reçues par le
premier ministre cu Canada. Les

Moncton 46: Frædericion 59: Hail- | messages et jen réponses ont déjà
fax 55: Charlottetown 53. Detroit ‘été publiées. 11 y a plusieurs jours,
T7: Poston 62:
Miami 80: Los Ainveles 66: Nassau
8; Jacksonville 77, Tampa 78,

x

New-Yurk 68: dan: les journaux du Dominion.
i En outre des docurnents prove-

nant du Livre blanc britannique, on |

a aussi fourni aux députés cana-

diens des copies du message dd:
gouvernement anglais à l'Allemagr,

demandant la cessation des hosti-
lités et le retrait des troupes alle-
mandes de ia Pologne. puis J'ulti-«
matum britannique voulant obtenir
l'assurance que l'on prendrait cs
mesures pear dimanche dernier et
enfin la réponse allemande tenant
ja Grande-Bretagne responsable de
la guerre.
Ces textes ont été publiés a Lon-

dres À la suite de l'impression du
Livre blanc britannique.
Le Livre blanc cenadien rélmpri-

me le plan allemand en 16 points
qui projetait un réglement du dif-
férend polonais. Ce plan était in-
clus dans une note au gouverne-
ment britannique.
On a inclus ausei dans le Livre

blanc canadien la note explicative
du Livre blanc britannique ou 11 est
dit que la Pologn: avait accenté le
projet allemand comme pate ow
négociation , mals que lsmbassa-
deur polanais n'Avait été reçu par
le ministre Gex affaires étrangères
d'Allemagne que le soir du 31 août
et qu'immédiatement apiès cette
entrevue toutre les commurJentions
tentre ls Poiogne <i l'Allemagne
avalent ète rompues par le gourer-
nement allemarnii.
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| Les p emmes et les
que nous publions nous sont
com

é à lTeure mentionnée

 

gnies de radio. S'1U arrive qu'un programme ne suit pas

RAD O-CONCERTS

\
inexact, le Droit n'en peut être tenu responsable. A

r
T

renseignements radiluptivniques
transmis par les postes et les

ou qu'un renseignement soit

 

 

ÇA ET LA

REFRAINS EN VOQUE
Lucienne Deival, José Delaquer-

rière et l'orchestre de Maurice
Meerte feront entendre au concert
du vendredi, 8 à 7 h. 30 du soir,
—programme des Refrains en vo-
gue,~— les airs suivants:

Paree, ça c’est Paris! . Jose Padilla
L'orchestre

Bur la dune Learsi
Lucienne Delval, contralto

On n'a paa bescin ... G. van Parye

L'orchestre
Le printemps chante

P. de Marinier
José Delaquerrière, ténor

Un regard de femme

L'orchestre
Seule au rendez-vous ... F. Raoux

Lucienne Delval, contralto
La chapeau de Zozo .. Borel-Clerc

L'orchestre
Valse de Chopin .. arr. de P. Darck

   

410550155000

1165040001 000020

Geo, Rellsrs

José Delaquerrière, ténor
Un tout p'tit peu ........ Moretti

L’orchestre
Pour celui que jaime .... Delettre

Lucienne Delval, contralto
Pour le mouv'ment .. Ramon Sueto

L'orchestre
eer

HORAIRE |
Nous devons forcément rompter

sur les directeurs de postes pour les
programmes-horaires des émissions
radiophoniques. Il arrive quelquefois
et même trop souvent que ces rene
seignements ne nous parviennent
pas . temps. Nous conservons alors
les horaires de la semaine précéden-
te, parce que la plupart des émis-
sions sont constantes. Nous proft-
tons de l’occasion pour rappeler a
nos lecteurs que souvent les postes
changent l’heure de certaines émis-
sions et même leur en substituent
d'autres, sans nous en aviser ou en
nous agvertissant trop tard pour
nous permettre de faire les correc-
tions qui s'imposent.
Les programmes soulignés et pré-

cédés d'un astérisque constituent un
choix parmi ies meilleures émissions
de la soirée,

Vendredi sor
6 heures

@BO—A cholair.
CBF—Version française des nouvelles de

ia BBC, par M. Louis Francoeur.
ORKAO-—-No'velles. — Orgue.
CKCO—Informations.
WIZ—Informations.

6 heures 15
CBO--Informarions.
CKAC--Le Don Juan de a Chanson.
CKCO--Front Page Drama.
COBF—Version française des nouvelles de

la BBC, par M. Louis Francoeur.
OBF-—Causerie de M. Roland Beaudry.
WJZ--Orchestre,
WABC—Revue des sporu

6 heures 30
CKCO-—Howie Wing
OBO—Orchestre de danse.
COKAC—Sport-Eclair,
CBF—Iriformations.

Spots.
e philatéliste.

6 heures 45
OBO--Causerie.
CKAC-—Nouvelles.
WJZ--Lowel! Thomas
CBF—"Salon-Sllhouettes".
CKCO-—Musigque de danse,
WABO—Tennis.
W'EAF—Jchos de aports.

7 heures
CBO—Violon et plano,
CHKAC—Amos'n Andy.
CBF-—Pension Velder.
CKCO—Orchestre de Wilfrid Charette.
WEAF-—-Pleasure Time.
WJZ—Orchestre

7 heures 15
CBO—Light up and laten.
CHAC-- Variétés.
CBF—Orchestre de Wilirid Charette
WEAF-—Jesse Crawford.
WABC—Lum and Abner,

7 heures 30
CBFP—Refrains en vogue.
CKCO—Santé.
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CRO—Weekly 8ong Sheet,
WEAP-—The Reveiters
WIZ—Jimmy Walter. commutateur.

7 heures 45
OKCO—Piano.
CKAC—Trio Markowski.
WEAP—Causerie.
WozOrchestre
ABC—Prof. Quis,

CBF-—Causerie de M Edouard Herriot.
8 heures

WJZ2Z-—NBC Jamborée.
OKAC—C'eat la vie.
CBO-—Miss Trent's Children.
CKCO-—Ports of Call.
SCBF—C'est la vie.
WEAP—Orchestre.
WABC—Burope at play.

8 heures 30
CKAC—Le temps, c'est de l'argent.
WABC—Eurns and Alen
OBO-—Bérénade acadienne.
OBF—Radio-journal.
WJZ--Don't forget.
CKCO—Chant

9 heures
CBO—Make mine music.
“WABC—Make mine music.
CBF—Heure de (a Valse.
CKCO-—Town crier.
CKAC—Make mine music.
W.JZ-—Plantation party.

—Waltz time.

9 heures 30
CBO—Musique populaire,
CKCO-—Trio Instrumental.
WJZ—Harry Horlick et orchestre,
CBF-—Musiqus populaire,
WEAF—Drame.
CKAC--Orchestre.
WABC—First Nighter.

10 heures
wWEAF—Sérénade
CKCO-Orches.re de danse.
OKAC—Orchestre.
OBF—Chefs d'oeuvre du piano.
CBO-—Revue des sports.
WABC—Grand Central Station, drame.
WJZ—Concert.

10 heures 15
CKCH+—A choisir,
ORAC—Gens intéressants.
CBO—Causerle

10 heures 30
CBO—Orchestre.
WABC—Belleve It or not.
CKAC—Orchestre populaire,
CKCO—Nouvelles at sport.
CBECauserle de M. Jacques de Lacre-

elle.
WJZ—Horace Heidt.
WEAF—America Unlimited.

10 heures 45
OKCO—Urchestre de aanse.
CKAC—Orchestre.
CBF—L'orchestre d'Henry Weber,

11 heures
CBO--Chant.
WEAP-—-Orcnestre de danse.
CRKAC—Inforinations sportives.
CBO—Informatiohs.
CBF—Informations
WJZ—Informations.

11 heures 15
CKAC-—Orchestre
CBF—Urchestre de danse.
WEAF—Orchestre de aanse.
CBO—Pianiste.
WJZ—Orchestre,
WABC—Orchestre.

11 heures 30
CKAC—Orchestre ae aanae.
CBO—Orchestre de danse.
WJZ—Orch de danre
WABO—Orchestre
CBF—Orcnestre de danse.
WEAF—Orchestre de danse.

Minuit
WJZ—Orchestre.
CKAC—-Orcnestre de danse.
WEAF—Orchestre de danse
WABG—Orchestre de danse.
CBF—Orchestre de uanse.

Minuit 30
WEAF-—Orchestre de danse.
CKAC—Orchestre de dunse.
WABC—Orchestre de danse,
WJZ—Orchestre de danse.

Samedi matin
CBO-—UI! AWA

T.45—Concert.
8.00—Informations.
8.15—Emission protestante.
8.30—Rise and shine.
9.00-—Breakfast Club
10.00—Les soeurs Morin.
10.03—-8wing serenade,
10.15—Amanda Show.
10.45—Variétés.
11.00—Symphonies.
12.00—Luig! Romanelll et son orchestre.
12.30—Informations.
12.45—8ketch.
1.00—Chant.
1.15—~Informations.
danse,

1.30—Variétés.
2,00—Musique populaire.
2.30—London calling.
245—London calling.
3.15—London calling.
4.00—Club matinee,
5.00—Ceitic Celidih.
5.30—Orchestre de danse.

Interméde de   

543—Cotes ds ja Bourse.
CMAC-—- NAME L130

9.30-—Nouvelles.
9.45—-Mouveautés instrumentales.
10.00--Anmsociation canadtenne-trançeise

des eveug'es.
10.18—A choisir.
10 30—Berenade (C.B.8.)
11 00—Quatuor à cordes Dorias.
31.15—Quatuor à cordes.
11.30—Balle de concert.
12.00—Allons, c'est parisien |
12.15-—Causerie agricale.
12.30—Balle de concert Columbis.
1.00—Cours de Dourss.
1.18—Informations.
1.30—Le monde féminin.
1.45—ous les tropiques.
2.00—Interméde classique,
à 30—Brush Creek Follies.
3.00—Merrymakers.
3.30—Orgue.
4.00—Musique populaire.
$.0—Evénements sociauæ.
4.45—Bommaire
8.00—L'neure du thé.
5.15—Sérénade estivale.
8.30—Orchestre.

CBP—MONTREAL-010
8.00—Chansonnettes.
8.15—Orchestre.
8.30—Radio-journal.
8.45—Chansonnettes.
2.00—Intermède musical. — 8.05-—Ohant.
9.15—Orchestre.
9.45—Quatuor vocal,
10.00—Concert vocal.
10.15—Le quart d'heures de...
10.30— Chant.
10.45—Chansonnettes françaises.
11.00—Quatuor vocal {(N.B.C.)
11.15—Chansonnetles.
11.30—Chansonnettes francaises.

“{ 11,45—Chansonnettes.
12.00—Luigi Romanellt,
12.30—Radio-Journal
12.35—Trio Al Gilbert.
1.00—Chant.
1.15—Trio.
1.30—Vaughhn Munroe, baryton.
145—Chants slaves.

+*2.00-—Réveil rural.
2.15—Chansonnettes.
2.30—‘ Golden Melodies"
3.00—Matinee in Rhythm
3.30—Orchestre.
4.00—Concert.
4 30—Orchestre populaire.
5.00—Orchestre de danse.
5.30—Nouvelles de la B.B.O,
5.45—Cours de ia bourse,

CKCO—OTTAWA—1810
8.06—Breakfast Club.
9.00—Fanfare.
10.00—-Morning Chapel.
10.15—Gypsy strings.
10.50—Ballañes familières.
11.00—Valses,
11.15~Variétés.
11.30—Morning Medley.
12.00—A choisir.
12.30—A choisir.
12.40—~Nouvelles,
12.45—"Trio.
1. Orchestre de danse.
115—Trio Joyce.
1.30—Voyage en musiqus.
1.45—Amérique latine,
2.00—Heure symphonique,
3.00—Matinée.
3.30—-Pour les dames.
3.45—Fanfare.
4.00—Harrnonies hawaïennes.
4.15—Chant.
4.30—Musique populaire.
5.00—Orchestra de danse.
545—Cours de la bourse.

(N.B.C.).

Samedi soir
6 heures

CKOO—Informations.
CBO—Orchestre de danse,
CKAC—Progrés civique.
CBF—Informations, par Louls Fran-

coeur.
WEAF—Programme variété.
WJZ-—Informnations — 6.05—El Chico.

6 heures 15
CKRAC-—GOrchestre.
CRF—Disques.
CBO—Informations
WABC—Revue des sports.
CKCO—Orchestre.

6 heures 30
CBO—Orchestre.
CKCO—Variétés.
CBF—Ic! l'on chante.
CBO—Ici l'on chante.
WJZ—Conte d'enfants.
WABC—A choisir.
WEAF—L'art de vivre. eauserie,

7 heures
CKCO-—Little Review,
CBO—Orchestre
OKAC-—Volutes de rêves,
CBF-—Fémina
WEAF-—Orchestre.
WABC—Americans at work.

7 heures 15
CKAC—Un quart d'heure

7 heures 30
CBO—Musique.
CKAC—Michael Loring présente...
CBF—Le 3e centenaire de l'Hôtel-Dieu.
WABC—Melody Club.
CKCO—Plano.
WJZ—Uncle Jim,
WEAF—Orchestre.

7 heures 45
CBF—A choisir. .
CKAC-—Orgue et piano.
CKCO—Jungle Jim.
CBO—Orchestre.
WEAF—Orchestre.

8 heures
CKAC—County Seat.
CKCO—What do you know.
WEAF—Dick Tracy.
WABC—Country seat.
WJZ—Orchestre,
CBO—Orchestre,
CBF—Orchestre.

8 heures 15
CBF—Orchestre.
CBO—-Politique étrangère de l’Allema-

gne.
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Voltigeant affairées de fleur en fleur, les abeilles transportent le pollen qui
féconde la graine. Mais les fleurs de tabac n'ont pas besoin d’abeilles: elles
font elles-mêmes leur pollinisation. Et c’est heureux pour les experts en
culture du tabac, car ils peuvent attacher dans un sac une tête fleurissante
sans la condamner à la stérilité perpétuelle et établie ainsi une famille de
tabac “pur sang” sans crainte qu’une abeille butineuse vienne créer de
mésalliance.

Depuis que Colomb découvrit la plante du tabac, l’on en a développé des
centaines de variétés, chacune avec feuilles de dimensions, de texture, de
saveur et d’arome particuliers. Les feuilles turques, par exemple, tiendront
dans la main d'un bébé, tandis qu’une feuille de Burley couvrirait le bébé
presque entier.

Le sol et le climat ont de curieux effets sur le tabac qui est l’une des plantes
les plus capricieuses au monde. Depuis la graine, qui est la plus petite qui se
vegde dans le commerce, jusqu'à la cigarette finie, en passant par la culture,
la récolte et le traitement, le tabac demande à être manipulé aussi délicate-
ment qu'un bébé royal. Votre marque Imperial favorite ne varie jamais quant
à la saveur et à I'arome. C'est parce que la Compagnie laisse miirir en entre
pôt pendant des années un stock adéquat de plusieurs variétés de feuilles
pour les faire mélanger par des experts qui ont consacré plusieurs années à
perfectionner leur art

IMPERIAL TOBACCO COMPANY OF CANADA. LIMITED

 

| WBAF-—Orcn de danse
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=— Vendredi le 8 sept, wom
Direction. Amérique du Nord

ét Amérique trele.
LO: 28 m. 24 — 11.888 Kec.

25 m. 60 — 11,718 Ke.
8h 30-—Concert de musique ensegia-

trée,
10 h. 15—Informations en français. Cours

coloniaux Cours des changes.
10 h. 46—Musique enregistrée.
11h. —Informations en anglais
13 hh. 20--Musique erregistrée.
11n 25—Courrier de F.ance: Le vie à

Paris (en engie:s).
11 h.40-—Informaitons en allemand.
12h. —Revue de presse en anglais.
12 n. 15—Pin de l'émission.

LES ONDES COURTES
— Vendredi le 8 sept. —

BERLIN —+ 5 h, du soir — L'Allemagne
comme Je la vois. — DJD, 11.77 meg.,
4 m.

LONDRES — 6 h. 30 du soir — Orches-
tre du Nord de l'Irlande. —, GBF,
15.14 meg., 198 m.; GBD, 11.75 meg..
255 m.; GBB, 951 meg, 31.83 m.

BERLIN — 6 h. 45 du soir — Méludies
sontemporaines. — DJD, 11.77 mog.
4m.

PRAGUE — 6 h. 55 du soir — Musique.
LRAA, 15.23 meg., 18.7 m.  

 

ROME — 7 h. 30 du roir — Informa-  ‘slon et musique, — JZX. 15.16 meg.
tions en anglais; invité; Amy Ber- 8.7 m. $ “ ve

8 heures 30 x *
CRACO—-Let's join the band.
CRKCO—A choisir,
w vaion time.
CBF—Relais des îles Hawal.
CBO—Musio you ide to hear
WJZ--Brent House.
WABC—Lat's join the band.

heures
WJZ--Nationa! Barn Dance.
CKCO—Town crier.
CKAC—Radio-théAtre.
$CBF—A l'hôtel-Dieu — Rétrospeetive

sonore de la Fête des Pauvres.
WEAF— Vox pop.
WABC—Chant.
CBO—Orchestre.

9 heures 30
CBO—Piantate.
OKAC-—Les diables rouges.
CBF—Musique militaire,
OKCO—Orgue.
WEAF—Piêces d'Odoaler.

10 heures
WEAF—Benny Goodman,
CKCO—Orghestre de danse.
OBF—Orchestre de danse,
CKAC—Donnez-moi une chance. ‘
sCBO—Cordes symphoniques,

10 heures 15
WABC—Man about Hollywood,
WJZ—~A cholsir,
CKAC—Oourt of retiections.

10 heures 30
CBO—Orchestre.
CBF—Cordes symphoniques.
WEAP—Orcheatre.
CKCO—Nouvelies st aport.
WJZ—Manoeuvres militaires.

10 heures 45
CRAC—Radio-activites
CKCO-——Orchestre de danse
WABC—Armchelr Adventures,

11 heures
CBP-—Informations.
gros aformations. ;
> —Informations sportives.
WIJZE—Informations.
WEAF—Informations.

11 heures 15
TKAC—Orchestre de danse.
OBF--Orchestre de danse.
CBO—Variétés.
WABO—Orchestre.

11 heures 30
CBP--Orchestre de danse.
WEAF—Orchestre de danse.
CRAC—Orchestre de danse.
CBO—Orchestre de dunse.

Minuit
CKAC WABC—Orchestre de dar.se.

Minuit 30
WABC-CKAC—jusqu'a 2 heures—Orches-

tres de danse.
WJZ—Orchestre de Canse.
WEAF--Orchestre de danse.

rteelfen eres
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Vendredi, le 8 sept., 1939
AU CENTRE

“l Stole a Million”
George Raft travaille fort: il con-

duit un taxi, Cependant, il réve d’a-
voir sa propre automobile, I1 réus-
sit à donner une bonne somme sur
un véhicyle: mais le propriétaire
réclame d'autre argent pour les as-
surances. Cette réclamation l’irrite
tellement qu'il frappe l'homme et
reprend son argent. Et c'est l'ar-

restation, la prison, puls la fuite.
Il tombe entre les mains de voleurs
d'où il réussit À se sauver de nou-
veau. Mais voilà qu’il rencontre
Claire Trevor. A première vue, il

l'aime. 11 joue aux dés et gagne,
achète un garage et épouse celle
qu’il aime. Suit un an de fidelité.
La police à cependant trouvé ses
traces. Il veut s'évader. Avant de
partir, 11 demande de l'argent à son

assistant qui refuse. Désespéré, 11 se
tourne vers le crime afin de don-
ner un peu plus À sa femme et son

enfant. La police le poursuit tou-
jours. Sa femme l'engage à se ren-

dre, M l'écoute. Mais au moment de

s'exécuter, il change d'idée et dis-
Mais la police le rejoint,

I'abat et il meurt.
Cette pièce a de quoi énerver une

grande partie des auditeurs. Le
crime répondant à l'argent est dé-
primant. L'héroïne, cependant attire
notre sympathie. Non visible pour
auditoire d'enfants et d'adolescents.

Adultes.
LA FEMME DU BOULANGER
Quand MARCEL PAGNOL met la

main à la pâte d'un film, on peut
être généralement assuré du succès.
“La femme du boulanger”, dont
l'auteur est cette fois Giono, mais
dont la réalisation a été assurée par
Pagnol, est tune grande comédie que
MOLIERE lui-même ne dédaigne-
rait pas de signer.

C'est une histoire très simple et
trés humaine. Un boulanger vient
s'installer dans un petit village en
montagne, avec sa femme, jolie et
beaucoup plus jeune qui lui. Un air
de guitare joué habilement sous les
fenêtres de la boulangère par un
beau soir d’été et la voilà partie avec
le guitariste. Désespoir du boulanger
qui, privé de son soutien, perd coeur
à l'ouvrage et ne veut plus cuire le
pain. On Je voit alors traîner sa
peine au cabaret du village et, par-
fois, la noyer assez volontiers dans
le vin ou, encore, dormir dans son
pétrin — sans jeu de mots.
Pendant ce temps, le pain ne se

fait plus. Justement alarmés, et sen-
tant une disette prochaine, les villa-
geois décident de rechercher la fem-
me du boulanger et de la lui rame-
ner. C'est désormais l’œuvre à la-
quelle chacun s'emploie. le Curé en
tête. cur lui aussi à hâte de man-
ger de nouveau le bon pain de mal-
tre Aimable. Le succés couronners
les efforts de chacun et le boulan-
ger. ayant retrouvé sa moitié. fera
le meilleur pain du monde, non sans
avoir fait une petite leçun à s
femme au sujet de son escapade et
lui avoir fait sentir combien elie |
l'avait blessé en s'éloignant de jul.

Cette scène vaut à elle seule tout
le film. Elle est d'une vigueur étan-
nante. RAIMU, le boulanger, déploie
durant tout ce beau film les riches-
ses de son talent extraordinaire.
GINETTE LECLERC est cette fem-
me dont les airs de guitare joués
ia nuit sous ses fenêtres suffisent à
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 la faire quitter son toit.
Le thème de la faute pardonnée |
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nardy: ‘Voix de minuit de Rome”.
— 2RO, 11.61 meg.…, 254 m, IRF.
9.83 meg. 30.5 m.

BERLIN — 7 h. 30 du soir — Vues
sonores. — DJD. 11.77 meg., 254 m.

LONDRES — 8 t. 30 du soir — “Wire
less Pappets”, orchestre variété. —
Gap, 15.16 meg., 19.3 m; GBD 11°
meg.… 255 m., GSB, 951 metz, 315
m.

PARIS — 8 h. 30 du sos — Dwques. —
TPB1l, 11.88 meg. 252 m: TPAS,
11.71 meg., 25.6 m.

CARACAS — 9 h du sir — Musique
de danse. -- YVIRC, 5.9 meg, 51.7
m.

LONDRES — 9 h. 50 du soir — Orches-
tre Empire. — G8D, 11.75 mog., 25.5
m.: G8C, 958 313 m.; GBB,
9.51 me, 315 m.

PARIS — 10 h 20 du solr — Les ailfel-
res du monde (en angais . — TPBIL,
2168 meg., 23.2 m.; TPA4, 11.71 meg.….
6m.

GUATEMALA-CITY — 11 n. du soir —
Musique de danse, ensembdiv Marim-
ba, — TGWA. 9.68

GSD, 11.75 meg.. 258 m: GBC, 9.58
meg. 31.3 m., GSB, 9.31 meg, 315
m.

TOKIO — 13 h. 45 du matin — Discur-

  

 

| Questions d’étiquette

LE BON GOÛT
Par Francine MARKEL i
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QUESTION.—J’ai une amis bien
gentille et je l'aime bien. Mais elle
est riche, elle ne travaille pas, za
vis est beaucoup plus libre que la
mienne, elle ne conçoit pas combien
toutes nos minutes sont prises au
bureau. Elle vient me surprendre,
reste longtemps à causer, sans réa-

Hser, ce semble combien elle me
dérange, combien mon travail re-
tarde et combien le patron peut
étre miécontent. Je ne voudrais

| fétait son 22e anniversaire de nais-

Mondain |
M. et Mme Arthur Malouin, M.

et Mme Elzéar Larcher, leurs deux
fils, Paul-Emile et Adélard Lar-
cher, et leurs deux filles, Milles Ma-'
rie-Jeanne et Alice Larcher, tous de

Québec, étaient de passage à Ottawa
jeudi.

 

Mille Suzanne Trudel est partie
pour Toronto aujourd'hui

Mlle Emérence Sarazin passe un
mois chez ses parents, à Embrun.

, + . .

VAILLANCOURT-HAMEL
Le 4 septembre, en l'église du

Christ-Roi, M. l'abbé Ernest Bé-
chard bénissait le“mariage de Milie
Yvonne Vaillancourt, fille de M. et
Mme Donat Vaillancourt, de St-
Ferdinand d'Halifax, 4 M. Emilien
Hamel, fils de M. et Mme Edouard
Hamel, de Hull. M. Conrad Hamel
accompagnait la mariée et M.

Edouard amel servait de témoin à
sonf ils. La mariée portait un cos-
tume tailleur gris, avec accessoires
rouge vin et une fourrure de renard
argenté. Après la cérémonie, le dé-
jeuner fut servi chez M. et Mme

Edouard Hamel,
Les nouveaux mariés partirent en-

suite pour un voyage d'un mois, au  
de-la-Madeleine, Quebec, St-Ferdi-|
nand, New-York et Washingtou. A

teur retour, M. et Mme Emilien Ha-
mel éliront domicile à Ottawa.

. s +

M. et Mme Z. Lauzon et leur fille,

Alice, de Montréal, visitent M. et-

Mme Philippe Lauzon.
- + .

M. et Mme Roméo Chénier, M. et

Mme Jules Ruel et leur fils, Gérard,

tuus de Montréal, et Mme Ferdinand

St-Jacques, de Ste-Thérèse de Bluin-

ville, visitaient ces jours derniers

M. et Mme Philippe Lauzon.
* = 8

M. et Mme Philippe Lauzon ont
rendu visite à M. et Mme I. Deniers,

de St-André-Avellin,
= * =

Une soirée avait lieu, samedi der-

nier, à la demeure de M. et Mme

A. Hubert, 208, rue Guigues, en

l'honneur de leur fils, Jean, qui

sance.
Mille Yvonne Hubert et Mlle Rita,

soeurs du héros de la fête, lui pré-

sentèrent une adresse et une bourse.
La soirée était organisée par Mme

A. Hubert et ses deux filles, Bertha

et Anita ainsi que Mlle Rhéa Cham-
pagne. Les organisatrices servirent
un superbe réveillon. Mme Rodolphe pas la blesser et pourtant, j'ai mon

emploi À sauvegarder aussi. Votre :
avis, s'il vous plait. MercL—YVET-
TE.
NEPONSE—Toute personne qui

travailla doit son temps à qui la ;
pnic. C'est une chose que ne com-
pramient pas les gens n'ayant ja-
mais été dans l'obligation de gagner
leur pain, Ii n’y a pus d’autres
moyens & vous voulez faire cesser

cette situation délicate que celui
d'avertir votre amie. Dites-le lui
le plus délicatement possible, mais
laisses-lui entendre que votre pa-
tron n'aime pas les visites person-
nelles aux employés sous prétexte
que cela leur fait perdre du temps.
Exprimez-lui votre regret et invi-
tez-la pour une visite chez vous. La
méme délicatesse devrait étre sui-
vie pour les téléphones trop longs
et trop personnels qui n’ont pus

on remarquait:

“Tony” Bordeleau fit de la musique.
Au nombre des invités présents,

M. et Mme G. Champagne, M. et
Mme D. Lafrenière, Sr. M. et Mme
D. Lafrenière, Jr, M. et Mme A. Hu-
bert, M. et Mme R. Shrybert, M. O.
Nadon, Mlle B. Lafreniére, M. M.
Villeneuve. Irène Champagne, M.
Doyron, Rhéa Champagne, Jean
Hubert, G. Gingras, Lionel Lévesque
Léona Audette Lucien Demers, Ber-
tha Gingras, Wilfrid Champagne,
L. Gingras, Marcel et Anita Hubert,
Albert Lagacé, Gilberte Bazinet, Ro-
dolphe Bordeleau, Rolande Côté,
Victor Champagne, Simone Grat-
ton, Wilfrid Lafreniére, Mlle Bou-
dreault, Roland Nadon, Annette Pa-
gé, Edgar Paradis, Anna Pagé, Gé-
rard Marier, Mlle B. Champagne,
Maurice Boucher, Bertha Hubert,
J.-M. Rodrigue, Jeannette Crête,
Alfred Côté, Fernand Shryhert, Wil- leur raison d’être dans tin bureau.

Il y a même certaines maisons où
les téléphones personnels sont in-
terdits. C'est parce qu’il y a eu
des abus de ce côté-là qu'on a dû |
en venir là.

  

plus populaires que l'on puisse trai-
ter tant dans le roman qu'au théâ-
tre, qu’au cinéma. Giono et Pagnol
ont su l’exploiter avec vérité, hu-
mour et profondeur. On ne s'ennuie-
ya pas à aller constater par soi-
même avec quelle maîtrise ils l'ont
fait.

M. H.
LE SOLDAT INCONNU

VOUS PARLE
Les soldats inconnu, belge, anglais,

allemand, italien, américain, fran-
çais nous disent pourquoi ils se sont
battus. Si la vérité que chacun croit
être n’est pas la même pour tous, | pe
ils sont d'accord sur leur conviction
d'avoir donné leur vie pour la “der-
nière des guerres”.
Film très émouvant, dont l'intérêt

rétrospectif est certain. Scènes de
guerre terrestre, maritime, aérienne,
la conférence de Munich, etc.

UN AVION

AMÉRICAIN
S’ÉCRASE
SIXMORTS

 

 

(Presse associée)
SAN DIEGO, Calif, 8. — Une

équipe de sauvetage a retiré au-
jourd'hui des ruines d’un avion les
cadavres méconnaissables de six
aviateurs de la marine. L'avion,
un bombardier à deux moteurs, tom-
ba en flammes hier soir après avoir
frappé les fils de l'antenne du
poste de T. S. F. à Chollas Heights.
Les sauveteurs durent lutter contre
les flammes pendant deux heures.

  

 

Votra fomille goûtera grondement

LA CREME GLACEE
PECHE "MELBA”

Chez votre marchend le plus
rapproché des produits de V

ruPE
Les prix d’été sont
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My coe

frid Desormeaux, Léo-Paul Poullot,
Edgar Lafrenière, Robert Viau, Hec-
tor St-Amour, Lucien Blondin, Ro-
land Motard, M. Charron. Jacque-
line Gauthier et plusieurs autres.

  

Lucien Galas

A l'âge de dix-neuf ans, déclare
Lucien Galas, une seule idée me
hantait: devenir acteur, jouer le
drame, la comédie. Un jour qu'un
cirque ambulant était de passage
je décidai de tenter ma chance au-
près du directeur.
Ramassant tout mon courage, je

l'abordai ainsi:
—Je suis un “grand acteur”! Je

voudrais faire partie de votre trou-

Un rire inextinguible sortit de la
bouche de ce colosse. Ma superbe
confiance m'abondonna et les lar-
mes me vinrent aux yeux. Cepen-
dant je n'en continual pas moins
mes explications, les accompagnant
de mines drôles et de démonstra-
tions.
Mon colosse,

fléchir:
—Tu auras 750 francs par mols,

décida-t-il tout d'un coup.
C'était plus qu’il n'en fallait pour

mon bonheur.
Je devins clown et fis ainsi mon

petit tour de France.
Puis, un jour que nous appro-

chions de Paris, je quittais brusque-
ment le cirque pour tenter ma chan-

ce dans la capitale.
Jours sombres parfois. Je cher-

chais un engagement qui, naturelle-
ment, ne venait pas. Mais J'avais
la foi et je tins bon.
Tout à coup, chance inespérée,

le contrat tant attendu fut signé.
Jentrais au Casino de Paris: j'étais
partenaire, avec Henry Garat, de

Jane Marnac. Du music-hall. je
passai bientôt au théâtre, après de
nombreuses tournées en province.
Et la scène me conduisit à l'écran. .
Mon premier film fut “Télévision”,
à la Paramount, suivi de la “Fille
de Montparnasse”, qui fui un succès.

Puis ¢e fut “Frères corses”, ou
j'incorne un bandit d'honneur, et
‘’Thérèse Martin”, avec Irène Cor-
day.

J'étudie le scénario de mon pro-
chain film, “la Renégate”, qui sera
Téalisé au Maroc, aux environs Ce
Marrakech.
Tous les soirs je joue au théâtre

Daunou. ‘Tout cela est harrassant.
Mais il est une chose qui me dé-

lasse: en rentrant chez moi. c'est
d'embrasser ma petite Françoise;
qui va avoir trois ans! °

intéressé, se laissé

cours duquel ils visiteront le Cap- ! :

    

VOTRE VAI

Dansl'eau dure, Ÿ
“rien qu'un peu

plus de Lux don-

{ ne uno mousse WN
; abondasite.Il
: est doux et
économique ! /

core chat

   

  

 

JE SUIS LA GROSSE B
Ji LUX ECONOMIQUE.JE LAVERAI

GARDERAI VOS MAINS AUSSI
BELLES QUE SI VOUS AVIEZ UNE

SERVANTE.LISEZ PLUS BAS
"9 LAVIS DE MES AMIS
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Ginette Leclerc

Elle a des cheveux roux. som-
bres, d'une teinte qui paraît tra-
vaillée; mais c'est là le seul élé-
ment de sa personnalité qui n'ait
pas l'air naturel. Quand elle sou-
rit, on aperçoit des dents terri-
blement blanches. Ses yeux sont
grands et remplis du spectacle qu'ils
volent. Ses gestes, sa voix, son teint,
tout porte la marque de cette beauté,
triomphante et inexorable, 1 arri-
ve même qu'on ait l'impression
qu'elle est trop belle, qu'il y a, vrai-
ment là trop d’éléments de séduc-
tion, que la nature a été trop gé-
néreuse à son égard. Pourtant, il
suffit que Ginette Leclerc s'arrête de
rire et de parler, et qu'elle se mette
à vous écouter avec cette ébauche
de sourire enfantin qui lui va si
bien, pour découvrir qu'on ne peut
pas lui en vouloir d'être comme elle

est.
A propos de cette charmante in-

terprète de “la Femme du boulan-
ger” on ne parle que de beauté.
On parle de ce qui — qu'elle le
veuille ou non — est la principale
particularité de Ginette Leclerc.

Qu'elle le veuille? Non. Elle en
est génée. Elle souffre 'attirer tel-
lement l'attention des zens et de
l'orienter toujours dans le même
sens. Ce n'est pas de la lassitude,
mais quelque chose qui en appro-
che, et qui lui a donné le carac-
tere qui est le sien: timide, éton-
namment jeune, d'une insouciance
voulue. Et quand elle se perd au
pays des rêves, Ginette Leclerc ima-
gine, avec envie, la joie qu'on doit

éprouver à être laide ..
Elle joue à la belote, mais lui

préfère le poker. Elle conduit une
belle voiture et n'aime rien tant
que filer sur les routes. Le soleil
l'enchante, les nuages l'attristent.
Et elle s'est fait un petit apparte-
ment à son goût, où elle joue les
princesse paresseuses, et où elle se
cache joyeusement, avec sa mére,
son chien, son piano, son appareil
de T. S. F. Disons aussi qu'elle va
jouer “Métropolitain”, puis proba-
blement “La belle et la bête” chez
Pagnol, avec Raimu et Gabin, et en-
core quantité d'autres films; mais
tant de projets ne l'effraient guère.
A présent, il faut ajouter une

chose qui est malgré tout probable-
ment importante: c’est que Ginette
Leclerc a du talent, beaucoup de
talent .

 

Jacqueline Pacaud

Jacqueline Pacaud est une char-
mante jeune fille au visage tou-
jours souriant. Ce n’est plus la
“petite” Jacqueline de ‘Balthazar’!

Mais laisrons-lui la parole:
“Voisf un An et demi que je fais’

du cinéma mais auparavant J'ai’
joué an théâtre pendant longtemps:
“Asie” au Théâtre Antoine, “Zaza”
à l’Odéon, ‘élix” avec Gaby Morlay
et nombre d'autres. Je préfère
d'ailleurs l'atmosphère des studious
a celle des répétitions. Jai joué
dans plusieurs films dont: “le

Chanteur de minuit”. "les Perles de
la Couronne Gribouille”, et, avec
Jules Berry, “Balthazar”, Depuls
une dizaine de jours je tourne avec
Duvailès, Carette, Paullne Carton,
Douking et Oudart “la Joyeuse :
équipée”. |
—Et quels sont vos projets?

—Mes projets? Je vals aller, das
que ‘la Joyeuse équipée” mera ter-
minée, faire un peu de sports. Peut-
&tre jourral-je tourner ensuite avec
le grand Sacha. Mais c’est un pro-
jet. !

A ce moment, Duvallès vient pré-
venir Jacqueline que sa collation,

refroidir. Aussl émigirons-nous vers

 
J
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Edwige Feuillère et Jear Che-'

vrier sont les interprètes du film |
“L'Emigrante” dont les aventures
nous conduiront tour à tour à An-
vers, dans les mines de diamants
du Transvaal et à bord d'un cargo
transportant des émigrés vers les |
pays de l'or. . . |

 

POUR TRES BIENTOT
“Accord Final” est un film dans

lequiel la galeté, le brio et la fan-
taisie ne font pas défaut. Interpré-
té par des comédiens de talent:
Kate de Nagy, Georges Rigaud, Ju- |
les Berry. Aimos, (Georges Rollin, | THE OTTAWA GAS CO.   

 

UNELESag

fiim aura un grand succès au Ca-
Jacques Baumer et Josette Day. ce |

CARTIER — ‘Clouds Over Eu-
rope”, 1.00, 345 725, 10.10;
“Watrefront”, 225 505, 7.58.
Stage Show, 8.45.

ELGIN — “The Man In the Iron |
Mask", 108, 3.14, 528, 7236,

IMPERIAL — “High 8chool
Sea 5.50, 8.05, 10.20;
“When ts old”
225, 4.40, ES $10 B

LAURIER “Secret Patrol”,
“The 8inging Outlaw”,

ENT — ‘These Glamours
. 1200, 230, 800, 7.20.

10.00: “The Hidden Staircase”,
120, 3.50, 620, 8.50.

RIDEAU — “Tarzan A
Son”, 122, 4.15, 7.08, 1001:
aUndercover Doctor”, 2.48, 5.30,     --# -.- -

queline manger tranquillement
la loge de Duvallès. Laissant Jac=

des

oeufs au jambon et des éclairs au
chocolat dont elle raffole, on ine
terroge Duvallès.
—Je suls, dit Duvallès, un fian-

cé timide qui... mange des épi-

nards! Jacqueline ne fait pas dn

tout attention à mol au début,
Mals tout finira trés blen. comma

de juste: ce filin se terminera pur
notre mariage. Et c'est dans le pa-

villon de l'Indochine que l'amour
prendra son essor. En somme c'est
une suite d'aventures burleaques vt
humoristiques A travers l'Exposie

tion et de là vient le titre du film:

“les Gaftés de l'Exposition".
—Je croyais, d’après ce que die

sait Jacqueline, que c''tait ‘a

Joyeuae équipée
—C'est l’ancien titre. Mais on a

opéré des changements et le vral

est ‘les Gaîtés de l'Exposition”.
pr

ON VA TOURNER
SUR LE NIGER

On admire les Américains pour
leur habileté à faire valoir leurs
grandes oeuvres nationales. Signa-
lons donc aujourd'hui une entreprise

vy

propre à servir. à l'étranger, la
cause de la France,

Jacques de Baroncelli partira,

dans quelques semaines, pour Bae

mako afin de tourner. en Afrique
Occidentale francaise, un film:
“L'homme du Niger”, qui sera un
drame — puisque Francen, Annie
Ducaux et Charles Vanel le joue-
ront — mais un drame dont le ca-
dre permettra ia réalisation d'une
très importante partie documentai-

re.
Le monumental barrage construit

par les Français sur le Niger sera,
en réalité, la vedette du flim. Ce
barrage, par les irrigations artifi-
clelles qu'il permet, apporte la vie
à tout un peuple d'indigéne. Mon-
trer comment le génie français a
amélioré la condition des Soudanais
est une belle tâche, et il est heureux
que ce soit le cinéma qui l'assume.
re

MAURICE CHEVALIER DANS UN
ROLE DRAMATIQUE

Maurice Chevalier a été engagé
pour tourner “Piéges’ dont la mise
en scène a été confiée à Robert Si-
domak. Ce sera la première fois
que ce grand comédien interprétera
un rôle dramatique à l'écran.

Eric von BStroheim fera partie
également de la distribution qui
comprendra d'autres vedettes inter-
nationales. Des pourparlers sont
engagés pour s'assurer la oollabora-
tion d'une étoile américaine de pre-
mier plan dont l'engagement ferait
sensation si l'événement se confir-
me, étant donnés sa popularité
mondiale et le succès énorine qu'el‘-
le an obtenu en France, dans des
productions de grande classe.

“Pièges”, fait unique dans les an-=
nales da la cinématographique fran-
çaise, à été acheté par l'Amérique
avant même que le premier tour de
manivelle ait été donné, et qui aura
lieu les premiers Jours du mois pro-
chain.

mr

RAE

Aujourd’hul et Samed}

VAUDEVILLE
—à 9 heures du soir-—
—BUR L'ECRAN—

LAWRENCE OLIVER et
RALPH RICHARDSON

“Clouds Over Europe”
— 2ième Sujet —

"Water Front”
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ven. sam. — 7, & 9 sept
PRIDE OF THE WEST
avec William Bord
DOUBLE DANGER
avec Preston Foster

SERIE: “The Fiving G-Men”
Chapitre

 

 

 

PETER B. KYNE'S dans
“SECRET PATROL”

2ème gros sujet
BOB BAKER. da

“THE SINGING OUTLAW™
En plus: Comédie - Caricature - Série   
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“L'gvenir est à ceux qui luttent”

Journal tndépendans en politique et
totalement dévoué aux intérêts

de l'Eglise et de la Patrte.
Fondé lo 27 mors 1913
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LE DISCOURS DU

TRÔNE
Ce document ne contient rien de neuf.

—M. King fera connaître aujourd’hui

l'attitude du gouvernement sur la par-

ticipation du Canada à la présente

guerre. — Le ministère s’en tiendrait,

 

pour le moment, au vozontatiat, — Lë

gouvernement est pris entre deux

feux.

Ce serait renverser une des coutumes

parlementaires les plus solidement éta-

blies si le discours du Trône exposait, de

façon claire et complète, la législation

que le gouvernement du jour soumet au

cours d'une session. Bien que la réu-

nion du parlement ait lieu dans des cir-

constances tragicues et quelle ait pour

objet notre participation au conflit eu-

ropéen, le discours du Trône, lu hier par

lord Tweedsmuir, n’a pas dérogé à la

tradition.

Le document, en effet, ne dit abso-

lument rien des intentions du gouverne-

ment. Il met le parlement devant le

fait accompli, l'état de guerre de fait du

Canada aux côtés de l'Angleterre, et,

sous une forme différente, il réitère les

raisons pour lesquelles le gouvernement

canadien convoque le pariement. Ces

raisons sont an nombre de deux. Obte-

tenir d'abord ‘l'autorisation de prendre

les mesures nécessaires à la défense du

Canada et à la collaboration commune

dans la lutte entreprise résolument con-

tre toute nouvelle agression, et afin

d’empêcher le recours à la force plutôt

qu’aux méthodes pacifiques dans le rè-

glement des différends internationaux”.

Puis “étudier 12s prévisions budgétaires

des dépenses qu'a déjà causées ou que

causera l’état de guerre actuel”.

Quelle politique le gouvernement sou-

mettra-t-il aujourd'hui au parlement,

lorsque le premier ministre prendra la

parole? C'est ce que les députés se de-

mandent.

Ce que l'on peut prévoir, c'est que le

gouvernement prendra l'attitude qui,

d'après lui, risquera de compromettre le

moins possible l’unité canadienne. L'ob-

jectif véritable du gouvernement nous

semble étre la conscription pour service

militaire au pays et le volontariat aux

frais du Canada pour service outre-mer,

si nécessaire. Cette politique s'accorde-

rait avec les déclarations antérieures du
ministère King. dans lesquelles il s'est

opposé furtement à la conscription pour

service militaire en dehors du pays. Des

raisons politiques, cependant. indui-
raient le gouvernement à procéder par
étapes dans la réalisation de cet objec-
tif final, Aujourd'hui, on s'attend que
le gouvernement ne serve que la pre-

mière tranche de ce programme. ll se

bornerait à parler de volontariat pour }

service militaire au pays et. si néces-
saire, pour service militaire en dehors
du pays. D'ici 6 mois, pourvu que la si-
tuation n'exige pas d'autres mesures, il
s'en tiendrait A cette politique. Apres
six mois, le gouvernement sera mieux

placé pour juger ,en collaboration avec
les autorités de Londres, ce que la situa-
tion exige. D'ici là, le fédéral mettrait
sur pied une armée d'une couple de

cent mille hommes. Si alors ou plus tard
le volontariat ne suffit plus — ce qu'il
compte évidemment qui ne se produira
point — il devra faire face à la cons-
cription pour le service au pays et en

dehors du Canada. Pour le moment, le
gouvernement ne parlerait que de vo-
lontariat.

Le gouvernement se trouve dans une
position difficile. Le chef de l'opposi-
tion conservatrice a déja fait connaitre
qu'il appulerait les mesures que le mi-
nistére jugera nécessaires dans les cir-
constances. Mais les autres partis de la
gauche n’ont pas promis de suivre çet
exemple. Le groupe du Crédit social a
exposé hier après-midi, dans un com-
muniqué remis aux journalistes, l'atti-
tude qu'il entendait maintenir. Il se
prononce pour la conscription totale des
ressources humaines, financières et in-
dustrielles du pays. Fait à noter, il a
parlé non seulement en son nom, mais
également en celui de la Démocratie
nouvelle, son allié politique, dont le chef,
M. Herridge, assista au caucus du grou-
pe du Crédit social. Il n’y à pas à s'il-
lusionner sur le sens de cette déclara-
tion. M. Herridge est un impérialiste a
tout crin. L'autre jour, il à fait savoir
qu'il approuvait entièrement l'attitude
des anciens combattants au sujet de
l'universalité de la conscription des res-
sources humaines, industrielles et fi-
nancières du pays pour la défense de
l'Empire britannique. Ces anciens com-
battants ne veulent pas du volontariat,
qu'ils jugent injuste. Ils réclament J’é-
galité dans l'impôt du sang, au nom de
la justice démocratique. Ce qu’ils de-
mandent, au fond, c'est que M. King
tire les conclustons logiques des princi-
pes qu’il a posés.

Bien que la C. C. F, soit à couteaux 

tirés avec ie Crédit social et la Démo-
cratie nouvelle, il se peut qu’elle tienne

ung attitude analogue. M. Woodsworth
s’est toujours montré antiimpérialiste,
Mais, pour le reste, l'attitude du groupe
du Crédit social et de
nouvelle est conforme, en principe, à
ses idées. Voilà qui, au cours de la pro-
chaine canipagne électorale, si elle de-
vali avoir lieu en temps de guerre, ÿia-
cerait, en mauvaise position, le parti li-
béral, dans ies provinces anglo-cana-
diennes.

On ne doit pas oublier, d'autre part,
l'opposition qui se manifeste, dans ia
province de Québec, à la présente poli-
tique du gouvernement. C'est évidem-
ment, pour ne pas effrayer l'opinion pu-
blique de cette province, que le gouver-
nement canadien n’osera pas parler,
pour le moment, d'autre chose que de
volontariat pour service au pays et, si
nécessaire, pour service outre-mer. Des
députés libéraux, qui ne partagent pas
les vues du gouvernement sur sa politi-
que extérieure et qui l'ont combattue
au cours des dernières sessions, enten-
dent bien protester à la Chambre des
Copimunes et soumettre un amende-
ment à l'adresse en réponse au discours
du Trône.

La politique prévue de volontariat
du gouvernement se trouve donc prise
entre deux feux. Les uns exigent que le
gouvernement applique logiquement la
politique impérialiste et démocratique
qu'il a prêchée. D'autres réclament qu’il
s’en tienne à la politique autonomiste et
canadienne qu’il a également revendi-

quée à certaines heures. Ces deux grou-
pes ne sont pas nombreux. Ils comptent
de vingt-cinq à trente députés. Mais ils
sont appuyés par une proportion, plus
importante qu’on ne le croit, de Ja po-
pulation canadienne. Voilà où sa poli-
tique opportuniste a conduit le gouver-
nement actuel. Comments’en tirera-t-
il? C'est une autre affaire.

La session s'est ouverte hier sans la
gaieté coutumière des sessions normales,
dans une atmosphère de gravité excep-
tionnelle. Les représentants du peuple
sentent qu’ils sont appelés à poser des
actes, lourds de conséquences. C’est
bien, en effet, l'avenir du pays qui va se
jouer dans les quelques jours qui vont
suivre.

Camille L’'HEUREUX

  

BILLET

La guerre économique

et ses conséquences

Dantzig, coutoir polonais, Suez, Dji-
bouti, Tunisie? Que signifient ces

mots, ces territoires pour Hitler, Mus-
solini, ces chefs modernes de peuples
neufs? Leurs revendications, ainsi jor-

mulées, rappellent la gloriole périmée
des conquérants d'antan qui cher-

chaient à ajouter fleurons à leurs cou-
“onnes. Rien que du vain prestige au
lieu de réalités substantielles. La seule
vérité d’aujourd’hui pour les peuples,
c’est le droit au travail, aux échanges:
ce soni les matières premières, Les dé-
bouchés. Le seul espace vital qui comp-
te est celui qui me se cantonne pas

derriére d’arbitraires frontières mais
s'étend où le porte le dynamisme des
producteurs, des commerçants. Mais là
il faut sortir de la tannière où l’on se
biottit comme des fauves. Alors, enten-
te économique entre les nations. Cette
suggestion évoque aussitôt ces immen-
ses conférences spectaculaires, leurs dé-
légations innombrables, leurs intermi-

 

  

la Démocratie

nables palabres et aussi, hélas! leurs‘
résolutions finales si vides de substan-
ce. Mais pour s'être trompés par le

passé, faut-il encore renoncer à la seule
voie de salut qui s’offre encore aujour-
d'hui! Si l’on s’y engage, qu'on le fasse
avec la volonté de poser les vrais pro-
blèmes et de les résoudre. IN ne s'agit
pas de passer condamnation sur le bou-
leversement de l’économie libérale et
de prôner le retour aux principes tradi-
tionnels. Un cours dans une chaire ma-
gistrale y suffirait. L'Europe doit être
vue telle qu’elle est, telle qu’elle est
devenue, avec ses déformations, ses in-
cohérences, dans sa décadence. Enten-
dez bien, je parle de l'Europe et mon

de l'Allemagne. de l'Italie, de tel autre
pays. Le problème est le même pour
tous: il affecte sans doute d’autres as-
pects et d’autres dimensions. Mais il
leur demeure commun: il n'est plus
individuel, il est collectif. Toutes les
nations d'Europe restent atteintes du
mal que leur ont causé la guerre de
1914 et l'immense bouleversement éco-
nomique et social qui s’e:. est suivi:
toutes ressentent le déplacement des
productions et des marchés, les concur-

rences neuves, la fermeture des débou-
chés, la migration des capitaux. L’Eu-
TOpe est comme un pôle qui aurait perdu
son magnétisme sur son monde attrac-
tif.

Chaque peuple a tenté de recher-
cher l'équilibre par des méthoces per-
sonnelles qui se sont vite érigées en
systèmes. Le -naitre-mot de tous les
sorciers de l’économie fut alors le
même: produire. On poussa le moteur
à son plus haut régime, jusqu’à l’em-
ballement. Mais sans se rendre compte
qu'une telle activité ne correspondait
pas à la situation nouvelle des marchés
internationaux. Certains de ceux-ci,
détenteurs de matières premières,
s'étaient engagés dans la voie de l’in-
dustrialisation et n’avaient plus de rai-
son d'importer des objets manufacturés
avec ces mêmes matières premières.
D'autre part, com:nent les marchés dé-
pourvus de ces matières premières al-
laient-ils se les procurer soit pour
répondre aux besoins de leur consom-
mation intérieure, soit pou: alimenter
leurs industries? Ces derniers se trou-
vaient dans une situation sans nul
doute plus tragique que les autres puis-
qu’ils étaient acculés à recourir au cré-
dit pour ne pas mourir et que les pers-
pectives ce remboursement de ce cré-
dit levr étaient bouchées par la brutale
contraction de lzurs exportations.

On rit alors l'Europe se diviser en

deur groupes: d'une part, les peuples
Qui, par des (riturations monétaires,

  

|

cherchaient à maintenir leurs facultés
d'exportation; d'autre pari, ceux Qui,
faute de matières premières, inven-
taient des produits de substitution afin
de pouvoir fabriquer envers et contre
tout, et naissaient ainsi peu à peu à
l'autarcie. Et les deux groupes, les na-
tionalismes s’eracerbant © mesure que
chacun des systèmes se cristallisait,
rengagèrent bientôt dans une stér¥e
controverse sur la valeur des deux pro-
cédés sans se res.dre compte que l’un
comme l’autre n'étaient au fond que
deux stades différents de l’évolution
vers la catastrophe.

A ce jeu, l’unité économique de l‘Eu-
rope devait fatalement être brisée, Et
du même coup, les antinomies qui se
dressaient ainsi face à face s’incorpo-
raient aux systèr.es politiques. Si nous |
vivons aujourd'hui dans un monde ar-
bitrairement divisé en deuxr idéologies
contraires, si nous nous débattons au
milieu d’une absurde logomachie de!
formules — irréductiblement opposées
— fascisme ou bolchevisme, démocra-
ties ou puissances totalitaires, libéralis-
me ou aularchie, nous le devons peut-
être plus aux malentendus économiques
qu’aux conflits d'idéaux.

Cependant, les turbines continuatent
de tourner, les machines de forger,
d’emboutir, de riveter, d’étamper, de
sertir, sous le regard angoissé des hom-
mes qui avaient oublié, tel l'apprenti
de Goethe, le mot tragique capable de
les arrêter. On voyait s'accumuler ces
jai rications stériles, ces richesses in-
consommées et un fata!/'‘sme désespéré
habituait peu à peu les peuples à l’idée
que l’on peut produire pour produire.
Mais une de ces nations damnées s’avi-
sa cependant que, s’il n’y avait aucune

chance proche ou lointcine pour que
des millions de jouets mécaniques ou

d'appareils photographiques pussent ja-
mais servir à quoi que ce fût, il n’en
serait pas de même d'armes, de muni-
tions, d’avions qui, accumulés à un
rythme croissant, co..stitueraient un
jour, en premicr lieu, un moyen formi-

dable de pression psychologique sur les

nations de l’autre bord, et peut-être
même, en second lieu, un instrument
irrésistible de dominatio:.. Les machi-
nes se mirent alors à tourner à un ryth-

me accéléré, c  construisit des usines
nouvelles et l’on mobilisa même toute
la main-d’oeuvre disponible pour faire

de ce pays déshérité un arsenal gigan-
tesque et .ne ,orirresse inexpugnable.
La théorie de !a production pour la
production avail enfin trouvé une rai-
son d’être, une justification d'autant
plus forte qu’elle s’appuyait sur de
hauts et puizsanis idéaux patriotiques,
ethnogrephiques, économiques! Le mou-

vement perpétuel était déclenché. Une
à une, par réaction de défense, d'une

part, par contagion, par similitude de
régime d’autre rt, les nat’ 'ns se trou-
vèrent bientôt engagées dans le voie
des armements u outrance et la pro-
duction de guerre ne tarda pas à ab-

sorber l’ensemble des activités vitales du

pays.
Maurice PETSCHE.

AUJOUR LE JOUR
La participation des nations |
britanniques

| M. Neville Chamberlain. premier ministre de

la Grande-Bretagne, disait hier à la Chambre

des communes: “Nous sommes très heureux

d'apprendre que dans la lutte pour la défense

de la liberté, pour les libres institutions et

pour la préservation de tout Ce qui fait que la

vie vaut la peine d'être vécue, nous pouvons

compter sur des nations d'outre-mer, membres

du Commonwealth britannique. De leur propre

volonté, sans être forcées d'aucune manière, sauf

par leurs sentiments du droit et de la justice.

ces nations autonomes ont déclaré leur inten-

tion de coopérer à une cause qui ne leur est

pas moins préciense qu’au peuple même de la

Grande-Bretagne”. Que l'onpèse bien les pa-

roles de M. Chamberiain et l'on verra qu'il

n'est nullement question d'obligation de quelque

sorte. Si les Dominions participent, c'est de

leur propre volonté, sans y être forcés de quel-

que manière. Par conséquent, le premier minis-

tre de la Grande-Bretagne ne croit pas que le

Canada et les autres nations-soeurs soient

automatiquement en état de guerre lorsque l'An-

gleterre prend part à un confllt armé. Ces

pays gardent leur libre arbitre et ils peuvent

diriger leur politique extérigure »comme ils

"entendent. Il faut toujours revenir aux paroles

de lerd Tweedsmuir: “Le Canada est une na-

ton souveraine et ne peut avec dccilité accepter

de la Grande-Bretagne ou des Etats-Unis, ou

le qui que ce soit d'autre. l'attitude qu’il lui

‘aut prendre envers le monde”, Ceux qui de-

mandent que le Canada s'en tlenne à une neu-

tralité bienveillante sont done entièrement jus-

tifiés de le faire. On fait grand état de la

participation de l’Australie et du Sud-Africain,

mais l'on remarquera que ces deux pays n'ont

pas jugé à propos de promettre l'envoi d'un

corps expéditionnaire cutre-mer.  Ch G.

 

CPHEMERIDES !

ILY A VINGT ANS
LE 8 SEPTEMBRE 1919

Le Parlement canadien commence la dis-
cussion du traité de paix que les grandes puis-
sances ont imposé ñ l'Allemagne et que les

plénipotentiaires canadiens ont signé. Il y a
une forte opposition contre certaines clauses
du traité.

Aux Etats-Unis, l'opposition au traité de
Versailles est très violente. Le président Wilson
a entrepris une tournée de discours pour essayer
de rendre l'opinion publique plus favorable. En
France et en ltalle. il y a aussi du méconten-
tement au sujet de certaines conditions du
traité. Il semble que l'Angleterre soit le seul
pays entierement satisfait du traité de paix.

Le rol Georges V dévolle lui-même le mo-
nument élevé à Montréal & la mémoire de
Georges-Etienne Cartier, l’un des Pères de la
Confédération.

L'Assemblée nationale d'Autriche accepte de
signer le traité de paix. mais elle proteste en
même temps contre “une paix basée sur la force

brutale”.

 

Le chrisitanisme se présente, ici comme  ailleurs, en libérateur, en sauveur: 1) accomplit,

sur le plan spirituel. une ouvre de pacifique

et bienfaisante comprènension.

_Lens Céréinel PACELLL =4
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LE DROIT, OTTAWA,

  

RED! 8 SEPTEMBRE, 1939
 

  

  
8 SEPTEMBRE 1630

La Sainie-Vierge supérieure des Ursulines
Par une décision prise le 8 septembre 1650, les Ursulines re-

connurent que la Sainte Vierge était leur première et principale
Cette tradition a, d'ailleurs, été conservce jusqu'à !

nos jours. Mère Marie de l'Incarnation ne cachait pas le secours |
qu'elle recevait directement de sa Mère du ciel: ‘Je la regardais en ;
ce dessein, écrit-elle, comme ina conduite et mon tout après Dieu.
Je n'eus pas plus tôt commencé que je ressentis son assistance
d'une façon et manière fort extraordinaire. “qui était que je

 

supérieure.

ANNIVERSAIRES)
NITES|0J24 / (y a

l'avais continuellement présente .
auprès de moi, m'accompagnant
qu'il me convenait faire dans le
mencé d'abattre les masures j

les a si bien gardés
n'a été blessé.
tes les fatigues qu'il me falut sup
mencer la maçonnerie. Trois

que d'homme pour

où tout enfin était incertain.”

 

Ba

rter les croix qui naissaient en monceaux,
tant dans nos affaires particulières que dans les générales du
pays, où tout était plein d'épines, parmi lesquelles i) fa!lait mar-
cher dans une obscurité où les plus clairvoyants étaient aveugles,

TRIBUNE LIBRE,
Sous cett- rubrique, nous ne pu-.

blicns que les lettres mulqui nous Dar-
viennent porteuses d’une véritable
signature et de l'adresse du corres-
pondant.
respondants
leurs écrits.

Nous laissons à nos cor-.
la responsabilité de

Monsiuurs le Rédacteur.
Mardi dernier une cinquantaine

de
ne
les représentant pas officiellement,
ont ‘teiline assemblée dans le but
de
de

personnes, membres d'une dizai-
d'organisations de Hull, mais ne

discuter de la participation ou
la non-participation du Canada

à la guerre, de conscription, etc. Le
lendemain les journaux anglais de
la
taires de certains personnages de
Hull qui qualifiaient de stupides de |
telles réunions. |
Permettez-moi, M.

de faire connaître à vos lecteurs eL
à
considérations qui ont motivé cette
réunion. Aussi les motifs qui pous-
sent la grande majorité de notre
population (un référemdum le prou-
verailt) à s'opposer catégoriquement
à la participation du Canada à la
guerre que vient de déclarer l'An-
gleterre à l'Allemagne. J’inviterais

ensuite ces
faire connaitre, par la vole des jour-
naux, les raisons qui les font quali-

filer de
protestations qui se tiennent dans

région ont publié les commen-

le Rédacteur,

ces personnages les raisons et

personnages à nous  stupides” les réunions de

toute la Province de Québec.
a)

b)

©)

d)

e)

g)

h)

Les électeurs du comté de Hull
ont certainement le droit, sinon
le devoir, de se réunir paisible-
ment afin de discuter les ques-
tions publiques qui les concer-

nent et surtout de celle de la!
guerre puisque leur vie, celles de
leurs proches parents, leurs in- |
téréts primordiaux et ceux des
générations qui les suivront, sont
en jeu actuellement. Le qualifi- |
catif de “stupides” convient bien ,
plus. dans les circonstances, à
ceux qui leur nient ce droit.
Le Parlement canadien n'a pas
reçu de mandat des électeurs ca-
nadiens lui permettant d'enga-
ger ou non le Canada dans cette

guerre.
Les libéraux depuis la grande
guerre n’ont cessé de mettre à
l'avant leur opposition à Ja
guerre, à la conscription. Ils ont
depuis 1918 blamé les conserva-
teurs pour les calamités que nous
a values notre participation à la
dernière guerre. Ils sont donc
mal venus de vouloir maintenant
nous engager dans un conflit plus
désastreux en conséquences pour
nous que la guerre mondiale.
Le députation libérale nous a-t-
elle trompé depuis trois ans en
nous assurant que les quelque
$200.000,000. votés pour la dé-
fense nationale ne serviraient
pas aux guerres extérieures, mais ,

simplement pour la défense de:
notre pays?
Le Premier ministre Mackenzie
King et lhon. Emest Lapointe |
uvnt maintes fois laissé entendre, ,
sinon promis, au peuple canadien ‘
qu'on ne l'engagerait dans une ;
guerre sans le consulter au pré-
alable par un plébicite. Le Pre- :
mier Ministre disait le 9 septem-

bre 1935, à la veille de l'élection,
à la salle du marché St-Roch de
Québec: “M. Bennett a déclaré
l'autre soir que le Cnaada n'’en- ;
trerait pas dans un conflit à
moins que ses intérêts y soient |
en jeu. Cette déclaration ne me
suffit pas. Qui décidera si les :
intéréts du Canada sont oul ou
non en jeu? Il n'y a présente-
ment qu'un seul homme au Ca-
nada qui est investi de l'autorité
de prendre la décision et cet
homme c'est M. Bennet. Je dis
que M. Bennet n'a pas le droit
d'engager le Canada, de quelque
façon que ce soit, directement ou
indirectement, à prendre quel-

que attitude que ce soit en ce
qui concerne la situation à pro-
pos de la possibilité dune

 

 

guerre”.
“Le peuple du Canada” est oppo-
sé à la guerre et une guerre dans
ces régions éloignées n'intéresse
pas le Canada. M. Bennet n'a pas
le droit d'engager le pays avant
de consulter la volonté du peuple
au moyen d'un plébiscite”. (Tel |
que rapporté dans le journal Le |
Canada du 9 septembre 1935). |
Le rapport du journal n'a pas
été nié par M. King.
L'Angleterre est entraînée dans
cette guerre à la suite de sa pro-
messe à la Pologne de la proté-
ger contre l’Allemagne. Le Cana-
da ne s'est pas engager vis-à-vis
la Pologne. Pourquoi serions-nous
obligés maintenant de subir les
conséquences de la politique ex--
térieure de la Grande Bretagne?

Ceux qui croient encore que le .
Canada est en guerre lorsque
l'Angleterre est en guerre sont
dans l'erreur. S'ils avaient rai-
son pourquoi consulter le Parle- |
ment? Juridiquement l'Acte de’
Westminster de 1931 ‘sil vaut
le papier sur lequel il est rédi-
gé) fait du Canada un pays au-
tonome, entiérement libre de pér-
ticiper ou non & cette guerre. La

neutralité de l'Irlande, membre
du Commonwealth britannique.
n'est-elle pas en l'occurence une
preuve indéniable de ce droit?
Certains essaient de nous épeu-
rer avec des histoires de conqué-
tes des Amériques par Hitler! Se-

rions-nons le seul pays de toute
l’Amérique du Nord et de toute
l'Amérique cu Sud à nvoir des
hommes d'Etat clairvoyants?
Tous les pays du Nouveau-Mon-
de s'abstiennent d'apporter à
leur peuple ce fléau. Et les autn:a
hommes d'Etat des pays dEuro- |
pe sw Ja frontière allemande qui |
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rtout dans les allées et venues ‘
Atiment, depuis qu'on eut com-

u'à la fin de
faisant, je m'entretenais avec elle, lui disant: “Allons, ma divine |
Mère, gardez, s'il vous plait, nos ouvriers.” Et il est vrai qu'elle

ue, dans la bâtisse et construction, pas un ‘
Ma faiblesse avait besoin de ce secours dans tou- |

orter, même avant que de com-
timents ne m'en auraient pas

tant donné. Car je dois confesser qu'il me fallait Un courage plus

-

  

. . Je la sentais sans la voir, !

‘oeuvre. En chemin !

t

|
i

déclarent leur neutralité, sont- |
ils des traitres à leurs pays? !
Devons-nous accepter, conjoin-|
tement avec l'Angleterre. de faire
en permanence la surveillance de |
l'univers, et d'entrer en guerre

chaque fois qu'elle le décide pour|
protéger surtout et avant tout ses .

intérêts. !

Le Canada n'a pas d'intérêt al
défendre dans le présent conflit.
Il ne désire aucun territoire, au- ,
cun protectorat, aucune conces-
sion. Que nous a valu notre
participation à la dernière
guère? Une dette de $2.500,000,- |
000. (dont pas un seul dollar n'a
encore été payé!: des intérêts de
$2.300,000,000 payés par le peuple
sur cette dette; 50,000 morts; une
centaine de milliers de veuves et
d'orphelins; des asiles et des hô- :
pitaux remplis depuis 20 ans;|
des dépenses pour les pensions
aux vétérans de $800,000,000., que
nous continuons à verer aux taux
de $40,000,000. par année; l'’éco-
nomie de notre pays tous dé-
sorganisée et peut-étre aussi la
crise dont souffre depuis 10 ans

notre peuple.
Ceux qui favorisent la participa-
tion du Canada à cette guerre
sont-ils prêts à recommander
qu'à l'avenir, à vous les quinze ou|
vingt ans, notre pays suive l'An-
gleterre et se saigne chaque fois
qu’elle l’exigera, que sa diplomt-
tie l’y conduira ou que la Finance
internationale le réclamera? Si
j'étais Français ou Anglais ce
serait différent et je ne tiendrais'
pas ce langage, mais je suis Ca-)
nadien et désire protéger les in-.
térêts du Canada avant ceux de
la Pologne, de ia France ou de:
l'Angleterre. -
La diplomatie anglaise a com-
mis bévue sur bévue depuis une
décade. Pourquoi a-t-elle laissé
Hitler violé le traité de Versailles
dès le début de son régime, lors-
que la France la pressait d'agir
de concert avec elle? Pourquoi
a-t-elle conclu un traiié naval
avec l'Allemagne en 1935? Pour-
Quoi a-t-elle poussé Mussolini
entre les bras d'Hitler en se ser-
vant de la Société des Nations
pour nuire à l'Italie dans sa
guerre d'Ethiopie? Pourquoi s’est-
elle fait rouler par Hitler en
évinçant la Russie de la confé-
rence de Munich?

) Et pourquoi l'Angleterre a-t-elle
permis à la Banque d'Angleterre,
controlée par la finance interna-
tlonale, de financer l'industrie
allemande et une partie du réar-
mement du Reich depuis l'avène-
ment d'Hitler? Pourquoi, jusqu'à
il y a un mois à peine, la Grande |
Bretagne a-t-elle permis aux
gros intérêts financiers de Lon-
dres de vendre des matériaux de
guerre à l'Allemagne. si bien que
ses propres stocks sont maîinte-
nant très bas, selon une nouvelle
venant de l: Cité?

Qu'on n'essaie pas non plus de]
nous faire croire que c'est là tne;
guerre sainte contre le bolchévis-!
me où le communisme! L'Angle-
terre a tout fuit pour obtenir;
l'appui des communistes de Rus-
sie contre l'Allemagne.
Ou, que c'en est une pour “sau-|
ver la démocratie"! Celle-ci, en.
réalité, n'a jamais existé.

Notre sympathie, naturellement.
va à la Pologne, à la France et
à l'Angleterre. Mais cette sympa-:
thie ne doit pas nous fire per-
dre la tête. Nous devons prendre|
une décision selon les dictées de
notre raison et non en écoutant |
nos sentiments. |
Ceux qui sont pour une certaine|
participation, mais contre Ja’
conscription, ne sont pas consé-
quents avec eux-mêmes. L'exem-
ple de 1917 devrait suffire à leur
faire voir leur erreur. Nécessai-
rement nous aurons la conscrip-
tion si nous entrons en guerre.
L'Angleterre commence cette
guerre en conscrivant tous les
mâles de 18 à 40. Chose qu'elle
n'a pas fait au cours de la der-
nière grande guerre.
La grande inajorité des
diens-français sont
conscription, et j'irais jusqu'à
dire contre toute participation.
Que fait-on de la volonté de cette
minorité? On veut nous faire
battre en Europe pour sauver
l'existence des minorités, de pe-
tits pays et pour le principe du
“self-determination”. et on est
prêt à imposer la volonté d'une
majorité impérialiste au parte-
naire minoritaire qui. de droit.
est sur un pied d'égalité avec la
majorité en ce pays. :
Certains prétendent aussi que’
nous bénéficions de notre asso-!
ciation avec les pays de l'Empire |
et que nous devons être prêts à
subir les sacrifices qu'exige cette
&ssociation. Il est fort douteux.
que ies avantages que nous reti-
rons de cette association soient
supérieurs aux désavantages.
L'Angleterre se serait-elle par
hasard emparée du Canada pour
notre bénéfice? Ou bien serait-ce
pour son profit? Aurions-nous eu
la guerre des Boers et la grande

guerre si nous n'avions pas été
un des pays de l'Empire. Si nos
liens avec le Commonwealth bri-
tannique apportent le fléau ter-
rible de la guerre sur le dos de
chaque génération, il est grande-
ment temps que nous songions à
les couper. Tous les avantages
possibles que nous pouvons en
retirer ne valent certainement
pas le dixième des sacrifices que
nous imposent les cent cu deux
cents milles vies de notre popu-
lation la plus saine, fauchées
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{ciated Aircraft,

-fabriquent déjà des avions pour le

| Juge

 dans la fleur de l'âge.
La décision que nos parlemental-!

irès prendront aujourdhui ou de-,
main à Ottawa est la plus grave, et,
peut-être la plus ‘ragique. de toute ;
‘1histoire canadienne. Eile marque-
ra un tournant de notre histoire et
de celle du monde. File déterminera
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SAMEDI — VENTE DE

Chiffon Parfaits

Achetez-les, samedi, à un prix d'épargne.

teintes automnales: animation, terre tropicale, après-

gaieté et brique.
Samedi, 79c; 2 paires pour 1.
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Bonne qualité à 3 brins! Nouvelles teintes automnales

Avec les jupes plus courtes d'automne. il vous fau-

chiffon 3 brins, diaphanes.
Nouvelles

Pointures 843 à 10!..
59.

Rez-de-chaussee

-Gamble |
Limited
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‘Presse canadienne!
QUEBEC, le 8—M. Paul-F. Sise.

président de la Canadian Associated |
Aircraft Manufacturers, déclara au-
jourd'hui, à son arrivée d'Europe, |
qu'il “ne serait pas surpris” qu'ou
demande aux constructeurs d'avions
canadiens de construire des avions
de guerre pour la Grande-Bretagne
M. Sise, qui revenait au Canada

en compagnie de M. Louis Orde. gé-
rant général de la Canadian Asso-

dit que sa visite
d'affaires en Europe a été écourtée
par ia déclaration de la guerre Il
affirma qu'il n’était pas allé en Ev-
rope pour obtenir des contrats. Ii

était allé rejoindre le gérant gé-
néral en Angleterre, pour “voir à
des affaires de matériaux”.

Il déclara qu'il n'étaitpas ericore
en mesure de parler des effets de la
loi de neutralité des Etats-Unis sur
la construction d'avions au Canada.
Il affirma également qu'il ne pou
vAit pas dire le nombre de maau-
facturiers canadiens qui avaient pris

des arrangements avec les compa-
gnies américaines pour construire
des avions de modèles américains

au Canada.
A une question posée au sujet du

nombre d'usines canadiennes d'a-
vions, M. Sise nomma Fairchild.
Flet, Vickers, DeHaviland, Boeing,

Montreal Aircraft, Nordhuyn, Na-
tional Steel Car, Canadian Cur
and Foundry, Ottawa Car et Cub
Aircraît.
Des onze compagnies. dit-il, tros

 

gouvernement canadien et une pour
le gouvernement britannique. Lu
“Fleet Corporation" fabrique des:
avions d'entraînement; la ‘“Natiural
Steel Car” fait des Lysanders, ct in
Vickers, des Bolingbrokes et des
hydravions, pour le compte du gou-
vernement du Dominion. La “Cn-
nadian Car and Foundry” a des
commandes du gouvernement bri-
tannique pour des machines “Haw-
ker Hurricane".
“Nous construisons tous des par-

ties de machines Hampton, acheva
M. Sise, qui seront ensuite assem-
blées en deux usines. La “Canadian
Associated Aircraft” construit en ce
moment des avions de modèle an-
glais, mais elle est équipée pour fa-
briquer n'importe quel modèle ”
———

Des pouvoirs
étendus

La commission des prix et du
commerce en temps de guerre

possède les pouvoir voulus pour
confisquer toute accumulation
injustifiabie de nourriture. de

combustible ou d'autres néces-
sités de la vie. Voilà ce qu'’ex-
plique nettement l'arrêté mi-
nistériel formant cette commis-

  
hier,

définit
Déposé au parlement,

cet arrété ministériel

clairement les pouvoirs
nouvelle cominission qui mettra

un frein au profitage, établit
les réglements pour la vente et
la distribution des nécessités de
la vie, annonce enfin une amen-
de allant jusqu'à 55.000 et un
terme d'emprisonnement jus-
qu'à concurrence de deux ans
pour toute infraction aux règ'e-

ments édictés.
La commission peut saisir toute

accumulation des nécessités de la
vie et rembourser ensuite les pro-
priétaires selon un prix fixé par un

d'une cour supérieure après
arbitrage.
On demandera la’ coopération des

manufacturiers, des grossistes, des
distributeurs et des détaillants afin
d'assurer des approvisionnement
suffisants des nécessités de la vie à
des prix raisonnables.

PERMIS DE VENTE
La commission aura plein pouvoir

d'émettre des permis pour la vente,
l'approvisionnement et la distribu-
tion de telles nécessités aussi bien

  

sans doute aussi les relations futu-
res de la province de Québec vis-à-
vis ceux qui la plongeront une fois
de plus dans une conflagration
universelle effroyable pour l'huma-
nité.
Je lirai avec intérêt les raisons qui

peuvent motiver une opinion con-

sion. |

de la

 traire à celle que je soutiens.
Armand TURPIN.

que la fixation des prix maximum
et des marges de profit. Elle déter-
minera la quantité que l'on peut
vendre à une personne ou qu'une
personne peut acheter. La commis-
sion elle-même pourra acheter et
vendre les nécessités de ia vie par

l'entremise d'organismes qu'elle de- }

signera. -

Les peines pour infractions aux
règlements de la commission s'ap-
pliquent aussi aux officiers et aux
directeurs de compagnies et de cor-
porations. De telles personnes sont
personnellement passibles d'empri-
sonnement et d'amendes.
En somme il est défendu de ven-

dre ou d'offrir en vente toute ne-
cessité de la vie flu-dessus du prix
raisonnable fixé par la commission,
d'accumuler de telles nécessités, de
diminuer ou de limiter la produc-
tion, de vendre sans un permis de
la commission ou d'entraver une
enquête instituée par la commission.
M. Hector B. McKinnon. com-

missaire du tarif, est président de
la commission. Les deux autres
membres sont M. David Sim, com-

missaire de l'accise, et M. F-A
McGregor. commissaire enquêteur
en vertu de la iol des combines.

—>

Le Parlement
décid

Le discours du Trone qui a
marqué l'ouverture de la ses-
sion spéciale de guerre du par-
lement fédéral ne change nul-
lement la situation du Canae
da relativement au conflit cu-
ropéen. Voilà ce qu'a déclaré,
hier soir, le premier ministre
Mackenzie King. En plusieurs
milieux on avait interprété le
discours du Trône méme com
me déclaration formelle da
guerre entre le Canada et

l'Allemagne.
Interrogé quant a une telle

interprétation, M. Mackenzie
King a affirmé: “Le discours
du Trône ne change nullement
la position du Canada telle
qu’elle existe uepuis la procla-
mation de la loi des mesures
de guerre. Une déclaration for-
melle définissant la position
du Canada sera donnée après
que le parlement aura décidé
la matière.”
TH n'y a aucun doute que le pre-

mier ministre discutera de la situ-
ation du Canada quand il prendra
part aujourd'hui au débat sur le
discours du Trône à la Chambre
des Communes. Hier soir, le chef
du gouvernement a refusé d'en di-
re davantage. x

C'est la phrase suivante qui a
fait interpréter le discours du Tré-
ne comme une déclaration de
guerre: “Vous serez anpelés à élu-
dier les prévisions budgétaires des
dépenses qu'a déjà causées ou que
causera l'état de guerre actuel”.
Dans les milieux officiels on a ex-
pliqué que cette phrase faisait al-
lusion aux hostilités qui font rage
en Europe et ne signifiait nulle-
ment. que le Canada était en état
de guerre.

$8150.000

les précautions

  

pour

antiaériennes

Un crédit de $150.000 pour-
voira aux précautions d'urgen-
ce nécessaires pour protéger
contre les raids aériens les
centres les plus vulnerables du
Canada a l'heure actuelle,
L'arrété ministériel nécessaire
a été déposé à la Chambre des
Communes, hier.
La protection contre les

raids aériens relève du minis-
tere de la santé.
On déboursera une somme

de 72.000 pour l'achat de vête-
ments spéciaux destinés aux
membres des équipes de se-
rours Un montant de $12.000
sera affecté à l'achat de 6.000
masque À gaz L'impression et
la distribution de littérature
expiiquant Jes précautions à
prendre contre les raids aé-
riens coûtera $20.000. L'associ-
ation des ambulanciers Sainte
Jean entrainera les Instrue-
teurs dans le cus de raids aé-
riens. Elle recevra à cette fin
un octroi de $5.000 du gouver-
nement

  

 

   

   

  
  
  

  
    

   

   
   

  
  
    

  

   
   

   

  
  

  

   

 

am

Lisez aujourd’hui les annon-
ces de votre journal. Elles
vous épargneront du temps, de
Pargent et des ennais et voy
feront trouver le moyen de
vivre mieux.

  

 

   

    
      

 

        

LUNDI,

seuf je

l’Écoledes

DES COURS DU JOUR

On s’inscrit
tous les jours de 9 à 12 et

samedi après-mi

Hautes Études Commerciales
subsentionnée per le Secrétariat de la Procincs

affitiée à l'Université de Montréal
Coin avenue Viger et rue Saint-Hubert

MONTREAL

 

Cuverture

11 SEPTEMBRE 1939

de 2 à 5,
di.
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UNE EPARGNE CONSIDERABLE

 

D'après le surintendant en charge, il nous serait très profi-

table d'installer un moteur Diesel à l’usine d’aqueduc. —

L'énergle de réserve nous a coûté depuis 17 ans plus de

cent mille dollars. — Un comité du conseil va incessam-

ment étudier l’affaire.

 

La municipalité de Hull, où l'énergie électrique de source

privée est pourtant notablement moins cher que dans le res-

te de la province, grâce à notre voisinage de l'Ontario, pro-

duit elle-même l'électricité dont elle a besoin pour éclairer

ges rues, ses immeubles et faire marcher ses pompes d’'a-

gueduc. _

Elle a cependant besoin d’une source additionnelle d'é-

nergie, au cas ou celle qu'elle possède en propre ferait défaut.

I la lui faut pour garantir à la population des taux d'as-

surance-incendie moins élevés. Alors, depuis des années, elle

achète d’une compagnie privée une réserve d'énergie qui lui

coûte plus de deux cents dollars par mois, exactement $225.

Et elle a déjà payé plus que cela pour cette réserve. Ces $2.700

lui obtiennent simplement la garantie qu’elle peut compter

sur l'électricité de la compagnie, car lorsqu’elle s’en sert elle

doit payer en plus pour la quantité consommée.
C'est ainsi que depuis 17 ans la réserve et son usage in-

termittent ont fait débourser à la vilte l’importante somme de
cent-six mille et quelques centaines de dollars, une moyenne
annuelle de plus de $6.000.

Un rapport que le surintendant des usines électriques et
de pompage vient de faire tenir au Conseil municipal, déclare
péremptoirement que la viiie peut facilement supprimer cette
dépense en faisant l'installation d’un moteur Diesel qui nous
procurera la source additionnelle d énergie qui nous est in-
dispensable. Il affirme catégoriquement que nous payons ab-
solument pour rien, c’est-à-dire que nous pouvons éviter le
déboursé en exécutant l'installation recommandée,

Celle-ci entraînerait une dépense d'environ $45.000 qui
serait vite remboursée. en l'espacs d’une dizaine d'années.
Subséquemment, la municipalité serait définitivement dé-
chargée de son fardeau actuel.

Le maire et les échevins étaient sans doute au courant,
depuis une certaine période du moins, de cette affaire. Il
fallait tout de même prendre le temps nécessaire pour l’ame-
ner officiellement devant eux. Le surintendant actuel des
deux usines n’est en fonctions que depuis janvier dernier et
ii a dû étudier le problèmie et recourir à une expérience, celle
qu'il mentionne dans son rapport, et qui a consisté à ne pas
se servir du tout pendant plusieurs mois de l'énergie de
réserve.

L'expérience a satisfait le surintendant; elle a été pour
lui concluante, en ce sens qu’il a pu se dispenser de recourir
à la source additionnelle, ce qui ne pourrait se faire indéfi-
niment.

Pour la remplacer, il suggère fortement l’emploi du mo-

teur Diesel. Alors nous ne payerions plus les $2.700 par an-
née et quand nous utiliserons le moteur pour produire de
l’électricité, lorsque pour une raison ou pour une autre nous
ne pourrions nous servir des turbines hydrauliques, la pro-
duction nous reviendrait à moins d’un cent, au lieu de 3, 2 et
1 cent le kilowatt qu'on paye à la compagnie.

Telle est l'affaire, d’après les explications sommaires qui
nous ont éLé données.

Le Conseil ne pouvait évidemment se désintéresser d’une
telle proposition. Economiser les deniers de la ville, faire
épargner aux contribuables des sommes notables, surtout en
ce Lemps où ils subissent les contrecoups de la crise, ne pou-
vait les laisser indifférents. C'est son souci constant de voir
à ce que l’administration dont il a la charge et la responsa-
bilité devant le peuple soit la moins dispendieuse.

Il a constitué un comité de cing de ses membres pour
faire une étude approfondie et complete de la recommanda-
tion du surintendant, avec mission de lui faire rapport le

plus tôt possible. Car le temps presse. Dans quelques mois,
soit en décembre, expirera le contrat existant entre la muni-
cipalité et la compagnie au sujet de la fourniture de cette
énergie supplémentaire.

On peut regretter que cette question n'ait pas été soule-
vée et réglée il y a des années. Mais il serait encore plus
regrettable qu'elle ne soit pas résolue le plus rapidement qu'il |
se peut, maintenant qu'elle se pose carrément.

I] n’y a pas de doute que le comité fera toute diligence
et qu'ensuite le Conseil décidera pour le meilleur avantage
de la municipalité, de ses contribuables.

Henri LESSARD

 

 ve
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M. le Maire n’est pas pour
la participation

 

 

M. le malre Alphonse Moussette.
de notre ville, s'est étonné devant
les Journalistes ce matin de ce que
lui ont fait dire certains journaux,
dont un de Montréal, en date d'hier.
Ia feullle montréalaise le repré-
sente comme obsolument favorable
à la participation extérieure du
Canada à fi guerre actuelle, à las
contribution jusqu'd la dernière ll-
mite au soutien de l'Angleterre. et
de l'Empire.

Il n'en est rien, a déclaré le mai-
re, J'ai dit de l'assemblée de l'autre
soir tenue à Hull contre la particl-
pation qu'elle n'avait pas de raison

d'être parce que se trouvaient par-
mi les organisateurs des gens inté-

ressés et toujours prêts à faire de
la politique de parti, Et des journaux
en ont profité pour me prêter des

vues qui ne aont pas du tout les

miennes.

Voici mon attitude dans le présent ,
conflit européen, d'ajouter le maire
pas de participation extérieure du

Canada. mAme par le volontariat.

ANTAL:
Soulage

MAUX de reveoY
Douleurs périodiques . M4LH

Ph. A. R. FARLEY. Tél: 2.7914

 

 

aux frais du pays. Par conséquent
encors moins par la conscription.

Que ceux qui veulent aller se hat-

tre en Europe y aillent de leur

propre chef, aux frais du pays qui

acceptera leurs services. Quant à

la défense du Canada proprement
dite, j'en suis et je crois bien que

tout le monde en est. Qu’on pour-

voie à cette défense même par la

conscription si cela devient néces-
saire, et qu’il v ait aussi conscrip-

tion du travail s’il y & lieu.

Notre aide à l'Angleterre et à la
France vaudra beaucoup mieux par
la fourniture de denréea et la fabri-
cation de munitions qu'autrement.

CAUSERIE AU

ROTARY HIER

Le déjeuner hebdomadaire du Ro-
tary de Hull, hier, Chez Henri, a
été marqué par de courtes causeries.
Le juge R. Millar a parlé de l’oeu-
vre du Rotary et M. P. Graham a
fait l'historique du Club de Huil;
M. Raymond Brunet, président, était
au fauteuil. Il a aussi été question
de la guerre et il a été dit que cha-
que membre du Rotary devait de-
meurer loyal à son pays, qu’un des
principes de l'organisation était la
bonne entente internationale sans
haine contre qui que ce soit.

   

_

  

EttuaereeseSpe

Madame P.
BENOIT

72, rue Notre-Dame - Hull

prie ses clientes de noter qu'elle présentera ses
modes d'automne samedi, le 9 septembre et

ies jours suivants.

LESorTeermee

ee

pees 

IPTEES

dévoué

Le pélerinage

annuel de

l’Association

L'exécutif de l'Association des pe-
tits propriétaires de Hull, réuni hier
soir à l'hôte! Windsor, a décidé que
le pèlerinage annus] du groupement
à la grotte de Notre-Dame de Lour-
des, à Eastview, se fera dimanche,
le 10 septembre, conjointement avec
les Artisans Canadiens français. On
se ralliera à 7 heures au parc de
FHôtel!-de-Ville, pour se rendre à la
grotte, oÙ la messe sera célébrée à 8
heures. On compte que plusieurs
membres voudront ne pas manquer
ce pèlerinage.
Ce soir. il y a assemblée générale,

à l'hôtel Windsor, et l’on demande a
tous de vouloir bien être présents.

 

L’INSCRIPTION
SCOLAIRE EST
PLUS ÉLEVÉE

A une réunion de la Commission
scolaire de Hull, hier après-midi, M.
l'abbé H. Legros, visiteur des écoles,
à fait rapport que l'inscription de-
puis l'ouverture des classes, mardi
dernier, est de 6.152 élèves, contre
6.659, l'an dernier, une augmenta-
tion de 53.
Les commissaires ont étudié les

arrangements à faire pour placer
tous les écoliers et demandé des
soumissions jusqu'à lundi prochain
pour la fabrication de 100 pupitres
simples.

Il à été annoncé que deux classes
allaient être ouvertes au rez-de-
chaussée de l’école Valiquette, afin
d'accommoder des élèves qui auir2-
ment auraient un trop long trajet
à faire pour se rendre à la classe.
C'est une mesure temporaire seule-
ment, a-t-on dit, pas pour plus
longtemps que pour cette année, es-
père-t-on bien.
MM. Ed. Gauthier, président, Er-

nest Roy, J.-B. Pharand et R. Ro-
ger étaient présents.

 

 

Incendie de 812.000

près d'Angers

BUCKINGHAM, le 8. — Un in-
cendie qui s'est déclaré hier apres-
midi, à 4 heures 30, sur la ferme
de Charles Mitchell, au pont Mit-
chell, entre Angers et East Temple-
ton, a détruit une grange, une éta-
ble, une écurie, une remise à ma-
chines, causant des pertes de près
de $12.000. Le feu a commencé dans
une grange où l'on était à faire le
battage et s'est rapidement répandu,
La récolte de foin et de grain était
dans la grange. Un veau a péri, de
même qu'une centaine de poulets.
Les machines agricoles ont été en-
dommagées et des harnais détruits.
Une pompe à gazoline a été amenée
sur les lieux par les pompiers de
Masson et elle a servi à empêcher
les flammes d'atteindre la maison.
Les pertes sont quelque peu com-
pensées par l'assurance.
Les pompiers de Masson, sous la

direction de leur chef,
Lacelle, ont fait de l'excellente be-
sogne,

TRANSACTIONS

 

 
, IMMOBILIÈRES

Parmi les 146 transactions immo-
billères enregistrées pendant le
mols d'août, la plus considérable fut
la vente de quatre logis doubles,
propriété de Cectil-H. Conyers, 2a
George-T. Green. La liste comprend
également des propriétés saisies par
la municipalité pour arrérages d'im-
pôts et l'expropriation de plusieurs
lots sur la rue Elgin par le gou-
vernement fédéral,
Voici les transactions de $3.000

et plus:
Maud Malloch à Lawrence-E. et

Myrtle Ferguson. propriété sur le
côté nord de la rue Hawthorne,
$3.500;

Sarah-J. Fitzsimmons à Elizabeth
et John McDowall, propriété sur le
côté sud de la 3e avenue, $3.800.
Succession Weldon Graham à

George Frisby, propriété sur le cé-

té sud de l’avenue Laurier (ouest),
83.000.

Grace Higgins à Pyra O'Connor.
propriété sur l'avenue Brighton,
$4.300,

Succession W, Baskerville à Sam
Bortolitti et Joseph Mastropaolo.
propriété sur la rue LeBreton,
$3.500,

Cecil Conyers A George Green,
propriété sur avenue Bronsun.
$36.800.

Amelia Swain à Roy Baker. pro-
priété sur l'avenue Orrin, $6.800.

Nellie Ardley a Russell Smart.
propriété sur la rue MacKay, $6.000.
Succession Thomas Workman a

Adelaide Littlefield, propriété sur
i les rues Ruskin et Parkdale, $6.500.

David Younghusband & Raymond
Blois, propriété sur la rue Waver-
ley, $8.150.
Thomas Hopson A Harold Payn-

ter, propriété sur l'averuz Bronson,
$4.400,

Succession Mary Wheeler 3 Ro-
bert Cairns. propriétés sur l'avenue
Carling, $4.150.
Walter Ronson à Walter et Gla-

dys Hanchet, propriété sur l'avenue
Fentiman, $5.000.
Alex. Mitchell A Appin Realty

Corporation. Limited. propriété sur
la rue Metcafl, $5.000,
Nelson Porter fils A Elsle Da-

vidson. propriété sur l'avenue Ren-
frew, 56.000.
James Laldlaw et autres à Irene

Hensit, ‘propriété eur in rue Coo-
per, $6.100.
Succession Samuel Baker à Ber-

nard et Fabiola Bowes, propriété
sur l'avenue Irving. $3.500.

Violet Kennedy A Margaret Gray.
propriété sur l'avenue Holmwood.
$3.300.
Sun Life Assurance Company of

Canada à Francis et Marie Brunet,
propriété sur l’avenue Mariborough,
34.000.
Succession Godfroid Lebel 3 J.-A.»

G. Lebel, Aline Laprade et Jean Ie-
bel. propriété sur le rue Harvey,
$5.700, et propriété sur la be avenue.
$5.000. ; .

V Jlora Bower & Mabel Bucking-
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M. Victor ;

 

Tentative de

noyade d’une

femme ce matin

 

Shirley Maihews, 24 ans. d'Otta-
wa, sera accusée en cour demain
d'avoir tenté de se suicider. Ce
matin, vers 8 heures 20, elle a
voulu se jeter en bas du pont in-
terprovincial, du côté de Hull,
mais un homme qui passait à pu
intervenir à temps. I! a fait man-
der la police et ler constables G.
Lafleur et A. Dalpé vinrent faire
l'arrestation.

Il appert que la personne souffre
de déséquilibre mental. En cour,
ce matin, alors qu'elle attendait
son tour de comparaître, elle a
voulu tout à coup se aauver. Le
chef des gardes de la prison, M.
Edgar Matte, et le détective O. Lu-
signant, qui se trouvaient tous
deux dans la saile d'audience, du-
rent saisir la fugitive et la mal-
triser de force. La femme se débat-
tait et par un geste quelconque
envoya rouler sur le plancher la
casquette du garde. On la condui-
sit & sa cellule et la comparution
a été remise à demain matin.

creer

Comparutions en

cour ce matin

 

Devant le juge R. Millar a com-
paru ce matin Alice Renaud, sur
accusation d'avoir volé la somme
de $27, propriété de Eugène Fou-
bert, 53, rue Archambault. L' fem-
me, arrétée par le constable G. La-
fleur, s’est reconnue coupable et
aura sa sentence le 18.
Roger Thériault s'est aussi avoué

coupable d’avoir volé la somme de
$54 et des articles d’une dizaine
de dollars, propriété de Mme A.
Levasseur, de Hull-Sud. Il sera sen-
tencié de 11.

Tally Beaucage, de Cornwall. a
été accusée d’avoir obtenu vivre et
couvert au Standish Hall jusqu’à
concurrence de $427. Elle a nié et
l'affaire est remise au 12.
re

MARIAGE
A Notre-Dame de Hull lundi

matin a été béni le mariage de
Mlle Aurore Grégoire, fille de M.
et Mme Omer Grégoire, d'Otta-
wa. à M. Arthur Bénard, fils de
feu Napoléon Bétard et de Mme
Benard, de Blue Sea Lake. Les té-
moins étaient M. Oscar Grégoire,
d'Ottawa, à M. Arthur Bénard, fils
de feu Napoléon Bénard et de
Mme Bénard. de Blue Sea Lake,
Les témoins étaient M. Oscar Bis-
son. pour le marié. et le père de
la mariée. Le déjeuner ful ser-
vi chez la soeur de Ja mariée, Mme
Osc. Bisson La mariée porteit une
toilette bleue roya! et son bouquet
était de roses et de fougère, Les
gouveaux époux iront s'établir à
ouyn.

 

 

Permis de bâtir

émis en août

L'inspecteur des construction, M.
John Cameron, a émis la liste des
permis de bâtir au cours du mois
d'août, Les 62 vermis avaient une
valeur de 147.015, comparative -
ment à 52 permis d’une valeur de
8689.905 (y compris $600.000 pour
le nouveau bureau de poste) en
août l'an dernier. La McColl Fron-
tenac Oil Company a fourni litem
le plus considérable: la construc-
tion d'un garage, d'un poste d'es-
sence et d'une salle de vente d’une
valeur de $42.000.

Voici les permis valant 2000 et
plus :

M. Zagerman. magasin et sous- | i

<r, |
Elégantes Robes

POUR DAMES ET JEUNES FILLES

Récemment arrivées chez PHARAND

bassement en brique et en béton.
rue Bank, $10.000;
M. MacDonell, maison en brique

et en bardeau, Marlowe Crescent,
$3.000;
H. Hooper. maison en brique

plaquée, Sherwood Drive, $5.000;
Eglise St-Mathias, sous - basse-

ment, avenue Parkdale, $18.000;
W. Robertson, transformer mal-

son en duplex, avenue Aylmer,
$2.500;

F. Morrison, maison double en
brique plaquée, avenue Clarey,
88.000;
Dr George Barrett, duplex en

‘brique plaquée. 5e avenue, $5.000;
F.-D. Brunet, transformer mai-

son en triplex. avenue Maribo-
rough, $2.500; |

J. Mobley, maison en brique pla- |
quée, avenue Orrin, $5.000;

J. Davidson, maison en brique
plaguée. Sherwood Drive, $5.000;
W. Cain, deux inaisons sur l'ave-

nue Marlborough, $6.000;
E.-B. Leblanc, magasin et rési-

dence d'une étage. en brique pla-
quée, avenue Bronson, $4.000;
G. Martin, maison en brique

piaqué, avenue Ruskin, $3.000;

McColl Frontenac Oil Company, |
garage d'essence et salle de vente, i
rue Bank, $42.000;
M. Ralph. maison double en bri-

que plaquée, avenue Faraday,
$6.000;

“Church of Christ Scientist”,
changements dans l'église rue
Metcalfe, $8.000;

G. Dixon, maison sur l'avenue
Melrose, $3.000:

F. Branhinsky. entrepôt sur la
rue Duke. 84.000:

Succession Slater. nouvelle aile
à Jl'entrepôt de brasseries, rue
Queen. 32.000;
G. Hughes. traisformer vieil im-

meuble en maison: $3,500;
Belvedere Corporation, résidence

double en brique et en stuc, Ma-
ple Lane. $7.000:
John Baker. maison double en-

brique plaquée, avenue Faraday,
$2.000;
George Swain, résidence en bri.

que plaquée. avenue Orrin, $5000.
I

Que penser de la Presse. de

HULL, VENDREDI 8 SEPTEMBRE
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POLONAISE

VARSOVIE, le 8. — (P.C.-Havas)
— L'armée polonaise, intacte après
la première semaine de guerre, s'est
retirée sur des positions de défense
établies, ie long d'un front de 931
milles, La province de Poznan, où
les forces polonaises ont résisté
victorieusement aux attaques alle- |
mandes, forme une immense sallie
entre les deux zones offensives alle-
mandes.
De cette saillie, la cavalerie polo-

naise et l'infanterie motorisée atta-
quent le flanc des armées alleman-
des.
Malgré l'attaque soudaine alle-

mande les troupes ‘ polonaises ont
gardé leurs positions assez long-

temps pour permettre la mobilisa-
tion complète des autres régions.
Malgré leur grande supériorité nu-

mérique, les Allemands durent met-
tre un frein à leur offensive. mer-
credi et Jeudi, à cause des attaques
répétées des armées polonaises sur
leurs lignes de communication,
Les Allemands font usage de pro-

fusion de troupes motorisées, ce qui
permet à l'infanterie polonaise de
laisser passer les troupes motorisées
allemandes sur les routes, puis de
se réorganiser derrière elles, coupant
ainsi leurs communications.

mere grrr

ON RELACHE UN COLONEL

PEIPING, 8. — Le colonel C. ».
Spear, attachq militaire englais, en
Chine, que les Japonais avaient em- |
prisonné, le 25 mai dernier, sous ac-

cusation d'espionnage, fut relâché,
aujourd'hui. On l'avait amené de
Kalgan à Pelping, et depuis mercre-
di il était sous surveillance militaire.

Il paraissait en bonne santé et de

i

  bonne humeur.
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fourrure

  A
i

Vous obienez toujours une
Meilleure Qualité pour votre argent

A Nouveaux Manteaux
GARNIS DE FOURRURES

pour Dames et Jeunes Filles

Présentation de toutes les nouvelles

Chics manteaux d'automne dans toutes les
nouvelles créations de 1930-1940 — genres
ajoutés ou jupes écossalses — Garnitures de

donnant un effet
Grand collet ou simplement tailleur. Tissus
en vogue et de haute qualité.
@ Fourrures: Loup — Renard et Opossum.

9.95 à 29.95

" «= CALENDRIER —
rp

SAMEDI 9 SEPTEMBRE 1939 — 252e jour de l'année ”F
Lever du soleil. 5.3
Cuucher du sou, 8.2

ARANTE-HEURES

0 — Lever de la lune. 0.42
4 — Coucher de ta Tune. 348

Notre-Dame du Pernétuel Secours. T. 8. 0 sept.

FET
   

 

  

 

Le “Bund” pour

la neutralité

NEW-YORK, le § (P.A) — Les
chefs nationaux et sectionaux du
“bund” germano-ariéricain décla-
rèrent aujourd'hui en assembiée que
leur organisation ‘se battra pour
sauvegarder la neutralité des Etats-
Unis, pour censurer les fomenta-
teurs de haine & la radiu. dans la
presse, etc, et pour l'interdiction
la plus stricte des envois d'armes”.
Fritz Kuhn, chef national, et d'au-
tres autorités du “bund” émirent
l'opinion que la guerre ne doit pas

interesser les Etats-Unis.
Le gouvernement de Washington

fut accusé d'être pro-anglais, et le
retard du paquebot allemand, Bre-
men, la semaine dernière fut qua-

lifié de ‘piètre exemple” de neu-

traiité.
Hs déclarèrent que l'Allemagne a

conclu un traité de non-agression
avec la Russie pour se protéger, et

que le boycott des produits aile-
mands aux Etats-Unis, était en par-

tie responsable de ce traité.

Les ouvriers et les fermiers amé-
ricatins y perdent beaucoup, dit-il.

LEa

Un tremblement

de terre

 

L'observatoire fédéral a rapporté
que son séismographe avait enre-
gistré un tremblement de terre au-

jourd’hul.
Les secousses p-4liminaires com-

mencèrent à 8 h. 15 ce matin, heure
d'été de l’Est, et continuérent pen- BM
dant près de deux heures. La dis- MR
tance de l’épicentre était d'environ
4.450 milles On n'indiqua pas la
direction.

 

silhouettes

très originale.

Tailles: 14 § 44.
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rouille . 

CHAPEAUX D'AUTOMNE
Matières en vogue de ruban, plumage, qui
complètent votre feutre fourrure ou feu-
tre de laine.

“Chasseur”, “Canotier”, “Robin
Hood” ainsi que le “Turban” vous est
résenté d’abord dans le noir. marine,
run, vert ou

Un gai chapeau genre “Le

1.98 * 3.95   

   
noir . . . très à la mode

foncé, etc. .

New-York. Tailles: 14

 

 
la Radio et du Cinéma, une.
petite brochure en vente au
“Droit” vous le dira.

M

ham, propriété sur
trew, 88.800.

lavenue Ren- |
Succession Evan McColl et su. |

tres à Alice Thérien, propriété sur:
i
4

0
'

| «

Ia rue Lisgar, $8.000.
J. A. Barrett. Limited, 4 Regi-

naid Bruce, propriété sur l'avenue
Breezehill, $10.00¢,

dicule.

Crépe rayon ou chiffon d'abord en

tomne, puis en marine,
. Garnitures simples

mais originales. Manches moins
fantaisie. Tous des styles d'après

Nouveaux Complets
FAITS SUR MESURES

La meilleure qualité de Vétements
au Canada: “ART KRAFT”

et COMFORT Mfg.

4.50
Ces vêtements seront faits à la main d'après
vos mesures, avec tout le soin caractéristique
“Art Kraft” et “Comfort Mfg ".
ment, les prix seraient beaucoup plus élevés
mais durant notre Vente de septembre, vous
pourrez vous procurer de véritanles vêtements
‘Art Kraft” et “Comfort Mfg.” & ce prix ri-

Tous confectionnés à ia main
sur mesures, par un expert.

   

 

©

Nig
   

pour l'au-
vin, vert

à 20 ans.

%

et

plus

Ordinaire-

 

Lot de
pour 

de haute
plairont.

Autres 
Offert samedi à un prix populaire. Paletots

ualité dans les modèles qui vous
tvies: Raglan —

Silp-on. ‘Très spécial

Paletots d'Automne
Hommes et Jeunes Gens

11.95
lignes de 14.95 à 19.50   

“Forsyth” pour hommes
Nouveaux coloris, dessins
ravures les plus en vogue
tette saison. Encolures Ty
à 17, Chacune … .

et

   

Nouvelles Chemises “Forsyth”
Nous venons de recevoir un joli choix de nouvelles

& 1.
chemises

55 ot 2.00

 

  

   

st-Jaseph-d Orléans 9. 10, 11 sent
E DU JOUR — S. Pierre Claver. confesseur
preEE,

Qué. !

MARIAGES—

 

Mardi, le 29 août, en l'eglise de
l'Ange Gardien fut béni le mariage

ide Mile Alice Larose, fille de M. et
Mme Wilirid Larose, d'Angers avec

| M. Noel Larabie, fils de M. Larabie,
d Ottawa.
La cérémonie eut lieu a 8 h. 30

et le mariage fut béni par M. l'abbe
Eugène Labrosse.

La mariée portait une toilette bleu
Azur, avec assessoires gris pâle. M.‘
Larrie Morgan, neveu du marié,
accompagnait Mlle Giséle Robinson,
nièce de la marié, qui agissait com-
me bouquetière.

Après le mariage un déjeuner fut.
servi chez la mariée. L'heureux cou-‘
ple partit ensuite pour un voyage.
Le 28 août, M. le Curé bénissait |

le mariage de Mile Maria Girouard,
fille de M. et Mme Henri Girouard |
d'Angers, avec M. Lucien Trude)!
fils de M. et Mme Trudel de Per-
kins. ‘

CARNET—
M. et Mme Omer Landry. accom-

pagnés de leur deux enfants, de St-
Jean d'Iberville, passaient la fin de
semaine chez Mle Berthe Legault,
soeur de Mme Landry.
Mme Edouard Proulx de Ste-

Rose-de-Lima, était aussi de passa-
ge chez Mlle Berthe Legault, jeudi '
dernier.

Mlle Irène Burke d'Ottawa, passe |
un mois de vacance dans sa famille. |
Mlle Lucienne Mongeon nous a

quittés pour Timmins, Ont.
M. et Mme Eddie Lahaie de Gati-

  

neau rendaient visite à Mme Octa-e
ve Leroux, mère de Aime Lahair
M. Jean Giroux, de Hull, etait de

passage chez ses grands parents,
samedi et dimunche derniers.

Mlle Gertrude Smith accompa-
gnee de ses frères. M labbé Ernest
Smith et M. et Mme Allen Smith
de Gatineau Milly. sont partis en
voyage à travers le nord. ils se ren-
dront chez leur soeur. Mme Albert

 

; Gration, Laurette} de Smooth-
Rock-Falls.

OFFRES DE SERVICES

La société canadienne des ingé-

nieursagricoles dévoila aujourd'hui
qu'elle avait offert ses services au
ministère de la défense nationale
“en vue des nécessites urgentes aux-
quelles aura à faire face le pays.”
rer

Les annonces vous disent oû

et comment acheter.

ET

CE SOIR

Assemblée générale des
Petits Propriétaires

DE HULL

 

à l'Hôtel Windsor, à 8 h.

Tous sont priés d'être
présents. 
  
 

 

  
Nous expedions partout. D   

M Toujcurs une abondance de tout
A qualité égale, nous garantissons les plus pes prix.

Toutes les menagéres de Hull,

étonnées par ce bo

En vente .

Sac de 7 livresFARIN
SUNKIST.

= FARINE Jutouses

CREME DOUC

CREME SURE

GARANT
La pinte

Tant qu’il y
La pinte .

MIRACLE WHIP Le. 4
V I NA

XXX à Corni-
f chons. Le gallon, 39¢ Le gallon

Absclument pure.

 

Rég. 29e, pour

7, SAVO

 

da

Garanti abso

aux savons o

En vente, lo

AMMONIAQUE en
Coupe la greisse inttantanémen

"HANDY" aujourd'hui,
Rég Te. Spécial à *

PECHES

 

Le plus grand magasin de comestibles de toute la région.

| PÊCHES no.
(Freestone). Grosses, superbes, juteu-

#S ses. Panier de 6 pintes débordant.

Extra fort. 49c

Vos marinades seront beau-
ccup supérieures avec Keen’s. Boîte de ‘4 livre.

nuisibles quelconques.

‘’FRUIT BELL‘, de choix, tranchées.

102 onces. Rég. lle, .

Lu A

emandexz des intormotions.

, toujours une qualité supérieure

Ottawa et les environs seront
s prix sensationnel.

28c
ea UN BAS PRIX SENSATIONNEL POUR CE TEMPS-CI
5 A PATISSERIES “Daisy”,

IE POUR FOUETTER. 35€

en aura. 15e

32 onces. .

€, pour LL... 39¢

IGRE
Heinz Distilé.
Le gallon ,.... 59c

Iz

MOUTARDE “KEEN’S"

25¢|
N “SUNLIGHT”

Exige moins de travail — Donne '
vantage de confort.

lument exempt de toutes matières
De beoucoup supérieur

rdinoires. Canservez les bouts on-
glais pour de riches taies d'oreillers, linges à
vaisselle ou serviettes de bain.

barre 6c

poudre "HANDY"
t Une révélation pour lover ls

vaisselle, les ustensiles de cuisine, lavabo, planchers, utc, Essayex

patspau 12€

3°" 25e
  

     

  
     

  

    

   

    

    
    
      

    

     

    

    

     

  
     

         

PREPARE ITALIEN avec boulettes
Un plat qui fera pleitir au mari.

de viande.SPAGHETT
En vente

Egale en quallté — les ctres se vendant le double de ce prix. =
EN PATE. LIQUIDE.
Boite de 1 livre .... ... 19c La chopine ............. . 39c

BLE ROTI.
PRAIRIE NUT Le cerécle porfarte 2

VERITABLE “CHOP SUEY”
Au Veau ou Porc Au Poulet
frais. u Poulet.

Rég. 19c pour 16c Rég. 23e .. 20c Rég. 23e

DE CHOIX. Superbe comme dessert.ABRICOTS Lés. 19e. En vante, le boîte
SERVIETTES FACIALES [faauet de 400.

En vente Lane

JUS DE POMME PUR 2) Kate 35m25€

SANIFLUSH Pour vos TOILETTES.

gros

pats 15¢ §

Sans viande.

* 19c

En vente

La boîte ee 27e

NOUVEAU NETTOYEUR “20 dans 1”

 

coutnpriSerious es bluen es present25,
= » t

5 GELÉE de LUX ar 25¢ IB
 

; Le plus grand choix de FRUITS et LEGUMES FRA!S
; * en vente aux plus bas prix da marché,

' 10cLe TOMATES Rovcts ou VERTES.

2"5¢CHOUX-FLEUR 3.
ROUGES ou

10 vs 19¢

ORANGES Zurita Ariesivan" 2.49 B
POMMES FOURLa TABLE 10

8 OIGNONS ’ouses

FEVES A BEURRE

ivemulSc B

10c #En vente,
le galian

  

10c §
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Le gouvernement
songerait à créer de
nouveaux impots

 

Les profits de guerre seraient lourdement toxés.

Comme première grande mesure
de guerre le gouvernement cana-
dien décréterait !a conscription de
la richesse. Voilà ce que nous avons
appris à bonne source, cet après-
midi On annoncerait cette politique
d'urgence lors de ia présentation du
budget de guerre la semaine pro-
chaine.

Pour la durée du conflit actuel on
imposerait des taxes spéciales sur
les profits pour toute la durée des
hostilités en Europe. Ces nouveaux
impôts seraient particulièrement.
onéreux en certains cas. On croit
qu'ils commenceraient à 5 pour
cent, puis monteralent graduelle-
ment à 10 pour cent et à 15 pour
cent suivant le chiffre des profits.

On pense même que, dans le cas de
profits considérables, cette taxe

ert

‘conscrirait la majeure partie des
profits.

: On présume, par ailleurs, que l'on
‘haussera également l'impôt sur le
revenu. On e demande si cette
augmentation sera générale ou ne
frappera les revenus qu'à partir

d’un certain montant.
Enfin des taxes nouvelles frap-

peraient la plupart des articles et
des produits de luxe. On ignore en-
core toutefois le nombre d'articles
et de produits qui tomberaient gous
cet impôt.
Comme on le voit, cette politique

de la conscription de la richesse en
temps de guerre prendrait des pro-
portions particulièrement vastes au
Canada. Il faudra toutefois atten-
dre ia présentation du budget la se-
maine prochaine pour savoir exac-
tement ce qu’il en sera à ce sujet. 

  

I’ENVERGURE DE L’ATTAQUE
FRANCO-ANGLAISE. ..

 

(Suite de la lére)
 

PARIS, 8. (P.A.) — L'armée française est à préparer une
offensive conjointe des forces anglo-françaises, contre la
ligne Siegfried, sur la frontière nord-est.

(A Bale, Suisse, les observateurs militaires neutres émet-

tent l'opinion que les autorités rnilitaires françaises, sont à
préparer une offensive de grande envergure, pour ces jours-
ci.) L'Etat Major français déclara que les mouvements de leurs

armées avaient forcé l'Allemagne à envoyer, en vitesse, des
troupes le long du secteur de 100 milles, qui s'étend de la
frontière du Luxembourg jusqu’à Lauterbourg, position-clef
sur la ligne Maginot.

A gauche de la colonne française, s'étend la riche région
de la Sarre, et à droite, se trouve le Palatina, bordée par
Bienwald.

Le combat fit rage cepend
jusqu’à la Suisse, au sud on
lourde, et quelques pelotons

ant tout le long de la frontière
se servait plutôt de l'artillerie
tentèrent de s'emparer des

nids de mitrailleuses allemands.
Pendant que les canons français et allemands, ne ces-

salent de cracher des obus, les réfugiés civils augmentaient
de plus en plus, comme résultat de la pression anglo-fran-
aise sur les frontières allemandes.

SUR LE FRONT EST

Les dépêches officielles polonal-
ses soutenalent que les Polo-
nais défendaient encore avec
ténacité, une partie de la ré-
gion de Posen a l’est de la
Pologne, mais qu'une armée al-
lemande venant de la Silésie
avançait rapidement.

Les autorités françaises ne firent
Sucunement mention de l'ampleur
de la résistance aliemande sur le
tront de l'ouest, saur pour dire qu’u-
ve ‘’aciivité fébril:' régnait sur le
tôté Zismand, et qu'ils préparaient
une organisation de campagne.

UN COMMUNIQUE

Un communiqué du ministère de
la guerre daté du 8, lisait comme
suit: “Nous avons réussi olusieurs
attaques d'importance inégales et

avons fait des progrès sensibles sur
d’autres points.” Les Français s'a-

perçurent que leur aide à la Po-
logne portait fruit quand ils virent

arriver des renforts allemands sur
la frontière, Geneviève Tabouzs,
écrivit dans le journal parisien:
“L’Oeuvre’”, que les Polonais ne se
servaient que de 15 divisions con-
tre les allemands, et qu2 45 divisions
restaient intactes pour défendre lez
positions derrière la Vistule.
Des soldats et des marins an-

Blais afflualent sur les rues de Pa-
ris. Les troupes allaient rejoindre

l’armée française sur ia frontière.
LA ROYAL AIR FORCE

La Royal Air For:s occupe déjà
ses positions près ie la ligne Magi-
not, et coopère avec l'artillerie fran-
çaise, dans les attaques Coaitra ia L-
gne S:egfried. Les Parisiens firent

une réception enznousisste aux
“tommies”, sur les rues et dans
1a presse. On chanta le “Tipperary”,

chanson de la dernière guerre.
Les Etats Majors des deux pays

conférèrent sur les positions que de-
vraient occuper leurs troupes rus-
pectives, 

 

repr

Le bilan des pertes
maritimes depuis le
début des hostilités

(Presse associée)

Voici une liste des pertes mariti-
mes depuis la déclaration de guerre
dimanche le 3 septembre.

Le 3 sept— L'Athenia (tAngl.) 13.-
581 tonnes, coulé à 200 milles à
l’ouest de l'Ecosse, par un sous-
marin allemand. 1.347 personnes à
brod, un certain nombre de pertes
de vie (plus de cent).
Le 4 sept— L'Olinda (Allem).

2576 tonnes, coulé au sud de l’At-
lantique, par le croiseur Ajax. L'é-
quipage sauf.
Le 4 sept.-— Le Kosti (Grec). 3.533

tonnes, coulé dans la Baltique,
après avoir frappé une mine. L'équi-
page sauvé par un navire allemand.
Le 5 sept— Le Bosnia (Angl).

2.407 tonnes, torpillé à cent milles
des côtes d'Ecosse, équipage sauvé
par un vaisseau norvégien.
Le 5 sept.— Le Carl Fritzen (All).

6.594 tonnes, coulé au sud de l’At-
Jantique. L'équipage saut.
Le 6 sept.— Le Inn (Allem.). 2.867

tonnes, coulé au milieu de l'Atlanti-
que. pas de détails sur l'équipage.

Le 7 sept— Le Royal Sceptre
(Angl). 4.853 tonnes, perte annon-
cée. mals aucun détail.
Le 7 sept.— Le Ollvegrove (Ang).

4.060 tonnes. coulé par un sous-
marin près des côtes d'Irlande,
l'équipage se sauve dans les cha-
loupes et esd recueilli par un navire
américain.
Le 7 sept.— Manaar (Angl). 7.242

tonnes, could au miliey de I'Atlanti-
que près des côtes portugaises. 2

*

morts, 3 blessés, 40 manquent à
l'appel.
Le 7 sept— Pukkastan ‘Angl..

5.809 tonnes, torpillé près des côtes
de l'Islande. Pas de détails.
Le 7 sept— Le Tamara (Franç.).

3.747 tonnes, coulé près des côtes
d'Espagne.
Le 8 sept—  Helbrid Bissmark

(All). 727 tonnes. 7 morts, les sur-
vivants croient que le navire a frap-
pé une mine.
La Radiomarine Corporation an-

nonce aujourd'hui la réception d'un
message transmis par radio. qui
rapporte que le cargo “Jean-Jadot”,
à recueilli les 44 hommes de l’équi-
page du SS. Regent Tiger, navire
anglais torpillé par un sous-marin.
Il s’agit d’un bâtiment de
tonnes.

 

La Nlle-Zélande

mobilise

(Presse Canadienne)

AUKLAND, 8. — Le gouvernement
tie la Nouvelle-Zélande a décidé au-
jourd'hui d'équiper une force mi-
litaire spéciale. .

On recrutera les vo:ontaires âgés

de 21 à 35 ans. Le premier contin-
gent de 6.600 sera organisé à partir
de la semaine prochaine.

 

  

145, rue du Pont, Hull

Clément & Leblane

 

Tél: 2-1179 — 2-1170
 

GRATIS: RINSO de
3
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Le tout ..…esveuves ere

| CREME DOUCE THE Red Rose
SAVONS ,
en feuilles garantie pour fouetter. Etiquette "32,

La pinte, MOANGE PERORSBoite de r
sivres 29¢€ 35c tore 34c
/inaigre Heinz. ml ……. 59¢ . Miel Blanc. Chaudiere
Vinaigre XXX. Le gal. .. .... 39c| de 4 Hivres © ee... 39¢
Sel blanc Purity, La Iv. 2c Pain tranché. Chacun 6c et 7c
 

PAPIER DE TOILETTE  “VERYTHING” ....oo...
10 rouleaux 25c

 

Fêches No 1, de choix.
Le le... uses

Pamplemousses … . 8
Salade Iceberg porte To

BOUC
RôU de Boeuf de l'Ouest,
La livre . ....... 10c et 12¢

Rôti de Jeune Lard (épanle).

leCE 
| Céléri Coeurs Krispy 16e
Pistaches salées. La livre 10c
Pipilottes Kisses. La Iv. tec

HERIE
hry de Boenf de l'Ouest.

La livre ..... co. 20c
Saucisse - Boeuf Haché et

| Squloge14 livre | fa0
Lard Sa ICEITX assor

| La livre LL 12e 18%4e

 

10.176

LE SORT DE
L’EQUIPAGE
DU MANAAR
(Presse associée)

LISBONNE,le 8 — Des nouvelles

reques aujourd'hui disent qu'un na-
vire ftallen a pris à bord 20 autres
matelots du vaisseau torpillé “Ma-
naar”, de ia marine britannique, !!
ne manquerait plus que vingt hom-
mes de l'équipage.
(A Liverpool, les propriétaires du

Manaar déclarèrent que quatre seu-
lement inanquent & l'appel, après

que 46 furent rescapés.)

Le vaisseau italien n’a pas été
identifié. Le Manaar fut zoulé mer-
credi, à 100 milles au large de la

côte du Portugal. Les survivants di-
rent qu’un sous-marin fit feu sur les
embarcations de sauvetage après je
coup porté par la torpiile,

On rapporte que deux hommes

d'équipage ont été tués, et plusieurs
blessés, Les survivants, arrivés ici,
hier, furent recueillis par le Mars”,
navire des Pays-Bas, et le navire
portugais ‘Carvaimo Araujo”.

Premier bill
à la session
de guerre

Le premier bill du gouvernement
À la session de guerre vient d’être
inserit au feuilleton de la Chambre
des Communes. I s'intitule: “Loi
constituant en corporation le Fonds
patriotique canadien”, L'hon. C. G.
Power, ministre des pensions et de
la santé, a donnél'avis de motion née-
cessaire afin d'assurer incessamment
la première lecture de cette légis-
lation.

On avait adopté une loi semblable
À la session d'urgence de 1914. Le
Fonds patriotique n'a cessé d’exis-
ter qu'en 1937. Durant toute la du-
rée des hostilités cet organisme a eu

à sa disposition une somme glabale
de $51.584.551 dont il s'est servi
pour aider es familles des combat-
tants de même que les veuves et les

orphelins des soldats canadiens tués
sur \es champs de bataille d'Europe.
Le Fonds patriotique s'est ali-

menté par des souscriptions volon-
taires. Pendant tout le corps de la
guerre des centaines de milliers de
citoyens de tout âge et de tout rang
y ont versé chaque semaine ou cha-

que mois une partie de leur salaire.
On s'attend qu'il en soit de mème

encore durant le présent conflit.
—————— —— 22

Une journée
dramatique
au parlement
La séance daujourdhul à la

Chambre des Communes sera l'une
des plus dramatiques de la session
de guerre du perlement canadien.

En effet, le premier ministre Mac-
kenzie King exposera à la députa-
tion la politique que le gouverne-
ment préconise pour le Canada dans
le conflit qui fait actuellement rage
en Europe. Il est impossible de pre-
dire à l'avance l’attitude du cabi-
net. M. Mackenzie King sera le

quatrième orateurs de la journée à

la Chambre basse. M. H. S. Hamil-

ton, député libéral d'Algoma-Ouest,
ouvrira le débat sur le discours du

Trône. Il proposera l'adresse et M.

J+A. Blanchette, député libéral de

Compton, le secondera. Puis l'hon.

R.-J. Manion, chef conservateur, of-

frira de nouveau le plein appui de

son parti au gouvernement canadien

dans la guerre actuelle. On croit

que M. Manion attendra que M.

Mackenzie King ait formulé sa po-

litique avant de faire des suggestions

au gouvernement et même de le cri-

tiquer, s'il y a lieu. Le premier mi-

nistre parlera immédiatement aprés

le chef de l'opposition. On présu-

la fin de l'après-midi ou au début

de la soirée. L'exposé de M. Mac-

kenzie King est attendu avec la plus

vive impatience non seulement au

Canada, mais aussi en Europe. on

prévoit, en effet, que le premier mi-

nistre expliquera le mode de parti-

cipation que le gouvernement vou-

drait que le Canada accorde à l’An-

gleterre dans sa guerre avec l'Al-

temagne.
———

Séance du

bureau des

commissaires
 

Il y a quelque temps, le com-

missaire Bourque avait fail part à

ses collègues de certains faits qui

étalent parvenus jusqu’à lui, et qui

pouvaient indique» que les compa-

gnies d'expploitation forestière fa-

vorisaient la province de Québec

dans l'angagement des Ouvricrs

pour leurs chantiers.

Le secrétaire du bureau a écrit

à la Gillies Lumber Company pour

demander des éclaircissements. La

réponse de la con.pagnie a été lue

à la réunion du bureau hier après-

midi. Celle-ci explique que pour

les chantiers de la province de

Québec on acorda la préférence

aux quévecuis, mais que ce n'est

pas le cas pour les chantiers onta-

riens. Comme les bureaux de la

Compagnie sont à Hull on a pu

croire que l'on n'engageait que des

hommes de Hull mais le fait est,

dit la lettre, que beaucoup d'ou-

vriers d'Ottawa viennent s'engager

à Hull.
Pendant le mois d'août, le rever

nu total des familles qui bénéfi-

cient des allocations de chômage a

atteint 7.889 dollars, soit 3 doilars

5 par famille, ce qui est une amé-

lioration sur l'an dernier. En août

cette année. 2583 familles bénéfi-

ciaient des allocations de chôma-

‘ge. alors que 2.112 en béréficiaient
durant le même mois, l'an dernier.
La moyenne des revenus, en août

de l'an dernier. n'était que de 2

doilars 84.
La question de cette propriété de

is rue Cobourg (le no 72) sur lez
quels se sont acumulés 2.755 dol-
lars 70 d'impôts, de 192) & 1985,
est revenue sur le tapis, hier. Cette
propriété fut sais:e par Ia Munici-
palité en 1935. et aujourd'hui on
est à ls veille d'accepter une offre
de 1000 dollars du locataire actuel.
Ce qui intrigue les commissaires.

c'est que les impôts aient pu s'ac-

cumuler pendant si longtemps 
LA

+ ra son discours à . ,me qu'il commence i Accusé d'avoir conduit d'une fa-

|

i
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l'exportation

—

(Presse Canaaienne)
WASHINGTON,8. — Le président

déclara aux journalistes, aujourd'hui
qu'il avait signé une proclamation
interdisant l’exportation d'armes a
l'Union sud-africaine, maintenant

officiellement en guerre contre l'Al-
lemage. Une proclamation sem-.

blable est à se préparer pour le
Canada.

 

 

suite de son expansion, a besoin des |
services d'ex-matelots signaleurs et i
radiotélégraphistes. |
Ces derniers sont priés d'adresser :

leur demande, en même temps que |
leurs certificats de service, au Se-
crétaire naval, Ministère de la Dé-
fense Nationale, à Ottawa, ou aux
Commandants des casernes navales

!

 

(Presse Associée)
WASHINGTON, 8. — Le président

Roosevelt a proclamé aujourd’hui
un état d'‘urgence nationale” limi-
tée, afin de sauvegarder la nevpra-
lité des Etats-Unis et de renforcer
la défense nationale.
A une conférence de journalistes,

le président a insisté sur le fait

qu'en aucune circonstance les Etars-
Unis ne seraient établis sur une base
de guerre et déclaré que la procla-
mation comprendrait des augmen-
tations des unités militaires, lesquel-

les n'attendront mééme pas ia force
entière autorisée en temps de paix.

Plus tard dans la journée, annon-
ce le président, quatre ordres seront
donnés autorisant les mesures sul-
vantes à prendre, en vertu de la

proclamation: recrutement pour

l’armée et rappel des réserves de

première ligne, de manière a aug-

menter le nombre des soldats en-

rôlés, mais non pas de manière à

atteindre le nombre de 280.000 au-

torisé en temps de paix. L'étendue

de l'augmentation n'a pas encore etd

décidée; augmentation du personnel

naval, mais non pas jusqu'à 180.000

hommes, comme cela est autorisé

même en temps de paix. La marine

entière se compose de 115.000 à 120.-

000 hommes. L’étendue de l'aug-

mentation n'est pas déterminée; au-

torisation au secrétariat d’Etat d’af-

tecter une somme de 3500.000 pour

aider aux citoyens des Etats-Unis à

revenir de la zone de guerre euro-

péenne; augmentation du personnel

des agences d'enquêtes fédérales.

pour protéger les Etats-Unis contre

ie sabotage, la propagande et d’au-

Les Etats-Unis interdiront
d'armes au

Canada, s'il déclare la guerre

 

Cette dernière déclaration par
rapport au Canada ne sera mise en
vigueur, cependant, qu'au moment
OÙ ie gouvernement canagien dé-
clarera officiellement la guerre.

La première proclamation nom-
mait le Royaume-Uni, les Indes,
l'Australie, la Nouvelle-Zélande, la
France et la Pologne, comme était
en guerre contre l'Allemagne.

 

Radiotélégraphistes pour
le service naval

La Marine royale canadienne, pard'Halifax et d'Esquimalt.
On acceptera également dans la

division radiotélégraphique du Ser-
vice naval des radiotélégraphistes
amateurs, capables de lire et de
transmettre des messages sur l'al-
phabet Morse à raison de 15 à 20
mots à la minute, à condition qu'ils
ne soient pas âgés de plus de vingt-
cinq ans.

 

Roosevelt proclame un état
d'urgence nationale limitée

Pour sauvegarder la neutralité des Etats-Unis
et renforcer la défense nationale.

 

Le président a déclaré aux jour-
nalistes qu'aucune autre mesure im-
portante n'était en vue dans un ave-
nir immédiat. Il fit remarquer qu'il

n'avait pas l'intention de faire tout
ce qui peut-etre fait en vertu des
statuts d'urgence, mais que l'attitu-

de qu'ils prenait constituaient une
simple mesure limitée à des opéra-
tions de temps de paix.

Pour ce qui est de la convocation
du Congrès en une session spéciale,

pour reviser la loi de neutralité, M.
Roosevelt dit que la question était
encore à l'étude et que rien n'avait
été décidé. Il discute actuellement
la situation avec les chefs de la
chambre et du sénat et déclare que
la session sera certainement con-

voquée entre maintenant et le 3
janvier.

Répondant à des questions, M.

Roosevelt déclara qu'on pouvait
présumer qu'il demanderait le rap-

pel de la clause d'interdit sur les
armes qui est actuelement en vi-
gueur et empêchel'envoi d'armes. de
munitions et d’autres machines de

guerre aux belligérants.

Comme on lui demandait si la
session serait de courte durée, il ré-
pondit qu'autant qu'il pouvait le di-

re, il semblait inutile de rien de-
mander, sauf pour ce qui regarde le

rappel de l'interdit. Tl ajouta qu'il
ne voyait pas de raisôn de tenir
une longue session et qu'on ne Jui

avait pas proposé de faire cesser ics

profits illicites, ou d’amender la loi

Johnson prohibant les prêts à lon-

gue échéance à un pays quelconque tres activités subversives, comme la

chose se vit de 1914 à 1917.

  

EN
CORRECTIONNELLE :

 

Nicholas Ayoub, 26 ans, 606, rue

qui n'aurait pas payé ses dattes de

guerre.

re

 

reuse et le magistrat a maintenu

que les deux conducteurs avalent

conduit de facon dangereuse en

n'arrêtant pas avant de s'y engager.

ACCUSATION CONTRE LE
Dr CHURCH

A la suite de la mort d'Albina
Gauthier, 19 ans, décédée dans un Albert, a payé $10 et les frais pour

vente de marchandises le dimanche.

Jeannette Fontaine, 49 ans, 439,

rue Kent, accusée d'avoir volé un

divan et deux chaises appartenant à

Cécile Charette, a vu sa cause ajour- née à une semaine.

çon dangereuse, James Mathie, 416,

rue Slater. a vu sa cause renvoyée

au 13 septembre.

La cause d'Honoré Lalonde, 17

ans. 2, rue Church, Eastview, a été

ajournée au 12 septembre. Lalonde

hôpital local, le lundi 28 août, le

Dr Harry-C. Church, 62 ans, 14

avenue Powell, a été accusé de
mansiaughter.
La cause s'est instruite ce matin

devant le magistrat Strike et le
constable Herman Boehmer a pré- |
senté les résultats de son enquête.
I la déclaré que le dimanche, 27
août, il avait reçu un appel télé-
phonique du Dr A.-L. Richard, lui
demandant de se rendre à l'hôpital
Général.
A 15hépital, dans une chambre, recevra alors sa sentence. Il est ac-

cusé de vol d'une bicyclette de $40

appartenant à Allen Fay. |

Edouard Dupras, 37 ans, 25'2, rue

York, a protesté de son innocence,

accusé d'avoir volé un habit évalué :
a $20, propriété de Joseph Grenier,

79 rue Clarence. Sa cause fut’
ajournée au 12 septembre.
Paul Bureau, 21 ans, 567, rue St- :

Patrice, n'a pas comparu mercredi|
dernier en cour de circulation. Le,
magistrat Strike lui imposaiît ce:
matin une peine de $20 et les frais
ou 10 jours de prison. Il avait été

appréhendé pour freins défectueux
à une automobile.

PLAN INGENIEUX |

Percy Smith, 45 ans, 184, rue
|Bay, est accusé d'escroquerie, ayant

enlevé $3,50 à René Raymond, 122,
rue Garneau, Hull. Il s'avouait cou-

pable ce matin et sa cause fut
ajournée à une semaine.
Smith, qui en voulait depuis qua-

tre ou cing ans, à Raymond, aurait

promis de lui obtenir un poste de
policier spécial pour la compagnie
Canada Steamship. Mais avant de
c efaire, il devait verser la somme
de $3,50 comme garantie.
Dès que Raymond s'aperçut dela |

supercherie, 11 se mit en communi-
cation avec Mogtréal et Torpnto

et les bureaux de ces villes luf ap-
prirent que toute l'histoire était
fausse. Raymond se plaignit à la
sûreté locale et les détectives Hobbs
et Macdonald appréhendèrent l'in-
culpé hier après-midi. Smith ipue

ce tour depuis plusieurs années.
Son dossier chargé en fait fof.

ACUSATION RENVOYEE
Le magistrat Strike a renvoyé

l'accusation de conduite dangereuse |
qui pesait contre René Lacasse, 26 |
ans, 375, rue Booth, qui, le 2€ août |
dernier avait frappé l'automobile de
George-H. Jay, 16, ave Pinehurst,

à l'intersection des rues Carruthers
et Ladouceur. Mme Rosanna Hol-
den, 107 ans, 64. rue Pinhey, qui
était dans l'automobile de M. Jay,
est morte à la suite de blessures re-
ques dans cet accident.

Cette intersection est très dange-

EVE

sans qu'aucune action ne suit pri-
se de la part des fonctionnaires.
Le rapport de M. Percy Gorden.

contrôleur des fisances municipe-
les. a fait connaître un certain
nombre de faits, mais Je point

i

 

   d'interrogation demeure. ‘

‘se trouvait Albina Gauthier, le Dr

| Richard, et M. l'abbé Sauvé. Le
constable interrogea la jeune fille
et c'est à la suite de cette déclara-
tion que lon appréhenda le Dr
Church, ’
Au poste de police, celui-ci décla-

ra que quand la jeune fille se pré-
senta, il refusa de la soigner. Mais |
dès qu'il apprit que la jeune fille
s’était elle-même administré des
traitements” 11 consentit à lui ap-
pliquer un traitement, en guise de

désinfectant.
zL'état de la jeune fille empira
après le traitement et l'on fit man-
der le Dr J.-M. Bigras qui, l'ayant
questionnée, lui conseilla de se ren-
dre à l'hôpital.
Voyant que son état était grave,

le Dr Richard, le 27 août dernier,
lui dit qu'elle allait mourir et que
la loi exigeait de lui d'avertir la
police. La police se rendit à la
chambre de la jeune fille qui fit sa
confession.
—oseph Leblond, 161%, rue Cla-

rence, qui conduisit le jeune fille
chez le médecin, est accusé de com-
plicité. Il témoignait ce matin di-
isant qu'il s'était rendu chez le mé-
decin avec la jeune fille après que
celle-ci lui eut dit qu’elle avait es-
sayé de se guérfir, avec une broche
à tricoter. Il avait donné $10 au
médecin.
Me Raoul Mercier occupe pour la

Couronne; Mes Hill et Hawe pour
le Dr Church et Me Lorenzo La-:
fleur pour Joseph Leblond.

ee= 

29 membres d’un

équipage tués
———ne

(Presse associée)

AMSTERDAM. 8. — Un releveur
de mines des Pays-Bas a été dé-
semparé aujourdhui par une ex-
plosion qui fut causée, disent les
survivants, au moment où le bateau
frappe une mine. Vingt-neuf mem-
bres de l'équipage ont été tués.

rset

Procurez-vous ce qu'il y a de
mieux, ce qui vous est le plus
agréable, en dépensant Le
moins d'argent possible, Liser
les annonces.

LE UROI!, OFTAWA, VENDREDI! 5SEPTEMBRE, 1939
  

SÉVÈRES EN
ANGLETERRE
(Presso canadienne)

LONDRES, le 8 — D'après des rè-
glements en vigueur aujourd'hui,
toutes les personnes, même les su-
jets britanniques, qui s'enregistrent
dans les hôtels d'Angieterre, doivent
remplir de longs questionnaires. Il

doivent détlarer leur nationalité
leur adresse en Angleterre, leur but
s'ils voyagent, le numéro de leur
passe-port, et un tas d'autres ren-
seignements.

Ceux qui enfreindront cette lol,
ou qui donneront des renseigne-
ments faux, serant passibles d'u-
ne amende de 100 livres (environ
$400), ou de l'emprisonnement pour

six mois.

UN VAPEUR
ALLEMAND
S’ÉCHOUE
‘Presse associée)

OSLO, Norvège, le 8.— Le vapeur
allemand Vegesack (4.000 tonnes)
s’est échoué aujourd'hut à Jaeren, à
l'extrême sud de la Norvège. Les 64
membres de l'équipage furent sau-

vés.
Le navire transportait une cargai-

son de bananes de la Colombie en
Allemagne. Après le début de la
guerre, il parvint à Étteindre Lofo-
ten, en Norvège. De là 11 suivit les
eaux territoriales riorvégiennes avec
un pilote norvégien à bord.

rset:

 

 

Les exportations d'or
européen aux E.-Unis

ont d oublé

 

"WASHINGTON, le 8 — Les ex

portations d'or de l’Europe aux

Etats-Unis ont presque doublé au

cours de la semaine qui à précédé

le déclanchement des hostilités.

 

vement à $65.711.08(
précédente
Les expédition sont $95.460.806 de

l'Angleterre, $2.754.156 des Indes et

$5.641.85¢ du Japon.
Ies importations

la semaine

d'argent ont
Le ministère du commerce fait |talssé à $1.000.507, soit $422.815 du

connaître que $106.911-087 de métal i Mexique et $378.041 du Canada.
jaune a été importé dans la semaine
terminé le 1 septembre. Comparati-

Les exportations: $2.376 d'or
$156,799 d'argent.

et

a]

M. R. Preston

est élu préfet

de Gloucester ;

A l'appel nominal aujourd'hui,
dans le canton de Gloucester, M.
Robert Preston a été élu préfet en
remplacement de feu M. John
Innes. M. Maynard Benson fut éga-
lement mis en nomination, mais il
se retira en faveur de M. Preston,
qui est un ancien préfet du canton.
Il y eut brefs discours par les deux
candidats et les autres membres du
conseil. Tous firent l'éloge de M.
Innes et M. Paul Alexander, an-
cien conseiller, présidait l'assemblée.
L'appel nominal eut lieu de une
heure à deux heures cet après-midi,
à la salle municipale de Billings'
Bridge. M. C.-H. Guest. secrétaire-
trésorier du canton, agissait comme 

Deux autres

navires coulés
 

(Presse canadienne)
Deux autres navires coulds au-

jourd'hui, un bateau-citerne anglais
et un cargo allemand, élèvent à
11 unités le nombre connu de vais-
seaux perdus en mer depuis le dé-
but des hostilités, dont six anglais,
un français et quatre alfemands.
Les Pays-Bas, pays neutre, per-

dirent aussi un navire, un releveur
de mines, qui sombra alors qu'il to:-
cha lui-même l'une de ces bombes
traitresses. Les survivants donnent
cette explication à une explosion
qui se produisit, qui tua 29 hommes
d'équipage.
Les deux dernières victimes furent

le bateau-citerne anglais “Regent
Tiger”, enregistré à Lloyd comme
un navire de 10.176 tonneaux, et le
cargo allemand “Helfried Bismark’.
de 727 tonneaux.
La perte du vaisseau anglais fut

rapportée par radio, dans un messa-
ge qui disait que le navire “Jean
Jadot” avait sauvé l’équipage de 44
hommes après le torpillage par un
sous-marin. La position du navire
coulé n'était pas donnée.
Le “Helfrid Bismark” coula a Ore-

Sound. à l'est de la péninsule du
Danemark. Sept membres de son
équipage furent tués et sept furent
rescapés.
Au moins un autre cargo britan-

nique et un vaisseau français furent
attaqués par des sous-marins, atten-
dant leur proie dans l'Atlantique.
On confirma aujourd'hui la nou-

velle que le Pukkastan n été coulé,
et que son équipage fut recueillie.
re

 

Le niveau du marché |
 

BOURSE DE NEW-YORK
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15 60
Ind. Ferr. Util. Val

Ven, 12 , 30 1736 203 37,3 510
La veille ..... 725 198 370 50.2
Il y al mois 674 181 302 479
Il yalan. 707 187 323 478
1838 haut ... 10 258 48 3534
1939 bas ..... 588 157 337 416
1938 haut ... 195 235 378 54.1
1938 has ..... 49, 12,1 249 33,7
Fluctuations de ces derniéres années:

1932 bas ..... 17,5 87 239 148
1929 haut ... 1469 1539 184,3 157,7
1927 bas ..... 51, 953 61,8 61,8

OBLIGATIONS
20 10 10 10

Ferr. Ind. U“!. Etr.
Ven, 12 h. 30 578 965 927 502
La vellle ..... 573 951 92,7 48.4
Il y al mots 57.0 1005 96.9 592
Il ÿ a lan , 568 984 930 632
1938 haut ... 619 1008 975 640
1839 bas ..,.. 534 958 90+ 490
1938 haut 70,5 1003 951 67,0
1938 bas ..... 48,2 930 858 59.0

| 1932 bas ..... 458 400 646 422
11928 haut ... 101,1 988 102,9 100,5
! 10 OBLIGATIONS A BAS RAPPORT
Ven. 12 h. 30 105,6 La veille 105,4
Il yal mols 112.4 Il yal an 1085
1939 naut .. 112,6 1933 bas ... 104,6
1938 haut .. 110,7 1938 bas ... 106.7
1928 haut .. 104.4 1932 bas ... 86,8

WARREN, Ont.
{De notre correspondant)

A la fin de semaine der-
niére, avant l'ouverture des clas-
ses, une dizaine de Guides alièrent
passer quelques jours au chalet de
M. Henri Giroux, au lac Clair. Elles
étaient accompagnées de leur chef-
taine, Mme Leona Daoust. Elles as-

sistèrent à la messe a Field,
Mardi dernier. était l'ouverture

des classes à la nouvelle école, main-
tenant sous la direction des RR. SS.

de l'Assomption, Mlle Gemma Sé-
guin reprend sa même classe,

Lundi, le quatre, eut lleu le ma-
riage de M. Benoit Langlois avec
Mlle Jeanne-d'Arc Lalonde. Les
témoins furent les péres respectifs:

MM. Emile Langlois et J. A. Lalonde.
Le mariage fut béni par M. le curé
J. Carrére, Le chant fut accom-
pagné par l’orgue et deux violons
joués par Milles Irène Giroux et
Lorette Raymond.

Plusieurs jeunes étudiants et étu-
diantes de Noëlville et d'autres en-
droits des environs de Warren, pri-
rent le train ici, mardi soir, pour

les différents couvents et collèges.
Mlle Lorette Raymond commence

son “Middle School” chez les RR.
88. du B8acré-Coeur, avenue des
Oblats, Ottawa; Mile Irène Giroux
continue son “Middle School” à

| Sudbury.
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CORBEIL, Ont.

 

 

et Mme Théo. Charron, de Rouyn,
Qué., M. et Mme Lucien Charron,
de Senneterre, étaient de passage
chez M. Félix Dupuis, en fin de se-
maine. Ils revenaient d'un voyage
à Ottawa, Montréal, Toronto, Niaga-
ra-Falls, Syracuse, N°-Y. etc, et
retournalent dans leur foyer.

35, ave Champlain, Hull

Corbeil (Ont) — (D.N.C) — M. |

; M. Dolor Dufresne, de Noranda,
! M. Oscar Dufresne, de Cadillac, sont
: en promenade chez leurs parents, M.
et Mme J. Dufresne sr.
M. John Page et sa famille sont

retournés à Mo: tréal après avoir
: passé les mois d'été chez M. Jos.
Page.
M. et Mme Jos. Voyer sont allés

à Chelmsford, samedi. Ils étaient
de retour dimanche.
Mme C. Stafford, de Fort-Cou-

longe, est la nouvelle institutrice de
l’école no 3. Miles R. et L. Vail-
lancourt, de North-Bay, sont revenu
reprendre leurs classes à l’école du
viNage.

Plusieurs personnes de Corbeil as-
sistaient au pique-nique d'Astorville,
dimanche. On remarquait M. le
curé Pilon, M. et Mme Jos. Voyer,
M. et Mme J. Dufresne, M. et Mme

F. Dupuis, M. et Mme E. Voyer. M,
et Mme Z. Champagne, M. et Mme

V. Martin, M. et Mme I. Champagne
et plusieurs autres.

 

CONS. DIVERS
STAND. SECURITIES

Consolidated .Diversified .Stan-
dard Securit:es, Limited, a donné
avs au Curb de Montréal qu’au
31 août 1939, la valeur nette de
l'actif formant la contrepartie des
actions privilégiées s'élevait à $19.46

par action. Ceci se compare à une

valeur nette de $20.62 au 31 juillet

  
———————

A. CHATELAIN
Téléphone 2-2615 — 2-2616
 

Corn Flake Ogilvie, 2 pqts 19¢

Cocoa, notre marque. Paquet |
de 1 livre 15¢ |

Cornichons Raymond sur ou
sucré. Rég. 25e pour … . 18c

… 49c
Cee 59c

18c:

proof. Le gal.
Heinz. Le gal.

Epices mélangées. La lv. .

Corn Starch. Le paquet
Pain au lait tranché

ge
… 6c

19c
Poudre à pâte Rose Brand.

Boîte de 1 livre .

Soupe Heinz assortie, 2 pour 23c

Miel Blanc, chaudière
de 4 livres

Old Dutch. La boîte

Nous avons un assortiment complet des peintures JAP-A-LAC

39c

9c

Employez le Lait

Vinaigre XXX. Le gal. … 39c | Camation économique pour le
café, la cuisine et les breuvages,

CARNATION MILK 25¢

Mains TH
3
pour

: Thé Lipton. Paquet 34% lv. 32e
i Shredded Whea 2 btes 23c

FRUITS ET LEGUMES
Salade Iceberg 10c

| Céleri, Coeurs doubles
Pamplemousses

! Pommes. Le gal.
Raisin Toke. La lv. .
Pêches. Le panier

 

Roti de Jeune Lard, épaule.
La livre oo oo 18c

Rôti de Boeuf de l'Ouest Bleu ou
Rouge. La lv. …… 15c-18c-22c

BOUCHERIE
Veau nourri au lait, rôti

d'épaule, la livre vu
Picnic, sans Figot. La livre
Cottage. La livre . …

 
  
JOS. CLÉMENT
Angle des rues Garneau et Du Pont, Hull — Tél: 2-1886
 

Pour avoir des

   

  

BÉBÉS SATISFAITS

Thé Linton, paquet % Iv. 32¢
Super Suds, grosse bte .. 189c
Crème à fouetter, la pinte 29c
Pain au -laït tranché 6c

Shredded Wheat .. 2 pour 23c¢

 

Nous livrons dans toutcs les

 

Nettoyeur chinois, la bte 4c
pour Vinalgte XX;Le gallon . 39c

roof. Le gallon .... . 49c
IRRADIE 25c Heinz. Le gallon 55e

Epices mélangés. la Iv. .... 19¢ Corn Starch, le paquet .... 9c
Poudre à pâte. Rose Brand. FRUITS ET LEGUMES
Bte 1 livre .... .. ...... 19c Salade Iceberg ............ 10c

Miel Blanc. chaud. 2 Ivs .... 23e Céleri. coeurs doubles ...... 10e
Chaud. 4 livres ......, ++. 39c Pamplemousses .. 7 pour 25¢

Cocoa, la Iv. .. . ..... .. 15e |[Pommes. le gallon ....... 19e
Cornichons Raymond, surs ou Raisin Toke, La lv. ......... 10€

sucrés. Rég. 25c pour .. 18c Pêches, Le panier .......... 29¢
Nous avons un assortiment complet des peintures JAP-A-LAC

. BOUCHERIE
Rôti jeune Lard. épaule | Pie nique sans gigot, la lv. .. 23e
Ea lv. .................. 18¢ : Rôti de Boeuf de l'Ouest

Cottage. la Iv. .... .. .... 27¢! La lv, 12¢, 18¢, 17¢
parties de Hull et d'Oftawa

  

 

J.-E. GAUTHIER
25, rue HOTEL-DE-VILLE

COMMANDEZ PAR TELEPHONE 2-9933
 

BEURRE DE WHEY. La

 

Iv. "+444 4 4 4 + 2 =

 
 

ROTI de lard LL . 17e, 18€

ROTI de boeuf, la Iv. 10, 12, 18c

STEAK de boeuf, ronde,

sirloin. T-Bone, la iv.
SAUCISSES friches .

FOIE de Boeuf. La Iv,

LANGUE Veau, Boeuf

10c

10e  , BOEUF haché, 3 livres .

20¢ BOEUFà bouillir, 3 Iva . 25¢

2 lvs 25¢ | CHOPS de veau, la livre, . 15¢

| BEURRE DE CREMERIE No1, Lo Iv. 26€ et 27c
| JAMBON PICNIC

|BREAKFAST BACON: Lv. 25c

 

[1 lv. CAFE et une chaise pliante. Letout 69c |

COEUR et LANGUE DEBOEUF. Lo lv. 12Y2c

STEAK de boeuf, 4 livres 50c

. 25c
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Vinaigre wickling. Le
Le

.... 16

10 roui. 25e 
RV

FS
i A RIT

- A ~- -
LA '

\

2-8413.

 

Graisse Shortening.
Bloc de 4 livres ..……….… 42¢

Epices à Marinade. La liv. 19c

  

 

 

Savon Haché. Boite de

#e-i-ae-54-3252-20-20-0404 +++...» 5 livres ee a.

SIROP "BEE HIVE" Chaudière de 2 dvres (21010200000020077 16e OXVÉOI,Eros paquetchant.
Gelée Pommes et Fraises. Riz Glacé 3 livres 19° n O-
Chaudière de 4 vs... Pure. Le ivre …. Spin O-X. Baas8.

Framboise dans Sirop épais. Dattes fraiches 2 livres i5c
Sel” boite reciangutaire.” . Savom d= Toileite .. 6 barres 23¢ | Allumettes. Gros paguet .. 17%e¢

La boite ..... ce... Be | - ;
Vinaigre en esprit. Le Sse | OEUFS, GRADE “C”. La douzaine ...... 24

 

 

| Boudin Rouse. La livre ... 18e

RâtI Ge Boeuf. La livre, 1214e-15c

Tranches de veau . 2 ive 2c |

Pattes de Lard. La Hyve ... 10¢

Cételette (Neck Riba). La dv... be

Steak de Boeuf .... 2 livres We

  
 

CREME DOUCE. La pinte
    

29e

LA



    

     

  

   

 

 

 

LE RETOUR À L'ÉCOLE
 

Mes chers enfants.
Pour un petit nombre d'entre vous, le titre de cet article

n'offre rien de riant. La peur de l'école, du travail, de l'opéis-
sance, ce sont bien des bobos que connaissent certains jeunes.
Heureusement, la majorité des enfants sait mieux apprecier
les bienfaits de l’école; aussi voient-ils avec plaisir la reprise
des classes.

C'est que l’école est une maison donnée par Dieu pour la
formation de leurs intelligences et de leurs coeurs. ‘Tout le
bonheur ou le malheur d'une vie dépendent, presque toujours,
du soin qu’on a mis à profiter du temps des études. Les bons
enfants le savent; voilà pourquoi septembre les vzsrra de
belle humeur et vaillants à
Kkinsi pour chacun de vous!

l'ouvrage. Puisse-t-il en être

Le pays et l’Eglise ont besoin de jeunes au coeur droit.
Des dangers que l'âge vous apprendra menacent gravement
notre race. L'avenir rend bien inquiest ceux de mon âge.
Si vous n’étes préparés aux difficultés de demain, quel sort
vous est réservé? Donc, profitez des jours présents.
tes part, on vous le demande.
Los évêques bien-aimés, S. E.
bourg, s’écriailt: ‘Il nous faut
ae, qui veut, qui combat, qui tienne.

De tou-
Il y a peu de temps, l’un de
Mgr R. Villeneuve, de Gravel-
une jeunesse qui prie, qui-pen-

O jeunesse à !a Dollard,
lève-toi et viens rayonner au front de mon pays!”

Chers enfants, rappelez-vous ces paroles.
nent tout un programme de beauté et de salut.

Elles contien-
Et ce pro-

gramme — je ne cache pas ma joie de l'écrire — est digne
des fils de Cartier, de Dollard, de Madeleine de Verchères .. .
Vive l’école canadienne-française qui nous donnera “ia jeu-
nesse qui prie, qui pense, qui veut, qui combat . . . la jeu-
nesse qui rayonnera au front

(9 sept. 1939)

de mon pays”!

ONCLE JEAN

 

La dentelle
LEGENDE FLAMANDE

Voici l'histoire que racontent les
fouvencelles flamandes, tout en re-
muant entre leurs doigts agiles les
longues bobines d'où jailllssent des
fleurs de dentelle plus délicates que
givre d'avril,
Et qui leur a enseigné cet art?

Une araignée... Ceci se passait, il
y a bien longtemps, alors qu’il y
avait encore des princes et des ber-
Gères.

Mais dans ce lointain pays, tout
là-bas près de la mer, les blondes
fillettes aux yeux bleus de lin, n'a-
valent pas de troupeaux à garder;
toutes étaient deritellières. :

A cette époque, Bruges la morte,
la belle cité qu'une mauvaise fée
semble depuis des siècles avoir frap-
pée de sommeil, était l’âÂme de la
Flandre... Parée comme pour une
fête perpétuelle, Bruges is Jolie
rayonnait d'enluminures.

Oi, donc il y avait un prince dans
un beau château dont les tours se
reflétalent mélancoliquement dans
les eaux stagnantes. Tout autour
des cygnes hérgldiques brisalent le
miroir d'eau sombre. Le carillon du
beffroi laissait ehoir les notes gré-
les et cassées de son verbiage d’aleu-
le.
Et dans la campagne verte, sous

le ciel lumineux de Flandre, les
moulins tournaient.

Le prince fit appeler son fidèle
écuyer:
— “Ami, dit-il, tu m'as plusieurs

fois sauvé la vie et de plus, tu es
sage. Quand je me languissais À
Constantinople comme un poisson
privé d'eau, tu m'as montré l'Occi-
dent: mon maître sentez-vous le
bon vent qui vient de Flandre? Tu

Less {
AN

* Sk \

    

 

 

 

de Bruges
avais raison, mais me yoilà à peine
rentré de croisade que ma solitude
;me pèse.”

Le brave écuyer se gratte le nez,

 

 

 

   
ce qui était chez lui, le signe de pro-
fonde réflexion.

— “Une châtelaine en robe de
brocard est un agréable remède au
mal d'ennui!”

— “Que veux-tu insinuer?”

‘La rose noire de Venise était bel-
le et de plus, fille de puissant sel-
gneur. Si mon maître avait vou-
lu...”

Le prince fit la grimace!
— “Elle avait la peau brune com-

me pain d’épices et sous ses souri-
res dissimulait un fort méchant ca-
ractère.”

— “Les roses ont des épines, Mon-
seigneur.”

Tout en devisant, les deux hom-
mes s'approchèrent des hautes fe-
nétres gothiques. Le printemps
était adorable. Sur la route des pe-
tites filles passaient en ‘dansant des
rondes. C'étaient des dentellières
de Bruges, qui, comme des mouettes,
prenaient leur vol vers le large.

Le prince s'écria:

— “J'épouserai l'une d'elles. Mais
laquelle? Elles sont toutes jolies.”

— “Monseigneur plaisante?”

— ‘“Rassure-toi, ami avisé. Je ne
prendrai pas la plus belle, ni la plus

sage, comme tu me le conseillerais,
ni même la plus experte comme je
serais tenté de le faire: car celle
qui sera ma femme portera la plus
prestigieuse parure de dentelle de
Comté. Je désire, en outre, qu'elle
la fasse de ses propres mains afin
;qu'une fée de chez nous porte dans
‘le monde entier le renom de Flan-

 

 

 

   

 

 
 

   
 

 

 
 

   
 

    
 

 
 

  

 

     

HORIZONTALEMENT

1-—-Chicanler.
8.—Dernter. — Champ.
 

Solution du problème d'hier
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8.—Prêtres musulmans. — Mano
ea,
4-—Interjection enfantine. — Pa-

rasite.
5.<Fourrure dispendieuse.
6. ~Leac d'Amérique — Affluent

du Rhin.
T—Asticot — Rivière d'Asie. —

Se trouvent dans Louis.
R.—~Non permire,
9.—-Nains allemands.
10.—Ivre — Rêve.
11.—Possessif. — Conduiter
13.—Pédant. — Malpropre.

VERTICAILEMENT

1.—Hôpital fondé par Saint-Louis
3.—Reine des prés, — Pays @'Aule,
2.—Lettre grecque — Compagnies

de“discipline françaises.
4—Passée & l’eau. — Article.
5.-—Termes typographiques. — Af-

fluent du Rhin. -
6—Artirle — Voleuses.
7,-—Dans la Creuse — Ne galux

as.
> 8.—Conifère. — Anclente monnale
française.
9.-—Vase — Y-ulagds d'un poids.
10.—FPartie de potlie — Arbres

des jardin« 
 

-|de mon propre serment”,

!dre, autant que le firent nos plus
braves chevaliers.”
Le prince sourit inystérieusement:
— “Tu écriras sur un parchemin

que tu cachèteras soigneusement:
Les méchants n'ont point de chan-
son, c'est pourquoi le prince n'épou-
sera qu'une femune heureuse. J'ai
dit.”

Ces dernières paroles intriguérent
fort le brave écuyer mais il n'oss
pas poser de questions.

vent du Nord. Je vous laisse à pen-
ser le beau branie-bas que cela
fit... Pour avoir quelquefois filé le
Un, chacune se croyait autorisée à
espérer le prince charmant.

Que d'intrigues! les riches bour-
gevises avaient orné leurs tuniques
et leurs coiffes de dentelles que de
pauvres filies leur avaient cédées.
Tant bien que mal l'écuyer déjoua

toutes les ruses. Que de merveilles
pourtant habilement imitées des
dentelles de venise que les chevaliers
flamands en revenant de Croisades
avaient rapportées en Fiandre!
Et cependant le prince ne se dé-

cidait pas.
L'écuyer annonça:
— “Voici la dernière dentelle mais

que le dinvie m'emporte si j'ai ja-
mais vu fuseau de cette espèce.”
Le brave homme n'aimait pas l’o-

riginalité. Et en cela, il ressem-
blait à beaucoup d’entre nous qui
n’apprécient la beauté que pour au-
tant que celle-ci ne dérange leurs
petites idées toutes faites.
Le prince retournait entre ses

doigts un véritable chef-d'oeuvre. 11
ne pouvait détacher les yeux de ces
gracieuses nervures reliées de fibres
si légères qu'elles évoquaient les fils
de la Vierge dans un pré étoilé de
marguerites.

Eblout, il proclama:
— “Celle qui à créé ce miracle de

délicatesse sera ma femme.”
L'écuyer était consterné.
— Un être laid et disgracié s'a-

vançait avec une lueur de triom-
phe dans ses yeux sournois.
— Le prince maîtrisant sa répul-

sion, demanda:
— “Etes-vous heureuse Madame?"
— Le monstre ricana: — “Quand

Je seral princesse toutes les autres
me jalouseront je me moque bien
du bonheur.”
L'écuyer sortant de sa torpeur dé-

cacheta la chartre et lu à haute
voix: — “Les méchants n’ont point
de chansons, c'est pourquoi le prin-
ce n’épousera qu'une femme heu-
reuse.”

— “C'est une injustice, vociféra
la vilaine créature.” “Malheur à
vous si vous osez renier votre pro-
messe,”

Attirés par ce vacarme, curieux et
curieuses s'étaient rapprochés. Une
jeune dentellière s’écria :
— “Cette femme vous trompe,

Monseigneur. Je reconnais le point

de la petite Godeliève, C'est cette
vieille avare de Siska qui aura em-
poché les écus. L'enfant habite chez
elle; elle est jolie comme la Vierge
à la procession, mais la pauvrette
doit être malheureuse comme un
oiselet en cage.”

“Me voilà sottement pris au piège

fit le
prince avec colère.

Il sortit du château et s’en alla
incognito rôder autour de la chau-
mière de la vieille Siska. Une voix
fraiche qui semblait venir du Ciel
lui fit lever la tête. Près de la lu-
carne du grenier, son carreau, rem-
pli d'épingles, sur les genoux, une
petite fille chantait sa tendresse et
son rêve,
— “Godeliève”, appela-t-i1 douce-

ment.
La petite dentellière pencha au

dehors un visage encadré de longue
tresses blondes,

— “Est-ce Siska qui t'a appris à
‘faire cette dentelle plus belle que
toutes les plus belles dentelles étran-
gères?”

— “Oh Inon, c'est mon amie, l’a-
raignée qui m'enselgna son art pen
dant les longues heures où Siska
m'enfermait dans ce grenier.”

— “Elle te rend la vie dure la sor-
cière?”

Godeliève sourit de toutes ses
dents.

— “Je ne m'en aperçois pas, car
tout en mélant les fils de lin, mon
imagination m’entraine vers des
contrées merveilleuses.
— Siska à ce moment, montra

dans I'entrebaillement de la porte,
sa figure ratatinée comme une
vieille reinette.

Sans s'occuper d’elle, le prince
s'élança vers la petite fée qui vivait
heureuse dans un grenier, parce
qu'elle avait de l'imagination.

C’est pourquoi jadis à Bruges, les
cloches de Notre-Dame sonnèrent
pour les noces d'une petite dentelliè-
re.
La poéste et la bravoure se ma-

riaient en Flandre.
Germaine HONOREZ.
tr

PARABOLE RUSSE

Un jeune homme, mécontent de
son sort, se plaignait de Dieu:
—Le bon Dieu envoie aux autres

des richesses: mals à moi il n'a rien
donné!

Un vieillard entendit sa plainte
et lui dit:

Es-tu si pauvr: que tu crois?
crois? Dieu ne t'a-t-Il pas donné la
jeunesse et la santé?
—Je nen dis pas non, et je puis

être fier de ma force et de ma jeu-
nesse,
Le vieillard prit alors la main

droite de l'homme et lui demanda:
—Voudrais-tu te laisser couper

cette main pour 1.000 roubles?
—Non, je ne le voudrais certes

pas!
—Et la main gauche?
—Celle-là non plus!
—Et consentirais-tu à devenir

aveugle pour 10.000 roubles?
—Que Dieu m'en préserve! Je

ne voudrais pas donner mon oeil
pour la plus forte somme.

—Vois, ajouta le vieillard, quelles
richesses Dieu t'a données, et ce-
pendant tu te plains!

Lake, On
La nouvelle courut plus vite que yi,,Jicoite, Yvan — 4 ans — Joliette,

 

8 SEPTEMBRE

Bougie, Florian — 1! ans — Kirkland-

P.
Baxinet, Lillane — 13 ans — Ec. Mont-

fort, Eastview.
Renaud, Gilaire — 5 ans — Ottawa, Ont.
Baron, Marie-Jeanne — 13 ans — Van-

kleek-Hill, Ont.
Leduc, Jérôme — Billing's-Bridge, Ont
Barbier. Marguerite — Ec. St-Dominj-

que, Ott.
Saucier, Régis — 13 ans — Cornwall,

Ont.
Nadeau, Simone — 13 ans — Timmins,

nt.
Laurin, Bernard — 13 ans — Timmins,

nt.
Mayer, Fernand — 14 ans — Cornwall,

Oont.
Leslie, Erdie — 9 ans — Cornwall, Ont.
Comisso, Norma — 10 ans — Timmins.
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18.—Et le soldat grimpa dans l'arbre.

 
 

Ont.
Labbé. Ernest — 13 ans — Timmins,

nt.
Chartrand, Huguette — 9 ans — Ec.

Mazenod, Ottawa-Fst. ;
Doran, Marie-Claire — 9 ans — Cassel-

man, Ont.

9 SEPTEMBRE

Huneault, Simone — 14 ans — Ec.
Montfort, Eastview,

Lafleur, Vincent — 12 ans — Ec. St-
Jean-Baptiste, Ottawa.

Ayotte, Madeleine — Ec. St-Dominique,
Ottawa.

Cardinal, Yvan — Cornwall, Ont.
Lacelle. Ubald -- 10 ans — ic. Mazenod,

Ottawa-Est.
Tessier, Agnès — 14 ans — Cornwall,

n
Levasseur, Anne-Marie — Ec. St-Joseph,

Wrightville.

— aprem

10 SEPTEMBRE

Béland, Jean-Jacques — Ottawa, Ont.
Johnson, Alice — 14 ans — Ec. St-

Dominique, Ottawa. |
Piché, Ollve — 12 ans — Ec: St-Con-:

rad, Ottawa. ;
Morin, Jean — 12 ans — Ec, Brébeuf,

Ottawa.
Lalonde, Lucien — 10 ans — Cornwall,

nt.
Julien, Réginald —11 ans — Cornwall,

Ont
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20.—comme la sorciere l'avait dit, dans le grand couloir!
éclairé par une centaine de lampes.

"PIRE
À Ai 4 )

SAL LN

2 Ë =F

 

     
 

 
21.—11 ouvrit la premiére porte.

| eran

 

 

   

  

  

Ale, ie chien aux yeux

ds comme des tasses à thé était là et le fixait.
  

Mungeon, Laurent — Timmins, Ont.
Lalande, Colombe — 9 ans — Rockland-

Est, Ont.
Lamarre, Cécile — 5 ans ~~ Ottaawa,

nt.
t—

Empileur d’allumettes
Un spécialiste en la matière a

trouvé le moyen d'empiler 8.000 al-
lumettes sur le goulot d’une bôu- |
teille.

C'est un record qui n’est pas à la
portée de tout le monde, il ne tient
qu’à vous d'en juger en tentant vo-
tre chance. Car il s'agit beaucoup
de chance. Le moindre tremble-
ment. la moindre maladresse et tout
l'édifice est par terre. Il faut natu-
rellement une légèreté de main tout |
à fait exceptionnelle. Le plus infime |
courant d'air peut anéantir en un |
instant les espoirs ambitieux. |

  
 

choisir la carrière d'empileur d'allu-
mettes, vous risqueriez* de chômer

Nous ne vous conseillons pas |

assez souvent. |

 

CHARLIE CHAN 282

 

 

 

 

 

 
 

22—Tu est un joli garçon! dit le soldat, le plaça sur le ; vre, puis ferma la caisse, y replaça le chien.
tablier de la sorcière et remplit ses poches de pièces de cui- 23—et entra dans la chambre voisine.
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@ina est conduite auprès d'un

Nous commen-
cerons par vous,
M. Kornweller !

 

Arrêtez, Je

vous en prie!
Que dissimu-

lex-vous ? ; me chatouifier ! |

  

    1} Rien, mais vous Y e 1 sin

ey C Se

M.
' est ç
| trop inteHégent pour vous produisez

garder une arme sur
fui

 

 
 

 

Kornweller, nous al-
lons examiner le flim que
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QUEL SERA LE VERDICT

  

 ° Par L. Allen Heine

  

   

  
 

faux VOULEZ-VOUS DIRE” Pourquot

UNE ve mettront-ils jamais Mary Douglas en

AFFAIRE prison ? N'A-T-ELLE PAS TUE SA
PRÔPKE FILLE ?

ETRANGE

; TROIS
+ MORTS

: DE SUITE

; EN SIX

EPISODES

No 5 x
PP M SE US PREte

   
NE LA

=
Oui, mais Je répète qu’ILS

METTRONT JA-
/MAIS EN PRISON !

cer ainsi ?

   

 
 
  

 

Eh bien, je donne ma langue au chat.
vez-vous m'expliquer pourquoi elle va s’en t!-     Pou- MORTE ELLE

TUKE APRES f

 

MAKY DOUGLAS EST
AUSS:! ELLE S'EST
AVOIR TUE SA PILLE !

   
 

 

 

 

  J'ai dit que favain chanté d'idée au |
sujet du tréms. Frop tard, as-

qu'y 8- ) Narda n’a pas ses de
tur besoin de » ma

?.
  

 

 

n'aime pas

Je suis sérieux, Michel, je me
permetiral pas que Nards
épeuse un hemme qu'elle

 

 
     

 

       
   

    

   
   
  

     

 

 

Je Gémonceral le bac
dit que vous êtes, J
Je dois être votre

serai pas
au me-
riage.

  
 

 

Veus ne feriez rien au-
tre chose que de vous
fermer. Le comie de la
Branche, is! présent,

sera MOR garçon
d'honnesr.

Très bias,
Excefience 1
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Vous épargnez $10 sur chacun de ces Complets 2 Pantalons de $35
DANS CETTE GRANDE VENTE D'AUTOMNE! SAMEDI SEULEMENT A

Ncus Avaons profité de toutes les circonstances pour nous permettre d'offrir cette occasion en complets de hart ton. Les échantillons de
tissus d'automns confectionnés durant les Inois creux d'été, & des prix de concession et offerus au public à Un prix aspécia! qui rend cette aubaine
specinie.
Vous aver le choix de worsteds anglais, dans Un Vaste assortiment de nouveaux dessins et coloris d'autorane. Serges Botany de choix, bleu
marine et gris acier. Oonfection et doublure conformes aux tissus de (uaiité,
CONCEPTIONS: Tous les nouveaux genres en modèles droits et croisés. Genres réguliers pour hommes, tailles fortes, fortes ct trapues, grandes |
pour jeunes gens, régulières et trapus.

TAILLES * 35 à 50 dans le lot. I’
. ecApte et $1.00 semai

Tous les comptes sont sujets à l’approbation de notre service de créâit.
Cenditiorg spéciales pour cette vente.

— Rez-de-chaussée Freiman
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Manteaux d'Hiver Garnis de
Fourrure et Non Garnis

695
COULEURS: gris, rouille, raisin, brun, vin château, bleu |

dragon, vert Fairway, bleu enseigne ct noir.
GARNITURES de chat.mouton de Perse piat, janet et

eaverine.
TAILLES: 12 à 20; DEMI-TAILLES: 124 à 164

Larges épaules plats, jupes évasées, chics détails de poches,
remplis, plastrons de fourrure, collets amples et papillon.
lignes ce taille moulées et pincées pour produire un effet de
minœzur. Des manteaux classiques. Dans le lot se trouvent
des tweeds monotons tamisés, chics pour plus d'une saison.
Tissus: tweed moucheté. bouclé. lainages nouveautés, tweed
chevronné. lainages souple et duveteux. ;

Freiman — Rayon des manteaux — Deuxième Etage h

El

Robes de Nuit et Pyjamas de Flanellette

ROBES DANS LES POPULAIRES
SHEERS ET CREPES

594
Indispensables dans votre garde-robe d'automne, telle est cette
robe de sheer ou de crêpe, pour les ectivités du jour. Lignes de
tailles basses avec ampleur en avant dans la jupe, plates a
la taille ou dans la jupe produisant un effet de plissé. Les
encolures amoureuses ou carrées sont avenantes et féminines.
Les dames d'apparence jeune et celles qui sont difficiles à ajus-
ter ne manqueront de trouver la nouvelle robe qu'elles
désirent. Couleurs: vin château, rouille, marine, vert, sarcelle,
bleu enseigne, noir et bleu marin.

TAILLES 14 à 20, 38 à 52 et 18L à 2642

 

  
    

Chics Manteaux Garnis d'Aftrayant
Renard Argenté Soyeux

9.50
Vous voyez rarement des manteaux À un si bas prix, garnis de

renard argenté soyeux. Luxueux collets, nouvelle silhouette, su-

perbes lainages et confectionnés. Tout ce que vous désirez en |

haute mode, à un bas prix incroyable. Vous épargnerez de l'argent

en achetant MAINTENANT un manteau garni de renard argenté. |

Noirs seulement. Grandeurs 12 à 42.

Des Robes qui sont Chics
et peu Coûteuses .

2.98
Vous remarquerez dans ces robes à prix modiques les dernières
conceptions de la mode ur l'automne. Des robes évasées de
tailles minces pour produire la nouvelle et fascinante silhouette.
Ampleur surbaïssée dans la jupe avec plis ou fronces, genres che-

’ misette, effet de peplum ou genres deux pièces, genres princesse
avec jupes à pans et boléros. Confectionnées de lairages, crêpes.
satins et sheers nouveautés. Teinte bleu dragon, rouille, sticre
brûlé, vert, pourpre, vin, rose mousse, brun, marine et noir.

TAILLES 14 à 20 et 38 à 52

NP
Voici une alléchante Vente d’Automne de

Chapeaux de Feutre Fourrure de Choix

     

 

Freiman — Salon des Modes — Deuxième Etage    
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Vente à Moitié Prix ! Cravates
Se vendant ordinairement $! 00

 

Po oo Pa A

SPECIAL ECONOMIQUE EN

SOULIERS D'AUTOMNE POUR DAMES Forsyth
LES ROBES DE NUIT: Coupe ample, dans les .

Faits pour se vendre $35.00 couleurs: blanc, rose, pche et mais avec garni- Noussommesenchanté de cet extraordinaire

Gernitures de boucle en arrière, plume fran- Is sont très différents. Genre haut, boutons ture de broderie ou d'impressions, — LES PY- assortiment en SravatesA sou cosy
çaise. Ravissantes conceptions d'sutomne. . movens et ronds. Suéde ou kip. cuir verni. JAMAS: De couleurs unis avec jolles garnitures les verrez SToutes les cravates Avec le nompy Nouveaux Pill Boxes, nouveaux bérets, nou- ; Noirs, bruns, bleus et rouge bordeaux. Poin- de fantaisie, généreuses grandeurs, manches ° ae Votr à om

vesux turbans, nouveaux bords. Noirs unis t "à u's 8 * ® longues ou cuortes. encolures hautes ou Peter Tap. a ve assurance @ marchandise

ou avec touches de couleur. Bruns, vert © ures usa TNconne Pan Tailles petites. moyennes ou fortes. Le qual te, Rarées,quadriiiées,attrayants ges
Fairway, bleu dragon, feuille mousse, bleu Freiman — Troisième Etage vêtement ou chacun moitié du prix courant Magasinez de bonne

Freiman — Deuxième Etage heure pour jouir du meilleur choix oo
viking, rouille henné. Toutes les entrées de

teRAP  
Freiman — Rez-deé-chaussée

Les N Souliers "Freiman”eS NolveauXx Jouilers rreiman
Frbriqués suivant nos exigences par THE SLATER SHOE CO.

geurs A À E ..iia

Ces soullers présentent tout ce que demande

/ ® 50

Extraordinaire aubaine!

l'homme bien mis, avisé et économie, D'une

Freiman — Rez-de-chaussée

 Freiman — Deuxième Etage

NOUVEAUX TISSUS A ROBES
ET SOIE D'AUTOMNE

Réguliers 69c à 89c

Crêpes francais imprimés. Crépes de sa-
tin importés. satins rayonne lustré. Taf-
etas importé. Tous mesurant 36 pouces -
de largeur. La verge

GRANDE VENTE DE

MANTEAUX DE FOURRURE
58 rares aubaines dans les Fourrures de votre préférence

950
Munteaux de lapin noir et brun — Manteaux de seal français (coney
teint) — Manteaux de seal français (conéy teint), garnis de mouton noir

 
 

PULLOVER A MANCHES LONGUES

1 49Nouveaux pullovers de laine Botany & man-

ches longues. Joliment côtelés et tricot nou-

veauté. Teintes assorties d'automne. ‘Tailles

34 à 40

A un extraordinaire bas prix,
samedi.

Vous avez le choix dans un vaste assor-
timent de conceptions en vogue. Les plus
fascinantes fourrures que vous ayez ja-
mais vues au bas prix de

belle apparence d'un ajustement confortable
et de longue durée I! y À 12 différentes
conceptions au choix. Noirs, bruns et tan.
De chevreau, veau et grené. Genres balmorals,
biuchers, brogues. Pointures 5', à 12. Lar- 

1000 Paires de

 

 

Pandéoubleue.Ramille de 1 3 c plusieurs autresteinte au choix. pans leoot

Camisoles et pantaalons, de coton et sole Daim anglais JInvable. Réguller $1.59, + Lo. se tiouvent au es breeks de whincord blen Chandalls tout laine pour garcons. Unis aépaisseurd'au moeelricotgaufre. se- Fourreaux de qualité parfaite. Régulièrs Pas ‘8c commandes téléphoniques confectionnés. genoux et siège doubles, Pour Blouses pour Garçons garniture opposée 5 ohn et an taille

moyennés et fortes Chacun '… 25c aussi tresairingPourvoider pose ou contre boursement, +. v. p. LEusage.12es 2 à 1 49 Marou Little Prince! Attravants nouveaux Aussi qenre deux trintes. texture de fantaisie.| Freiman -— Deuxième Ntage Pointures 6 à 7i2. '% prix ...... C Freiman — Troisième Etage CU Preimen — Deuxième Eisge dessins en ravures cu quadrillés. Quelgues eneobrrepeTrès nouveaux et très popu-
i Freiman — Rez-de-chaussée y shirting., âges 6 à 13. Pointures 5% Tailles 24 à 34 98c

LA . 1, ; mars we ei. 106 rrersatac une ten ar

800 paires de Baguettes décoratives Oxfords et Bottines nap. 2.11 eecneeeee

 

 

NOUVEAUX LAÏNAGES D'AUTOMNE
Réguliers $1.59 a $2.00

Nouveaux tissus d'automne pour manteaux.
Les plus récentes textures de couleurs. Tous
mesurant 54 pouces de largeur. La verge ..

Freiman — Troisième Etage

1.29  Le solde

et gris — Manteaux de castor jumeau (lapin japonais teint) — Manteaux
de broadtail brun. garnis de renard eù mouton de Perse — Manteaux de
broadtail noîr, garnis de mouton noir et gris — Manteaux de pattes de
mouton de perse brun — Manteaux de broadtail noir, garnis de renard
noir — Manteaux de brpadtail brun, garnte de mouton de Perse et renard.

Quelques-unes des fourrures sont, il va sans dire, en quantité limitée.
Mais il y a les tailles 14 à 42 dans le groupe,

Freiman — Salon des Fourrures — Deuxième Etage

PAYEZ $5 MAINTENANT
à votre convenance,

 

Mobillers de Vivoirs
par Way Sagless

Se vendant ordinairement $139.75

> 99
Couverts de velours daris les plus ré-

 

cents dessins et coloris. Un chester- oriental. Le mobillér comprend ceci: ronce de nover en combinaisons. Ce filles, 12. 14 et 16. Bruns, vin et tournures. Teintes: sarcelle, rouge, Jaquetles de laine piaidpour {Mettez ht
Buffet avante conception, ta pincées. r ‘field de longueur régulière avec deux . Vaisselier avec porte ritrée et tiroir mobilier comprend: bleu sarcelle ........... .... ..... ° rouille et gris. Tailles 12. 14 et 16 . poches. Une variété de couleurs. 3 9

fauteuils pour essortir. Toutes les toile ? e Toilette et Freiman — Deuxième Etage Tailles 12, 14 et 14x ...... . 5
pièces sont agrémentées de bois artis-

tique.  

Mobillers de Salles
à Manger

Se vendant ordinairement

$129.75 et $139.75

  9
pièces

Votre choix de mobiliers modernes et
conventionnels. Jols plaqués de noyer

e® Table à rallonge automatique
@ Cinq chaises et un fauteuil, avec

sièges en simili-cuir.  

Mobiliers de Chambres
à (Coucher

Conception moderne

Se vendant ordinairement 8129.75

 

Riches pladquées de noyer d'orient ou

eo Coiffeuse avec miroir cristal
e Commode
© Lit grandeur régulière et 222?

PAS D'ARGENT À COMPTE — AUSSI LONGTEMPS QUE 2 ANS POUR PAYER
Ces conditions s'appliquent à tous les meubles, garnitures de mafou frais supplémentaires, si acquittés tel que convenu. Tous
vlus. Long temps proportionnel nour arquitter :e solde des achats moindres. Payables par mensunlités égales. Pas d'intérét
ou frais supplémentaires, si acquitté tel que convenu. Tous les comptes sont
crédit

  
Tables à Cartes

Se vendant ordinairement $149

Robustes, bien construites, genre se pliant.
Grandeur 30 x 30 pcs. Dessus vert. Mon-
ture flnie fumée, Tant qu'il ] 00
ÿ On BUFR L....2.0050000000000 .

Freiman — Cinquième Etage

 

Mères! Remarquez ces
Spéciaux pour Ecoliers
Régulier 106, Feuliles (rerills) volantes
régulières à 6 perforations, Tous les genres

 

des 1000“foutlles.Chacun LuDC Witton” Brondioom otAxTainaterBien Robes Lavables ÿ Bienfabriqués. de cuir solide noir Ou, brun, deduréeOfmrevenirJe refoulaze Meilleure nsSnes1 ot1, renforcés delaine.blancs.
. nis avec frange. Grandeurs , es semelles souples. doublure de ; : y ;Réguiler 4c. Broullions, Tant qu'il 2c assorties LL.Lenteur 98 c Tant qu’il y en aura anglais, en forme des plus confortables. Talons coloris. Toutes les teintes. Pointures 49C Pointures Pointures

y en Aura des 100. Uhacun ...... A Dans un bel assortiment de dessins et D i 6 à 10'2. La paire ..... .. ... ... à 64 Cc 4 €rei | . Freiman Quatrième Ktage couteptions. Faites de cotonnades impri- de caoutchouc. Pointures B à 3. 1 64 4 à 6% 7 à 8% .
man — Rez-de-chaussée mées. Justé le genre de robes pour l'in- g Snécial . 2.2 22 LL Lace 40e LL ° Pointures

tériur, le marché et l'usage en général, Freiman — Troisième Etage 9 à 1017 LL... C
Solde a Moitié Prix de
Manteaux pour Fillettes

Réguliers $5.95
To ols manteaux sont appropriés Aux
écollèrés. Tweeda et tissus unis.
Tailles 2 A 6 et 8 à 14x »

 

passses Tumblers d laire, à eau, t nés. Nouvelles teintes. ravure ouveaux
découpure. Borde ne Be fendiliant pas muadrillée Chemises de qualité pouresans Bien confectionnés. genres droits et croisés, ves, et une variété de tissus nouveautés. TousFeutres Fourrure pr Dames Contenance de 713 onces. Tant 3 connets blen mis. à cet étonnant bas dos unis et sport de fantaisie, Les plus ré- bien confecllonnés et avec dos snort de fan-Be- Golf Haut Lastex Marl Faits pour se vendre $1.95 qu'il y en aura, chacun .......... C nrix. Pointures 111% & 14% ....... 79c centes teintes automnales de brun. gris et taisie. Veston. gilet et deux mantalons, finis

pour enfants

Ea.ra apécial] Mélange durable,
Lastex rayé. Bruns, marine et
rouge, Polnturés 744 à 10

Freiman — Rer-de-chaussée

haut

9c

 

500 Snuggies pour Dames

 

Bas de Véritable Soie
Bous-types de choix, de chiffon diaphane

 

Chemises de Satin pr Dames
Régulier 1.98

Solde d'un fabricant. Chemises classiques
en satin. devant à boutons, poche plaquée.
Séries désassorties de couleur et 1 00
tailles .

Freiman — Rez-de-chaussée

 

100 seulement’

Coupons et Echantillons
de Tapis

Valeurs courantes de 3150 à $3.00

 

Echantillons de Tapis
Wilton

Valeur de 95.95
Un vaste assortiment de dessins et
coloris. Grandeurs 27 x 54 pes 2.95

Freiman — Quatrième Etage

 

Ut splendide assortiment de nouveaux
feutres fourgires. Achetés spécialement
pour une prompte vente. Noirs, i
bruns, marine et autres teintes .. .

Freiman n— Deuxième Etage

 

300 paires de.

Gants de chevreau et daim

 

Gants de tissu nouveauté
à glissière

PAS DE COMMANDES TELEPHONIQUES

OU CONTRE REMBOURSEMENT, S. V. P.

sujets à l'approbation de notre service de

  
65 seulement!

Complets de 3 pièces pour
Jeunes Gens

(Veston, gilet et pantalon)

Complets de worsted, épaisseur légère de
worsteds tout, laine, dispositions foncées,
pour l'automne. Genres deux boutons à
devant droit, avec attrayante 7
revers pointues. Tailles 37 à 42 .. .

Freiman — Rez-de-chaussée

 

Un petit groupe de

Taills dans le groupe,
14 À 423 ....... s…rusursFIN 50c

2000 Tumblers en verre
taillé pour la table

 

Pas de commandes téléphoniques
où contre remboursement,

Freiman — Troisième Etage

 

Solde de Bols à Fruits
Bols de porceiaine à fruits, avec bordure

 

à rideaux
égulières $1.49

  

Tous les comptes sont
sujets à l’approbation de notre service de crédit.

                

    
    

   

    

 

  

  

   

   
ÿ de ce prix pour une

  

  
   

   

    
   

   
     

  
   

 

   
   

   

   

    

     

  

  

   

   
        

   

   

   
         

   
    

    

baine.
En achetant d'avance

1012 rears "esse 0 ue nausen os 
  

Vêtements d’Écoliers chez
Robes de New-York pour Fillettes
Attrayante rayonne filée qui prend la place soit
d’une robe de laine ou de soie. Jupes très am-
les et encolures hautes. Garnies de plissés ou
roderie avec chenille. ‘Tailles pour grandes

 

Nouveaux Manteaux Reefers

pour Ecolières
Ampleur au dos. devant militaire et autres
chics détails, Beige. fleece avec collets de
castor français jumeau, doublure de soie, en-
tredoublés et doublés de chamois de choix
jusqu'à la taille. 1 9 50

“on eTailles 12. 14 et 14x

Solde de Manteaux pour Fillettes
Réguliers $9.95

Tous ces manteaux sont appropriés aux éco-
liers. Tweeds et tissus unis. 4 97

eTailles 2 à 6 et 8 à 14x

 

 

Bas Golf pour Enfants
Renforcés en laine. Avec revers Lastex rayé.
Vous vous attendriez de paver presque le double

telle qualité, Fauves,
bruns, gris pâle, bleu et gris foncé. 29
Pointures 6 À 10. La naim | C
 

Aubaine Spécial de Freiman
+ CE: A

Bas d'Ecolières—Côtes 1 et !
La plus Appréciable occasion en ville. Bas
d'écolières. renfurcés de laine. tricot London,
nouvelles teintes fauves et brunes. Aussi noirs
et blancs. Pointures 6 4 10%. 29
Toutes les pointures. La paire .... C

Freiman — Res-de-chaussée

Souliers d’Ecolieres

 

Chemises de Broadcloth
pour Adolescents
Marque Littl. Prince. broadcloth de bonne
nualité, /*t-<  nte conception et gmples. Tis-
su préalablement refoulé avec collets fusion-

 

2 Pantalonss, Bouffantes de Golf
at Breeks de Whipcord
Un vaste assortiment de breekrs et bouffantes
de eolf enti*rement doublés. blen confectfonnés.
nantalons de tweed durable. Gris, bruns et

 

pour Garçonnets
Durables et d'une belle apparence. Nous avons

Bas de Soie Entièrement Façonnes
Une occasion par excellence, Appréciable au-

Les prix de la soie sont À la hausse.
nous nous sommes

procuré 1000 paires pour vendre à un prix
plus bas que ceux du courant. Irrégullers de
séries de 50 et $100. En chiffon et crêpe.
Nouveaux coloris d automne, Pointures 815 à

sec 0oan0e0ccuu0e

Freiman -- Rez-de-chaussée

0c  
Robes de Crépe Romaine
de Soie pour Fillettes
Genre Lollandais, pochettes de côté prolongées
et larges collets. Aussi dos ample et effets de

 

Manteaux, Jambières et Bonnets
pour Fillettes

Tissu façon tweed, petits collets, demi-ceintu-
res. Teintes: cannelle. vert, bleu et royal.
Genres pour garçonnets et
fillettes ce . 6.95Caesarea.

 

Robes de Crêpe de Soie
pour Fillettes

Plis pour ampleur et un peu de broderie points
croisés et collets de lingerie.
Tailles 3. 4, 5 et 6 1.95. uso cu 06

Bas Golf bien renforcés,
marque Mercury

Parfaits, hauts jac-

39c

Bas Golf Penman et Mercury

300 paires, réguliers 49c,
quard de fantaisie, fauves, bruns, gris
et bleus. Pointures 7 à 1019 ... ...

 

Nouvelles dispositions en ces deux réputées
séries de bas golf. Bien renforcés pour plus

 

Complets de Tweed et Worsted de
Laine, 4 pièces pour Étudiants

30 à 34.

Tailles pour étudiants, 33 à 37.

Tailles pour Garconnets corpulents,

auadriliés assortis. Aussi dans le lot se trou-
vent des complets pour garconnets cornulents.
avec veston, 1 pantalon et 6 50
1 bouffante de golf .. ... od

Modifications à titre gratuit — Profitez de
votre compte de crédit.

 

F.S.—Blouses de broadcloth blanc de Is
méme marque dans le lot,
 

UN PETIT GROUPE DE ROBES LAVABLES
Dans un bel assortiment de dispositions et
conceptions. Faites de coinnnades impri-
mées. Juste le genre de robes pour la
maison, le marché et l'usage en général.
‘Tailles dans le groupe, 14 à 42. Tant qu’il
y en aura .……..…IT

  
    

0c
2% 5,

Jup.., Blouses et Parures
Jaquettes de Laine Plaid
pour Fillettes

 

Jupes Séparées pour Fillettes
Couleurs unies, nlissées, evasées et lainages de
qualité. Attrayantes avec jaquettes 1 95. .
plaild. Tailles 12. 14 et 14x ... ..

Jupes Tartan Viyella pour Fillettes

Plissées sur le corsage. Les plaids compren-
nent: Princesse Marguerite Rose, Princesse
Elizabeth, Roval Stewart, McIntosh.

2.95
Tailles 4, Tailles
5 et 6 ... 1.9 7 à 14

Blouses de Broadsham de Coton
pour Fillettes

Blanches. jaunes et bleues.
les fupes plaid.

sane 41.00 Tu1.49
Freiman — Deuxième Etage

 

 

Pour potfrr avec

 

Bas de Rentrée des Classes
pour Enfants

Réputé numéro 780 de Mercury

 

Complets de tweed 4 pièces
pour etudiants

Complets d'étudiants. modèles drcits et croisés.
Attravants tweeds d'automie. gris, bruns. fsu-

sut vos mesures, et cela A titre
gratuit. Tailles 30 à 37 1 0.95

Freiman — Deuxième Etuxe

Chandails de Laine à Grissière
pour Garçons

 

 

Articles d’Ecoliers

 

 
fatiçels. Mouais Lusqu'au maut. Talons Genre Àpoignets de fantaisie, fourreaux, Alléchante occasion en robustes baguoites maintenant les chaussures que les mères déti- Shes décoliers fais de aeAarouPointures 215 à 10% oor... 9¢ avecBiles eau dosdespoignets. Aer. à rideaux. Joliment finies en poirchrome rent depuis Inogtemns pour leurs garçonnets. . ‘ aee did vec cou de, PA Freiman — Rexdachacssée Atirayants ououre nouveauté 2. 39c ou vieux cuivre. Un fini idéal pour fe- Des chaussures durables au dur usage. tout en Et maintenant des Souliers poignée. Pochette en avant, « 69e= Freiman © RezHehates ntre vu arche, Complétes avec conservant leur belle ammarrnoz. Toutes faites : place pour nomAnneaux et supports. La paire .. < avec semelles de cuir solide, Oxfords noirs ou Peter Rabbit pour Enfants Brouilions. Régiés, non régiés 8 pour 251000 verges de 5 brune. Bluchers et broguesUne aubaine par ou à doubles réclures . C, : . excellence er chaussures. arquez les poin- Exclusifs chez Freiman à Ottaws. Il n faitFlanelle blancheSpaisse Spéciaux ‘enBonbons 12 Table se!de d'échantillons tures1 à 844,largeurs B et D. plaisirde Drésenter ceschies soulièrs dequa- Sacs d'Ecoliers’ : es ‘€ dans le groupe . . Les enfants en raffoleront et les parents acs colierQualité souple, duveteuse Tdéales pour cerisesMarcsehine* flere ee € de tissus à draperies Freiman — Rez-de-chautsée en apprécieront la valeur. Ils sont conforta-

contre remboursement. : : . . os Pointures Bottines— “2
Fréiman — Troisième Etage Spéciaux en Pâtisserie 1000 morceaux d de Laine — 3 Pièces meas. 2.2 Pointures

- Délicienx fudge A la crime, avec 19¢ e pour Garconnetls Pointures 8e à 12. 29 Crayons
. Taha SFAEE PANNEcitron Savons de Toilette Une bonne valeur substantielle en complets de gi, à 12 1.99 Bottines— ton Alene Î .

Réguller 350 Tian et framboises. Chacune ciay's Carbolic Barclays Roman’ Olive, : ; , sas. ... I. Sat bos PE ,; Nappes à lunch de rayonne et coten de rim, unCRdélicieuxet à L 15, Manyfloers et Peerless. avenantes, Devanis drolts et -erolsés, genre Bottines—Pointures 2 à 6, * seulement. La douraine ce priames et vêtements d'enfants.
LTIP c

Pas de commandes téléphoniques ou

 

couleur, grande dimension. Cou-
leurs: rougs. vert. or et bleu ... : c

Frelman — Troisième Etage  
 

a
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Boite de i iivre

 

Non'saux frais Hamburg et
Weiner Te douzaine . oo.

iman — Rex-ge-chanssée
15¢

    

 Des centaines de pldces utiles et
attrayantes. Pour solder, Chacun .. 15e
 

Spécial. le morceau ..…. ....….….….….….…….. 3e
Limite de 16 morceanx à chaque client

Freiman — RKet-de-chaussée
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Complets d’Automne de Tweed

sport Gri- bruns, ouadrillés. tweeds. Plusieurs
autres jolles teintes au choix. Verton, 1
talon, 1 bourfante de golf et 1 breek. 7
Tailles 26 à 319 , . .

pan-

95     
 
  

A Pa

bles. Oxfords de beau noir et brun, et souliers
à brides de cuir verni.

semelles chrormées .. 1.50

Freiman — Troisième Etage

j

 
 

Genre Québec pour garçonnets. Faits
de simili-cuir. Noirs seulement ... T9e
 

Livre de Sotes sténogra.phiqués.
186 pages . 3» 25¢

Freiman — Res-de-chaussés  
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A wego € nent les premieres arties §
a QUI _ — a% . | | c a

a Les Nets € t î ? É ante *?‘wh DE jes Tiel ecrasen e Rivet est en avant dans l'lndependante |
$55 es g ers en | - —

| Tony et Lou à l’oeuvre R acrasent leasoosssssseannure ombardan arpel y es Rouges é
PS * e }

(par va Canada 13 a 3 aux frais
250 RONDES DEBUUT DEVANT |Skilling ouvrent le barrage en hissant un circuit dans =

JOE LOUIS! la troisième manche. — Joe Butsko limite les de MacDonell le gaucher
C'est le record enviable (2) d'un Bisons de Cornwall à six coups pour aider les oa!

gros négre de 230 Uvres, George Colonels a gagner 3-2. ; — ;

Nicholson, partenaire d'entraine- a Patsy Guzzo brille sur le monticule du clan farouche
ment favori du bombardier brun. de Pit Aubin. — Coulombe, Galipeau et Dubroy
L'entraineur de Louis, Jack Black- Guerre ou pas de guerre, la sé- (but Moore fut le seul Rugmaker à . . le Rivet

burn, dit que George est le type |rie de championnat de la ligue Ca- |cogner deux coups saufs. | frappent des circuits pour le Rivet.
idéal du “S ing partner” nadienne-Américaine a été inaugu- Par manche: —

al du “Sparring p : rée jeudi à Cornwall et à Oswego, | Amsterdam .. 000 10C 100— 3 90
« s « N.-Y. Dans la joute inaugurale de Oswego .. ..,. 304 100 00x— 8 8 0 : par "KY" Bélanger i | Lépine et Coulombe, extérieurs

Nicholson fait partie du per- |ia semi-finale des mellleures en sept | Karpel, Queen et Warren; But- { Le club Rivet a pris les devants de la bande de Marcel Rivet, sup-

sonnel de M. Louis depuis près parties, l'équipe de baseball profes- cher et Thomas. dans la course qui mène au cham- |portèrent très bien leur lanceur en

de 4 ans. Il mit les gants pour sionnelle de Cornwall, les Bisons, a! plonnat de la ligue de balle molle faisant de jolis hors-jeux après de

la première fois à l'âge de 24 |Cédé un duel serré aux Colonels de; A CORNWALL | Indépendante d'Ottawa en bafouant [pelles courses: le premier en
pre 5 Rome, N.-Y. La deuxième partie a ‘hier soir, au carré Bingham, celui [trois et le second cing.

ans, dans l’intention de perdre ‘lieu à Cornwall, aujourd'hui même, Butsko,très efficace dans les mo- \du Canada par le pointage global. -Banz" Bordeleau, gérant du Ca-
un peu de graisse. Car il pesait Joe Butsko a limité les Bisons à six MENtS eritiques, limita Cornwall à ‘de 13 à 3. Inada, remplaca MacDonell sur ie
248 livres et ses amis l'appe- [coups saufs pour alder a la victoire deuxpoints,àla cuxiemeetà oe Les vainqueurs ou malmene ie | monticule et montra qu'il a beau

»” du clan farouche du Franco-Améri- |, : - jlanceur Lefty MacDonell, des AU-/coup d'habilité comme lanceur; 1
laient “Fatity”. cain Admiral Martin. Le verdict fut érent le meilleur avantage possible | bergistes, pour douze coups en siX {n'a alloué que deux coups et blan-

=, * de 3-2. des distractions de Lefty Carr pour | manches et lui ont fait évacuer là ‘chit les gars du Rivet pour 2 1-3 I
Aprés une quinzaine de combats A Oswego, dans l'autre ronde mi- COmpter deux fois dans la deuxième boîte, après que le score était À manches.

professionnels, George se joignit à finale, les Nets ont vaincu les Ams- manche et une troisième fois, à la 13-1 en leur faveur. er -Pats | Une autre grande foule à vu la i
l'entourage de Louis, et par son terdam Rugmakers, qui ont terminé |” ji, Le petit Italien sérieux, "Patsy discussion. >

Je partenaire ||à saison en tête du circuit de l'ab- |, Le simple de Hannan, des passes Guzzo, fit du magnifique ouvrage | LE TABLEAU
style particulier, devint le partenaire Lé Harold Martin. Les mêmes équi- ; & Williams et Butsko, le sacrifice sur le tas de poussière pour la cli- RIVET ee
de prédilection de l'assass.n acajou. pes se rencontrent aujourd'hui au |de Katope et le simple de Red Er- que de Pit Aubin. Il avait un ex-| APT12%

= + = même endroit. Les Nets ont bom- [Sch valurent les deux premiers cellent contrôle et ne fut en danger [Morinca +12 0 8 2 3 ®
Nicholson n'a jamais été en- |bardé Herb Karpel, as des lanceurs [POints des Romains. Le simple de en aucun temps. Guzzo tint les |G. Coulombe, ve 1 8 2 2 51

voyé au plancher par Louis. |d’Amsterdam, pour tous leurs coups Williams et le coup d'Ermisch à tra- Hôteliers à six coups et en retira [Guszo, lanc. ,,,, 3 2 1 0 1 0 ;
, et points dans les quatre premières Vêrs la boîte bâclèrent les affaires. quatre; trois frappeurs ont été trans-|l'épont, Ib. 911389

C'est un record que Louis semble manches. Mel Queen fut envoyé au Le triple de Frank Perkowski et sé ortés par lui Pubror “ co 5 23400
tenir à conserver autant que a 1 dans Ia of ve l'hirondelle de Graff donnèrent aux Lo x p p wr dix h d Bo Gabpeat. eg’. 1 4 2 1 200

; ‘ secours de Karpel dans la cinquième sisons leur premier point. Une pas- Pour montrer qu'il est “tough”, Tony GALENTO mâche des feuilles de cactus, pendant que Lou NOVA,| Il fit frapper dix hommes dans |eue RD UT 5 0 4 1 80
Nicholson, car l’autre jour, avan et ne céda pas un coup sux vain- se. UN “out” dans le champ inté a droite) s'entraine avecDan Hassett, Tony et Lou devaient se battre jeudi, mais le combat a été retardé les mains de ses volgeuts qui ut ' ot —

urs, ! 5 , ' . , d'ail- KE 27 10 0
le combat contre Galento, Louis “LesRugmakers, favoris pour ga- rieur, une “balk” et le simple d’Al © jours, car Nova avait le rhume donnérent un support parfait, d'a i Totaux ca cana 14 19 -

dut mettre la pédale douce pour gner le champlonnat, cognérent Nick lehman furent responsables du se- = Le trio Gérard Coulombe, Emile Ab Pts C. Hj 4 B
s’empécher de terrasser Nichol- |Butch f is ils cond. Butsko se railia à la huitième Rivet | Blais, 1h e- 4 1 2 8 8 l

EE pour meul Soups mals S| alors que Cornwall était le pot ' | mm 2 Galipeau et Des. Dubroy, du Rivet | 0c= 40% 2 00
son, qui venait de porter une |durent se contenter de manches @lors a rnwall était sur le point ANDIDATS A LA KING'S PLATE DEUX AUT RES Rouge, ont réussi un circuit dans pratr gd 1° 1° 11 2 1 0 1 On
droite furtive sur le monton {d'un point seulement dans la qua- eeoeTy ; la grande offensive sur MacDonell. |1.. Blondin, cc 2b 11 4 L240

trième et la septième. Les vain- . - re : tie éte MacDonel], lancib. 4 0 0 4 2 #
de Jo-Jo. queurs comptérent trois fois dans (ème, Rome arrêta Perkowski au JOUTES POUR Des bombard le deJabares gars 8, Lacombe, cg .. .. 4 0 2 1 000

x ox À la première et quatre dans la troi- troisième malgré son coup de 430 Neuf chevaux ont été inscrits À Ia course du Jour à Blue Bonnets. - de la n st Patrice ;il cogna un |Lemengb12. 1 000 1 20C'est en sortant d'un corps-à- |sième manche. Un circuit de Ski]- Pieds. Il fut pincé au marbre en Montréal, marquant !e 103ième anniversaire de la première épreuve pour Tg ir Et Po deux. doubles sn 5Galipeau, 2b UT 2 0 01010
corps que Nicholson avait glissé Ce ling leur valut trois points. Le mas- Voulant compter sur un roulant de le Plateau du Roi. La “Plate” fut disputée la première fois en 1836 quand 1LONG-SAULT ¢ né “ai ne le Ze-but poids- |* B Bordeleau, lan 1 0 0 0 1°0

coup, par surprise. Louis se fâcha, |sacre fut complété par un point à Graff, Brunette, jument à A.-P. Hart prit les honneurs. lume des EDase distingua Totaux 158 dati à ,
’ ) "11a quatridme manche Par manche: — Il n'y a pas de doute que, cet après-midi, Brodea à Kenneth-T. ; ; ANTI pu Points par manchei— 7

et porta deux ou trois bonnes droi- q manche. : D ui facil i . CALUMET CONTRE LAVAL A !avec trois simplse. . ¥ : 081 "aoLe premier but Wotjkowiak et le Rome 020 001 000-— 3 9 0 Dawes, qui gagna facilement le Canadian Derby à Connaught, soit le | RAWKESBURY ET KIK CON-| Morin et Coulombe contribuèrent (92598 .. .. .. (00 091 z00— 8 MS
tes purfitives. Mais lorsqu'il vit les |yaitigeur gauche Conlan frappèrent |Cornwall ..!!". 010 000 010— 2 @ 0 {{8VOrl On estime que Dearzin à R-Fred Porter lui fera une lutte | TRE ST.JOSEPH A ALFRED avecdeux coupschacun. Rivetécterd reipiaes ŒU2063 Go

genoux de Georgie fléchir, il fit tal- deux fois chacun et comptérent deux Butsko et Willlams; Carr et animée. la liste des démarreurs probables: DIMANCHE PROCHAIN. Le jeune Gérard Blais, du Cana- manchealors qu'il y avait 2 hommes
re son artillerie, et le record de |points pour Oswego. Le deuxième Klimczak. PP. Cheval Propriétaire Pesanteur | à —— da a fait sa part en hissant un cir- LE. RESUME: — Circuits Blais, G,

Nicholson resia Intact. _ i . ’ Ligue du Long-Sault: cuit, avec les buts vides, et UN Coulombe, FE. Gaolipeau, Dubroy. Doubles,
1—Dearzin R. F. Porter ........... 131 La série semi-finale commencedi-|. le. Léo Blondin et Sylvio La- |Pubroy, 2. Doublejeu, Archambentt-Gali-

G st * b ° te R 2—Baton D'Amour . E. S. Ibbotson .. 131 manche Quel enthousiasme? déjà ome. des perdants onta peau-Blais: MaeDonell 4 Blais; Lavigne
eorge est un boxgur “cute”. Brodea ...... T. “ sai ; ’ , ’ “|A Morin à D t. Balle manquée, Potvin,
AE Al x te AUTRE PERTE La guerre fait 3—Drodea pennethT.Dawes 12 les équipes tirent des plans et les|zo pour deux coups.  Blondin, Mauvais lancés,MacDonell. 2. Sacrifice
C'est-à-dire qu’il présente rare- NE + rpg g erie ooree . R. que... favoris du baseball prédisent Une champ centre des Verts, donna une |Dupon. Retirés par Macdonell, 1: par
ment une bonne cible et qui tre d UVANDR ocoooienieiirnienenes W. T. Trenholme …… 128 llutte serrée. Dernièrement, on con- pelle exhibition attrapant quatre Bordeleau, 0; par Guzzo, 4. Marchés par

“ » 1 contrémander 8—Grovela …… W. T. Trenholme … 120 |cédait de grandes chances à Laval elle exhi on en p aq MacDonell, 5: par Bordeleau Ji par
sait “rouler” avec les coups. i ue-ni ue: |7—Cashew Robert Westlake 131 de l'emporter haut la main, mais le: hirondelles comme si rien n’était, Guere. 3, Laissée sur les huts, Canada,

Difficile à attraper, il constitue ce Pq q 8—8Smoke Ring ... Charles O'Donnell ....... 128 choses Pa compliquent: Calumet a |; Jules Morin, arrét-court du Rivet, 5 23"marcheoar“Bordelemn. 2 en À
an test pour la précision et la Lors d’une assemblée récente |9--COitter … Vercheres Stable .… … 131 surpris le public et s'est classé bon joueuneDelle partie défensivement; 1:3 manches; sur Guzzo 6 eo fi manches,

. ’ ; ; peau, voltigeur, a fait {Points mérités, Canada, 8: Rivet, 11. Bus
rapidité des réflexes du cham- tenue è l'hôtel Victoria, le Co- — troisième et attend de pied ferme le le plus bel hors-jeu de la soirée volé, Coulombe. Arbitres, Gene (oderre ed

pion. neEEEE Tomataedoenao La sur le coup de Lacombe en 5e. René, oneau les buts. Ktatisticien,
»" * . A -lent d'otana a cru logique de) BREBEUF ET GUIGUES CONTINUENT ceurs, mais Laval comple sur ses ,Il a aussi un punch surprise, et il contremander le pique-nique qui : gros frappeurs Myre, Lauzon et Gé- :

ne frappe pas à tort et à travers, devait avoir lieu le dimanche, 17 LE R F lineay qui ont une moyenne de [7 N
préférant attendre une ouverture courant, à cause de la situation presque .350. ‘ , SE NOS PEE-WEES

certaine pour porter ses coups. "duis européenne, , A Alfred. le Voltigeur ira se me- LES CLASSEMENTS | INVITES PAR
doit par conséquent surveiller son Les organisateurs sont peinés ECOLIERS CE SOIR AU BINGHAM surer au St-Joseph. Le gérant Pa- J Ca

f i ‘all d'annoncer la chose et remer- 7 7 5 quette enverra probablement son as- hl - N MONETTE
jeu défensif. Mais n'allons pas cient sincèrement tous ceux qui LL lanceur sur le monticule contre les LIGUE AMERICAINE ot
croires que les jabs de Louis sont leur ont aidé. gros canons d'Alfred. Boston à New-York. M. Noël Moneite, propriétaire
des petites tapes amicales. De- Ce soir, au Carré Bingham, la fi- putant le championnat de la Ligue Sam. Leroux, qui n'a lancé que Cleveland à St-Louis. d'une compagnie montréalaise de
mandons-le à Nicholson: ane reer — Nale de la Ligue des Ecoles Séparées ; des Ecoles Séparées d'Ottawa est dé- deux joutes cet été et qui éventa pas Washington a Philadelphie. combustible, veut envahir Otta-

« « à se continue entre les écoles Brébeuf clarée depuis une semaine. Le ma-, moins de dix troupiers adversaires, — wa avec ses deux Équipes dr
‘ ‘ mr et Guigues. iréchal “Rouge” Charette du contin- |est en grande forme et sa gauche ‘rap “" _

« b de Louis? .Ce n'est & RY ! “ hi * pce-wees” à la crosse, les Lau
Le z D ai A | vous ; On sait que la bande de Ste-Anne gent du Brébeuf a dit à ses hommes {promet de mystifler les porte-cou- LIGUENATIONALE riers et I'Adélard Langevin, le

pas le jab ordinaire. qui vo 2 OSWEGO EN AVANT | a remporté deux victoires et que le de mener une offensive à la pre- leurs du St-Joseph. qui cependant &t-Louis a Chicago. président de la ligue locale, M. ,Ç
exaspère et vous fait rougir la J clan de la rue Murray en a gagné Mière manche qui mettra les écoliers est plus fort au bâton que l'équipe Philadelphie à Brooklyn. René Barrette, lui a fait savoir A
figure. C'est un coup terrible, : une. ;du Guigues en déroute. Ses ordres qu Rr Feusehe, Joueur-gérant et! Cincinnati A Pittsburgh. qu'une série “home-an-home” lui po

ar t 1! Voici le tableau de 1 1è - “ ~ sont ceux d'un dictateur et l'on con- (ame du club. 8 blen réussi avec; New-York à Boston, irait. Les jeunes montréalais sont
comparable à l'impact du bou tie de la série AmsterdamOswego: © Charsttrann dueJoffre“ROUGE” | it ce que ca veut dire. II parait |son groupe de jeunes qui surpren- Agés de 12 A 13 ans, alors que
d'un bâton de baseball. Le jab AMSTERDAM c hj alma le jeune Géraid Pion sur le tas Que ses joueurs n'étaient pas en [nent chaque jour ceux qui les voient LIGUE AMERICAINE les nôtre ont de‘ huit À douze

de Louis fait mal. Je connais ; ; : ; condition l’autre jour, nous dit-on. |au jeu. i. P. Moy. n ;Richards, a-¢ ....... 4 0 0 2 8 -, ta ' | . > ans. On est A prendre des dis-

plusieurs polds-lourds dont les Moore, 2b .......... 4 0 2 4 5 debouetandlsqueKyBélanger,Ine Les sportsmen qui seront pré-. Dimanche, en foule aux endroits, New-York ...... 93 38 710 positions.

lus durs coups de la droite Hoysrade, CZ «+... 3 0 1 1 : Sarazin Bues, sents. au Carré Bingnam ce soir à ; Suivants: Boston ...….…….. 78 55 580

P Sawyer, od 91 ; écieront beaucoup le |A HAWKESBURY: — Chicago ........ 76 57 5681 b d Baadsett, 3b 4 1 1 1 1! Depuis leur su de lundi passé, 6 H. 30, appréc p
font moins mal que le jab de Diehl 1b ... 4 0 1 8 of. epuls § ro e ‘un Ho I beau jeu donné par les gargons| Calumet vs Laval à 2 h. 30 pm. Cleveland ...... 69 60 535 Tome
Louis”, Warren, rec 4 0 1 5 0 Culgues est conflant d'égaliser TB de ces deux bons clubs. On sait que |A ALFRED: — Détroit ......... 69 62 527 LIGUE INTERNATIONALE i
_— Harper, lane’ 1 5 à 6 ofc dos ce soir et de sortir meme Les jeunes méritent de l'encourage- | Voltigeur (Kik) vs St-Joseph Washington .... 5% 72.450 G. F Moy, «

_ DAVE SPRAGUE, le formidable],Ventura 10000000 1 0 © o of Yalpqueur du tournoi. La troupe rent et les RR. FF. aimeraient; à 1 h. 30 p.m. (heure solaire). Philadelphie .... 45 84 349 Jersey City 1 62 Bi
cc A vétéran des guerres de rugby. aban-| Queen, lance .…….…. 1 ! 1 0 0 du quartier Ottawa a maintenant qu'une grande foule soit au parc! Voici les arbitres acceptés pour| St-Louis ....... 35 93 573 PANSAREER Ses

. donnera le club d'Ottawa si sonjxx—Blanco ......... 1 © 0 0 0 retrouvé son aplomb et les foules pingham pour voirces deux grands |arbitrer dans les séries de détail: — — Buffalo ...... 52 6 543
LE CALENDRIER jeune frère, Georges, s'enrôle dans! rotaux ............. 35 2 9 24 79| N'Intimident plus leurs joueurs. L'é- rivaux à l'oeuvre — MM.Achille Bourcier, L'Orignal: Newark UT ST 70 638

D’AUJOURD’HU! l'Aéronautique canadienne. Georges x—Au bâton pour Karpel en 4ème. quipe a pratiqué récemment et les : René Hunault, Hawkesbury: Eugéne LIGUE NATIONALE Syracuse 1111144 72 E20 5
doit subir ses examens. S'il les| xx-—Au bâton pour Queen en 9ème. hommes de Bélanger sont en belle —— Frappier, Hawkesbury; Raoul Si- GG F Moy. Baltimore ...... 66 R4 440

_/ échoue et saligne avec les Rough- OSWECR pts © hy a Ferme. [; Coe , rois, Hawkesbury: Omer Rhéaume,| Cincinnati ..... T6 49 608 Montréal ....... 61 87 412
Riders, Dave entreprendra sa der-| conen. ce… “3 ”1 3 ‘3 ol Le club Brébeuf est furieux de-, Lisez aujourd'hui les annon- |Hawkesbury; Hyacinthe Brazeau,| St-Loufs ....... 72 5 571 Toronto... 61 88 40D

LIGUE INTERNATIONALE nière campagne de football. Il est|Wotjkowlak, 1b .... 3 2 2 8 9) puis la défaite désastreuse de la se- ces de votre journal. Elles Alfred; Rodolphe Girardeau. Calu-1 Chicago ........ 71 66 0.542 0
Rochester à Montréal, double-!ps commentateur sportif de Evebe cs 3 3 à 3} 5) Maine dernière et songe à laver l'in- vous épargneront du temps, de ,met; Arthur Thauvette, Calumet;i New-York ...... 65 60 520 Bu comptant pour votre am-

partie (2 pm. : . Skaff, 2b ... 3 © 1 % «}sulte aujourd'hui et non plus tard. ‘l’argent et des ennuis et vois Adonai Lauzon, Lefaivre. Brooklyn ...... 65 60 .520 tomobile usagée, si vous utili-
Buffalo à Toronto. Fleischman, 3b 3 1 0 0 1| La guecire est déclaré en Europe En foule, dimanche, pour voir les! Pittsburgh ...... BY 67 468 gee, ° "
Syracuse a Newark. 7 Skillings. ed ....... 3 1 1 2 Bimais 4 n'y a aucun doute que la’ feront trouver le moyen decps Laval et Calumet, Alfred et| Boston ... ..... 57 710 ‘449 |se= les “Annonces Classées
BaltimoreoanAGUE / 9 Butcher lance S03 3 0 0 © 0 guerre entre les deux bandes se dis- vivre mieux. Kik (Voltigeur). Philadelphie . an s5 220 du “Droit”. — Appelez 6-0514

Boston à New York. ’ | BALLE JEUDI J Totaux Chel 2% 8 8 7 1 — rer re 0 — — ea mo:

Cleveland à St-Louis. —_— Fermanche: 000 100 100—2 | ,
: casemate . . I .

Washington à Philadelphie. Oswego ...... IIIT 304 100 00x—8 |Wastingion àPailadeluhieus LIGUE AMÉRICAINE wego|...[IIL 308 100008 Les étudiantes anglaises s'adonnent au cricket
LIGUE NATIONALE Skillings 3, Wotjkowiak, Funk, Conlan. i A orme - Cm gs 22cm .

St-Louis à Chicago Chicago, 5; St-Louls, 4, Skaff, Fielschman. Harbin. Moore|Dou. gsRL i = | k 5 cr HETa

: , « ; St-L : bles: Funk, Cohen, arren. ples: 2 a

Philadelphie à Brooklyn. Cage,ae Tecate Conan, Circuit: SKillings. Base volée: dd
Cincinnati à Pittsburgh. New. York Host Skillings. Sacrifice: gokatt. pisses
New York a Boston. New-York, 5; Hoston, 2. par: Oswego 2, Amsterdam 8. ubles-

’ashinste + pt fe : Skaff à Funk a Wotjkowlak,
—_— Washington, 10: Philadelpt i, 1.) JoieOKO ore 5 Diehl 2. Eventés

= par: Butcher 3, Karpel 1, Queen 4. Ba-  

 | ses sur balles de: Butcher 2, Karpel 2,
:;Queen 1. Coups sur: Karpel 4 en 3
manches, Queen 2 en 5 manches. Lan-

| ceur perdant: Karpel. Arbitres: Hcizog
| et Walsh. Durée: 2 h.

LIGUE NATIONALE

St-Touis, 4; Chicago, 2.

Boston, 4; New-York, 3,

Pittsbrgh, 8: Cincinnati, 7 !
Philadelphie à Brooklyn, déjà

jour
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€ À
LIGUE NATIONALE

Au bâton -- Mize, St-Louis. .363.
Points — Hack, Chicago, 93.
Points sur coups de — McCormick,
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 Cincinnati, 193. 4 me x J
oups saufs — McCormick, Cincin- A

ati, 172. LIGUE INTERNATIONALE ROME 4

Doubles — Slaughter, St-Louls, 40. Jersey (ity, 3. Baltimore, 2. ab pts ¢ hj a )
Criples— Herman,Chicago, a Rochester, 3; Montréal, 0, Katope, 2b ........ . 4 0 0 2 4

— . - «4. “8. 5 , à ieee 5
Bases volées — Handley, Plétsburg, 18, Rochester. 5; Montréal, 3. Brofot pee Ù 8 8 À à
Lanceur -- Derringer, Cinclunat!, 19-7. Buffalo, 2: Toronto, 1. Hill, 3b 11,112 2 © 1 0 0

LIGUE AMERICAINE Newark, 129: Syracuse, 2. Rich. cd ..... cases 4 0 2 1 U
‘ au bâton — DiMaggio, New-York. ——— Hannan, 1D ..………. 4 1 0 13 0
407. Mancini. CE .….…….….. 4 U 0 0 QD
Points — Foxx, Boston, 131. i TEC veve.. Z
Points sur coups de — Williams, Bns- LIGUE INTERNATIONALE Asce IRA 3 0 o 3 à

tosoussauts Rolfe, New-York, 184 Milwaukee, 3; St-Paul. §. = = Sn— . - rk, 184. + -. qe ».

2|Totaux

 ...........Doubles — Roife. New-York, 41. Columbus, 3; Louisville, 2, Totaux CORNWALL 3 9 77 14
Triples -— Lewis, Washington, 15. Indianapolis, 3: Toledo, 1. ab pts ¢ hj a ‘ )Circuits -— Foxx, Boston. 35. Kansas City, 12; Minneapolis, 4. Gunn, 2b ………….. 3 1 1 2 3 ;Bascs volées — Case, Wasrnsiaton, 50 . Barry. 3 ...….. 3 0 0 0 0 i
Lanceur — Donald, New-York, 13-2. Lehman, 1b Lu... 4 0 2 $ 9 0

— Tarlecki, A-C …………. 4° 0 1 3 1 te - P
RAPIDE NAGEUR Villani, ce ...….………. 3 0 0 6 © ~ 1 5

' Perkowski, CE ....o. 4 1 2 1 0 . j .
. Graff, cd ..... + v 0 3 1 . = .

— - Klimczak. rec . 2 0 013 0 à / "
x Carr. Jañc ..….….. 3 0 0 9 1 0 >

g—ODonnell ...... 1 0 0 0 0 : A 5 24
Totaux ......…...….…. 0 2 6 21 « “2 E. FE

Aucune erreur. Pulnts sur coups de: 10 ! :
; Ratope, Ermisch 2, Graff, Lehman, Tri. § ne à

ples: Ermisch, Perkowski 2. Bases vo- Er f gr
iées: Lehman. Sacrifices: Katope, Bar- 5 1 408
ry, Graff. Doubles-jeux: Graff à Leh- “FYB
man, Brmischh & Katope à Hannan. . 4
Lalasés par: Cornall 7, Rome 8 Bases
sur balles: Carr 5, Butsko 4 Eventes
par Carr 10, Butsko 5. ‘’Balk’: Butsko

  

 

   

 

 

 
 

   
 

   
       
       

 

 
|
| Arbitres: Paparella et Mellon. Durée:
j 2h 3m.
! rmsrimram

| PROBLEME NO 33 — ; 3L0BLEME : | LES FRAPPEURS à
A

Blancs Nolrs = "ab pt=
il. T bd - bd. 1.R d2 - el. DiMaggio. Yankees . 99 383 93 158 408

LDaT ah PRer- 2 [ME DuinSa18 50
13, T bd = c4 Keller. Yankees .!!! 91 128 76 114 348

échec et mat. | Armovieh, Philles . 117 435 58 145 333
| | McCormick. Reds.177520 B4 172 321

on EV ; [LAT b5 - br. IR d3 - c3. tAméricaine) Foxx. Red Scx. 25; (Na- - À
Gordon 2 EVIIN à remporté & 2. D ai - a2 2Re3x The tionale) Oit Géants. 27 b {course de milles à l'exposition de |; : ; A : POINTS SUR COUPS es étudiantes anglaises qui visitent notre pass donnaient récemment, à l'exposition de Toronto, une intéressante démonstration de cricket, sport qui compte très peuToronto, devançant le deuxième par 3. C €3 - d5 Américaine) Williams, Red Box, 126:) d'adeptes féminins. Leila WHITÉ, à gauche, illustre position de frappeur. Au centre, c'est la “belle” de l'équipe, Mavis OD “ 1vn quart de po | échec et mat. (Nationale) MecormickReds, oa | SWAN, sourit au photographe, È, ga » ppe , équipe, vis LUM. La gardienne du “wicket” à droite, Margaret )
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LE SPORT ENTRAINE LES FUTURS SOLDATS

Don Lachance, Danny Boal, Gecrge Sprague et autres
vedettes du sport local sont au nombre de la légion grandis-
sante d'athlètes qui s'enrôlent dans les troupes canadiennes...
Laçhance, l’as sans peut et sans reproche de nos équipes de
crosse et de rugby, 1l y a quelques années, était tout souriant
jeudi soir en apprerant à votre chroniqueur qu'il avait réussi
le dur examen médical et qu’il fait maintenant partie de la
troisième artillerie de campagne . . . ceux qui se souviennent
de son travail courageux comme voltigeur des Rough Riders
,û une époque, où l’équipe de football d'Ottawa connaissait
plus souvent la défaite que la victoire; ceux qui l'ont admiré,
encore cet été, quand il accomplissait des courses scintillan-
tes à I'Ovale de l’Université pour tenter de conduire ses Or-
phelins du Madison à un premier triomphe de crosse, savent
que Don saura être à la hauteur de sa position .. . Lachance
est un Canadien qui n’a jamais eu froid aux yeux ... non
moins courageux est l'instructeur Danny Boal, qui a accom-
pli des merveilles avec les rameurs d'Ottawa . . . le génial
Irlandais, au cours de l’été, s’est conquis une légion d’amis
dans nos parages . . . après avoir brillé pendant sept ans
pour les Hamilton Leanders, Boal a réussi à placer l’Ottawa
Rowing Club au premier plan de ce sport virile par excel-
lence . . . une de ses équipes a mérité une recommandation
olympique de la Canadian Association of Amateur Oarsmen
. . . AU lieu d’aller aux Jeux de la Paix à Helsinki en 1940,
Boal ira avec la deuxième batterie Howitzer, de la première
brigade de campagne, bombarder les Barbares de la Forêt
Noire . . . un des élèves les plus méritoires de ce rameur olym-
pique, Boal se fit valoir à Los-Angeles et à Berlin sous un
chandail à Feuille d’Erable, songe à gagner ses épaulettes
dans les airs . . . c’est le puissant George Sprague, étoile col-
légiale de football et frère cadet du gigantesque Dave Spra-
gue, as des Rough-Riders . . . George attend le résultat de
son examen médical pour entrer duns l’Aéronautique roya-
le du Canada . . . son départ sera une rude perte pour no-
tre équipe de football dans l'Union Interprovinciale . . . âgé
de 27 ans, George mérita d’étre déxigné aux “All-Stars” de
l'Intercollégiale, l'automne dernier il jouait “milieu”
pour Queen . . . c'est à cause de ses débuts sous les couleurs
des Riders que Dave allait changer d’idée et retourner aux
guerres du “gridiron” au lieu de prendre une retraite bien
méritée . . . Dave, commentateur au poste CKCO, a participé
a six campagnes des Tigres de Hamiiton et a trois des Riders
. . . 81 George s’enrôle, Dave pendra ses longues chaussures
à crampons et se contentera d'acclamer les exploits de ses
anciens compagnons d'armes . . . puisque nous parlons d’a-
viation, tous les brillants athlètes que nous avons rencontrés
à l’Auditorium, au Minto et à l’Ovale au cours de l’été, por-
tent fièrement leurs uniformes . . . hier soir, rue Rideau,
nous rencontrions Aurèle Myre, le jeune Samsen hullois qui
fut jadis le pilied de hockey du LaSalle, et le lung Sidkin,
son copain cet été à la crosse . . . tous deux étaient resplen-
dissants dans le bleu-gris de la R.C.A.F. . . . Fidkin, une étoi-
le junior au hockey, à la crosse et au rugby à Montréal, s'est
fait de nombreux amis à Ottawa . . . “je voulais aller jouer
au hockey en Angleterre pour mériter mes ailes dans l’Aéro-
nautique anglaise dès cet hiver, nous confla-t-il. Cela ne
sera pplus nécessaire. Mon jour .est arrivé.” . . . les Rouge
Latrémouille, les Lecompte, les Lalonde, les Ernie Smith, les
Bert Massiah sont tous prêts à défendre le Canada en volant
sur les alles d'acier de notre R.C.A.F. . . . avec des athlètes
aussi intrépides, la tradition giorieuse des aviateurs cana-
diens sera maintenue assurément . . . dans l'avenue King-
Edward, nous avons rencontré Charlie Bédard, beau-frère de
Maurice Tremblay, qui arrêta sa bécane pour nous dire qu’on
avait refusé de l'enrôler parce qu’il est marié et père de quel-
ques bambins: “Ils m'ont dit que ça coûte meilleur marché
engager des célibataires sans responsabilité,” nous apprit-il.
et pour alléger ce ménu hérissé de bombes et de baïonnettes,
notons que Pit Durocher montrait aux copains du B. B. ce
matin les trois belles barbues qu'il venait de pêcher . . .

 

Le messuge, qui est signé per J.-
A. Sullivan, «ec Montréal, président
national, dit en résume: Nous
plaçons toutes nos ressouices à la
dispastiion du gouvernement, en
ce temps de sacrifices pour la cau-
se de la démocratie, requis de nous
tous dans ce Dominion du Canada.

Matelots à la

disposition du

gouvernement

 

TOUTES LEURS RESSOURCES
SONT A LA DISPOSITION DU VOULEZ-VOUS

GOUVERNEMENT. que votre enfant reçoive les
- compliments de 1'Oncle Jean

 

etle spectacle |

 

( Presse canadienne)
MONTREAL, le 8. L'union

à l’occasion de son anniver-

saire de naissance, écrivez

  

  
Tout indique que Joe DI MAGGIO, des Yankees, (à droite) s’achemi ne vers une moyenne de .400, dans l'américaine. A gauche on voit le

 

 

 
uis-

sant Johnny MIZE, des Cardinals, qui mêne tes cogneurs de la Nationale avec une moyenne de .360. Mize joue au premier but, et Di Maggio au
champ.

 

utiles en

du major W.-H, Mc
prise Harringay de Critchley et

les joueurs de hockey du Canada,

de ‘dépôts’ de guerre. 

peeeee
Nos hockeyeurs se rendront

LONDRES, 8. — C'est la guerre et le fervent britannique des
sports trouve cela ennuyant. Sauf les courses de chiens, en plein
jour, il semble que toute autre épreuve sportive soit destinée à être
interdite, pour empêcher Fritz de bombarder les foules.

Les hockeyeurs canadiens, qui amusent la Grande-Bretagne de
l'automne au printemps, ne s’ennuieront pas. Ils ont accepté l'offre

enzie, gérant du Air Commodore A, C. entre-

ture d'avions. Originaire de Victoria, C.-B. McKenzie a invité tous

Bretagne. La plupart des hockeyeurs remplissent actuellement des
postes de surveillants contre les raids aériens, de pompiers volon-
taires et de destructeurs de contamination. Les patinoires servent

Grande-Bretagne

tous travailleront à sa mantufac-

qui sont actuellement en Grande-     a
ep —

  

 

Les détails dans
la ligue Papineau

 

Montebello et Thurso, égaux pour la promière
position. — Tandis que Alfred et Lachute ba-
tailleront ferme pour s'assurer une place dans le
détail, les deux clubs sont sur un pied d'égalité
en quatrième position. — Hawkesbury, Papi-
neauville, Lefaivre hors combat. — Alfred La-
rocque de retour à son club de toujours.

Par sa dfaite aussi décisive qu'i-

nattendue, aux mains des joueurs
du gérant Julien, Lachute perd une
magnifique occasion d'éliminer Al-
fred et de rester seul en quatrième
position.

Alfred passe deux fois dans les

transes en deux jours.

Dimanche dernier, Buckingham
offrit un joli cadeau à Alfred en
refusant de reprendre le jeu, lors
d'une discussion, après que l'arbi-
tre leur eut donné un termps limité

de deux minutes (les règlements
n'en donnent qu’une) pour conti-
nuer le jeu. Sur ce refus du Buc-

kingham, l'arbitre accorda la joute
à Alfred. Buckingham menait alors
par 2-1.

Quand les dirigeants des Bucks
virent cdfnment les choses tournaient
et que Alfred quittait sérieusement

fe terrain, ils s'empiessèrent d'ac-
«order à Alfred tout ce qu’il voulait
Buckingham aurait-il été aussi con-

ment de la tournure de la partie La-
chute-Hawkesbury.
Les Hawks, qui n'avalent aucune

chance au détail n’en bataillérent

pas moins comme s'il se fut agi de
décider du championnat, tandis que
les joueurs de Lachute paraissaient
‘avoir perdu toute énergie.

Ménard si effectif la Veille contre
Alfred, n'accordant aucun point
avant la Tième manche. se montra

‘d'une générosité inaccoutumée. Il
| n'accorda pas moins de 10 points
, dans les premières manches.
| rant Gibeault, qui comptait surtout
sur la force de son bras pour rem-

| porter cette importante décision fut
| fort désappointé en constatant son
j impuissance à maîtriser les Hawks.

‘C'est dommage que le gérant Ju-
|lien n'ait pas pris la direction des

lle début de la saison, Hawkesbury
aurait certainement fait meilleure
figure dans le classement.

Le saison se termine aînsi:—

BALLE JEUDI
Cela a pris tout l'été mails Joe

McCarthy est enfin convaincu que

ses New-York Yankees sont sur le
point de gagner leur quatrième

championnat consécutif de la ligue
Américaine de Baseball. Avec une
avance de seize parties et demie
sur les Boston Red Sox, deuxièmes,

les Yankis s'empareront du titre
dans quelques jours. Hier encore,

les New-Yorkais tapaient les Bos-
ton Red Sox 5-2.
Le chef de gare des Yanks a mon-

tré aux journalistes des découpures
de journaux dans le but de faire
étriver Clark Griffith, le vieux re-
nard des Sénateurs de Washington.
“Griff disait que nous nous effon-
drions en août, commenta McCar-
ty, mais ces découpures Jui rappel-
leront que nous avons gagné pres-

que tout notre terrain. Nous avons
gagné 15 sur 16 parties d'u coup et
en quatre voyages dans l’ouest, cet
été, nous avons remporté 35 des 44
joutes.”
Boston a été limité à trois coups

par Monte Pearson et Oral Milde-
brand. Il compta ses deux points
quand Pearson perdit le contrôle
dans la quatrième manche et ac-
corda quatre passes. Joe DiMaggio

à mené à nouveau dans l'offensive
des Yankees. Il cogr4 son 27ième
circuit et un simple pour deux des
onze coups saufs des champions du
monde.
Dans la Nationale, les Cincinnati

Reds titubent encore. Pour la qua-
trieme fois en trois jours, ils ont

dû jouer des périodes supplémen-
taires. C'est ainsi que jeudi ils ont
été défaits 8-7 en onze manches
par les Pirates de Pittsburg. Le
gros Ernie Lombardi cogna deux
circuits et un simple mais en vain.
Les Rouges n'eurent que six coups
saufs contre les 15 des Pirates.
ET LES CARDINAUX GAGNENT
La défaite des Rouges et la victoi-

re 4-2 des Cardinaux de St-Louis en
dix manches sur les Uhicago Cubs
coupèrent à quatre parties et demie
la marge entre les meneurs et les
deuxièmes de la ligue.
Gâchant la fête organisée en l’hon-

neur du gérant Gabby Hartnett qui
recevait 1727ième partie pour un
record de tout-temps dans les ma-
jeurs, les Cubs ont commis quatre
erreurs et ont enfin fait cadeau de
la partie à St-Louis quad le lanceur
Bili Lee permit à Slaughter de faire

un trois buts sur un coup bondissat,

à la dixième manche.

Chase et Ferrell; Potter, Mc-
Crabb et Hayes.

L'INTERNATIONALE
Par manche:

Eyracuse 001 010 00C— 2 6 3
Newark 360 003 VOx—12 14 2
Kleinhans, Jones, Rehbien et

Warren; Washburn et Holm,
Par manche:

Baltimore 000 100 001—2 6 1
Jersey City... 00 100 002—3 13 2
Bruner et Warren; Harris et At-

wood.
Par manche:

Première partie
Rochester 002 001 0—3 12 ©
Montréal .. 000 000 0-—0 2 Q
Raffensberger et Narron, Wic-

ker, Grabowski et Becker.
Deuxième partie

 

 

 

Rocehster 001 000 301—5 7 ©
Montréal 003 000 000—3 12 3

Johnson, Fussell, Raflenberger
rt, Beal, Rogers, Grabowski et
Hoffeth.
Par manche:

Buffalo 000 200 (00—2 w 1
Toronto . . . 001 606 000—1 8 ©
Smith et Helf; Lanfranconi et

Heath,

7 —

ÀL LE PARI DOUBLE |
e — 
 

Le double pari, hier, a payé:

A Dlue Bonnets—$21,95
A Narragansett—$112,80.
A Hawthorne—$65,40,

A Beulah Park—$145 80.
A Fairmount Park—$14.20,

 

Déclaration de

M. J. Giraudoux

(P.C.- Havas)

PARIS, le 8, — Jean Giraudoux,
le nouveau chef de la propagande,
8& déclaré hier soir au cours d’une
émission de T.S.F que “les Alle-
mands n'avalent remporté encore
aucune victoire décisive en Polo-
gne”.
Giraudoux dit que la retraite de

l'armée polonaise devant un en-
nemi numériquement supérieur se
faisait selor. un plan d’ensemble
puisqu'il n'était pas question de
défendre des frontières presque
complètement enveloppées contre
un ennemi qui s'était préparé à la
guerre depuis des mois.
“La retraite de l'armée polouai-

se se poursuit avec un minimum
de désordre, d'ajouter M. Girau-
doux. II ny a qu'à lire les com-

CIRCUIT CALDER
OUVRE LE 2 NOV.

Il y aura une assemblée le 20 a Détroit pour la déci-

sion définitive. — Ceux qui ont l'intention de
servir la Patrie, pourront s'entraîner au hockey,
opine Conny Smythe.

(Par JACK CALDER, de la Presse Canadienne)
TORONTO, 8 — A moins que le Canada ne s'engage to«

talement dans la guerre et que les Canadiens ne soient Ap-
pelés “en masse” sous les drapeaux pour aller combattre im-
médiatement outre-mer, la ligue Nationale de hockey fonc-

tionnera cet hiver.
Le comité de régie eL des règlements de la N. H. L. à

ébauché le programme à une séance tenue hier à Toronto. La

saison 1939-40 s'ouvrira le 2 novembre, bien qu'uhe séance
des régisseurs, le 20 septembre à Détroit, décidera définiti-

vement si la guerre nuira au fonctionnement de la ligue. Le
comité soumettra les recommanda'ions adoptées à la réu-

nion tenue jeudi à huis-clos.
M. Frank Calder, le président de la ligue, a dit que les

joutes professionnelles de hockey aideraient probablement à
soulager l'effort mental imposé par la guerre. Conny Smy-
the, gérant des Toronto Maple Leafs et ancier combattant
de la Grande Guerre, dit qu'il croit que les joueurs, ayant
l'intention de se rendre outre-mer, pourraient s’entrainer
pour la guerre et jouer au hockey en même temps.

“Ayant participé à cette histoire déjà, je ne vois pas
pourquoi plusieurs recrues ne pourraient s'entraîner à la
guerre et s'occuper quand même de leur travail normal,” dit

Smythe, qui mérita la Croix Militaire comme officier d'ar-
tillerie et qui fut capturé par les Allemands au cours de la
dernière guerre.

‘De fait, le soldat à l'entraînement n'a que deux ou trois
heures de nouveau travail par jour, continue Smythe. Le
reste est de la besogne de routine. Je crois que le hockey et
plusieurs autres choses pourraient être suivis avec l'aide de
l'entraînement partiel.”

LES JOUEURS SONT LIBRES
Calder affirme que tout joueur désireux d’aller 4 la guere

re ou conscrit pour la guerre “y ira sans doute”. En même
temps, il note que la saison approche rapidement et que la
ligue doit se préparer au cas où le calendrier soit mis à
exécution.

Si le gouvernement canadien estime que le hockey ne
doit pas être joué, dit le président, “le hockey professionnel
est aussi patriotique que toute autre entreprise.”

Le comilé des règlements a décidé de recommander à la
réunion semi-annuelle qui aura lieu à Détroit que le nombre
des joueurs en uniforme pour une seule partie, soit diminué
de 16 à 15, y compris le gardien de buts.

Les fervents seront probablement heureux si la recom-
mandation, abolissant les conférences à la bande entre las
arbitre et les gérants sur le banc, est adoptée. L'automne
dernier, un règlement permettait au gérant de retarder le
jeu pour délibérer avec l'arbitre. Le comité veut abolir ca
règlement.

tr

 

“Les correspondants italiens qui
sont sur le front allemand ne ca-
chent pas à leurs lecteurs le fait
que malgré l'avance allemande, Ja
résistance polonaise ne fera que
grandir et La Tribuna dit que
l’armée, même si elle & subi cer-
tains échecs depuis le début des
hostilités, est encore trés forte et
en nombre et en matériel et qu'elle
peut défendre de façon efficace la
partie la plus riche du pays, là ou
les villes les plus importante
sont situées. ‘Vous pouvez donc
attendre les événements avec cun-
fiance.”

SIR EDMUND

IRONSIDE
PARIS, 8 sept. — Soldat né et

prodigieux érudit, anglais typique
sir Edmund Ircnside, chef de
l'Etat-major impérial est un véri-
table héros de Rudyard Kipling.

| C'est un géant: 2 mêlres de hau-
teur, 110 kilogs, grisonnant, vigou-
reux, décidé, sir Edmund est âgé
de 59 ans. Fils d’un médecin ini-
litaire, 1! naquil dans un village
d'Aberdeenshire qui lui sert de pa-
tronyme: Ironside, ce qui veut
presque dire ‘l’homme de fer.” Ca-
pitaine à 28 ans et général dés
1918. il servit son roi sous toutes
les latitudes. Il est le seul officier
général de l'armée britannique ac-
tive qui ait exercé un commande-
ment en chef au cours de la guer-

  

  

preuvs comme gouverneur général
de Gibraltar en 1938. Depuis 1918
la tendance d'une partie de l’opi-
nion britannique était de diminuer
la valeur statégique du fameux ro-
cher. Convaincu que cette doctrie
ne éal fallacieuse, Ironside rama
nia complèemen le sysème des for-
{fications t dut creuser dans le
vieux rocher de profonds abris
contre les bombardements aériens.
LLa frontière nord notamment
fut mise par ses soins en état de
défense ct grâce & Ironside, le pi-
ton de Gibraltar est désormais en
mesure de suppoiler un siège quel-
conque et de résister à un attaque
menée par les moyens les plus mo-
dernes.
Lorsque la Grande Bretagne, au

lendemain du coup de force alle-
mand contre Prague, décida de
garantir les frontières de la Polo-
gne, ~'esl au général sir Edmund '
Ironside que fut confié le soin de
tirer les conséquences stratAgiques ‘
de cette nouvelle alliance. Sir «c-
mund se rendit à Varsovie où il
eut d'importantes conversations
avec les chefs de l'armée poiunaise
et notamment avec le maréchal
Smigly-Rydz. Dignitaire de la lé-
gation d'honneur, personnellement
connu de la plupart des chefs mis
litaires français, parfait connais=
seur de la langue francaise, le gé-
néral Ironside est lo symbole vi-
vant de l'entente cordiale.
PRSON

MERCI D'AVANCE
Lorsque vous répondez vere

dbalement ou par écrit à uns
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cure deseendant s'il n'avait pas su être | Les Boston Bees ont surpris les r
ï canadienne des matelots, dans UN |comme suit au Royaume des |dans le tort? Alfred ne voulut pas 7,874 na New-York Giants 4-3 grâce à quatre Muniqués allemands pour sen re mondiale. A trols reprises, en-!gnnonce publiée dans le

message au ministère du transport Enfants, le “Droit” ‘perdre la chance de gagner une |Montebello A 10 "714 coups contre Carl Hubbell et a une rendre compte.” tre 1914 et 1918: à Arkhangel| ,Howe et au ministre du travail Enfants, le “Droit”, Ottawa, perdre la à t 5e tte ren. THUFSO .......... 14 10 4 114 ps Dannine à la eu. Et il ajouta: “Les chiffres que comme chef du corps expédition- “Droit”. veuillez nous rendre

Rogers, 2annonce hier due, 1 union Ont. partie etonTour êtreae. Buckingham ..... by ? 0 Sa erreur JeHarry anning, new pous communiquent le quarticr-| naire interalllé au nord de la Rus- gervice en mentionnant que
, un ‘avis, ! ' “2 ...…..……. ee 5 Ë , “
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he prochain, le 10 septem- |deux parties de la deuxième place ne peuvent pas être ignorées. ‘que valeureux soldat, il fit ses! ticulière.
— bronThurso vs Montebello, pour |de l’Américaine. Ken Chase n'ac- . A

décider de la première position; |corda que cinq coups aux Athléti- = = ——
Lachute vs Alfred, pour s'assurer la ques OSLoaDE lesSéma- D “ bolles’ !
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Buckingham, seul en troistème

position, attend un adversaire.
me

PERKINS MILLS, Qué.
PERKINS (Qué) Nous avons le

plaisir d'apprendre le mariage de

Monsieur Lionel Trudel, fils de

M. et Mme Thomas Trudel. à

Mlle Maria Gérouard. Nous sou-

haitons beaucoup de bonheur aux

nouveaux époux.
Mlie Magoire Burke est revenue

chez son frère après une absence de

quelques mois pour cause de santé.

Presgue toutes les mémes ins-

titutrices ont repris leur école

respective; mentionnons Mlle Fer-

nande Angulgnon, Mîle J. Rollin,

Mile M.-B. Bélanger et Mlle J. Ber-

trand.
Nous apprenons que M. Alfred

Lemieux est assez gravement mals-

de. Nous lui souhaitons un prompt

rétablissement.
Mille Juliette Guitard est partie

aujourd'hui pour le rouvent de

Montebello. M. Jean-Paul de Rain-

ville, ainsi que M. Eugène Guitard

doivent partir ces jours prochains

pour le collège d'Ironside.

Mile Béatrice Burke, de New-
York, était de passage il y à quel-
ques jours chez M. et Mme frid
Burke.

 

  
Tigres de Détroit 9-8 dans une or-
gie de coups.

LIGUE NATIONALE
Par manche:

St-Louis 000 110 000 2—4 7 1

Chicago .. 100 100 000 0—2 6 4
Cooper, Warneke et Owen; Lee

et Hartnett.
Par manche:

Cincinnati. 001 130 100 01--7 6 1
Pittsburgh. 000 031 101 02—8 15 1

Shoffner, Niggeling, Thompson.
Johnenn et Lombardi; Blanton.
Klinger, Swift, Sewell st Susce,
Mueller.
New-York 010 010 010—3 9 1
Boston 001 100 002—4 11 1

Hubbell, Browi. et Danning:

Sullivan et Masi,
LIGUE AMERICAINE

Par manche:
Boston 000 200 000—2 3 1
New-York 211 100 00x—5 11 3
Ostermueller, Lefebvre et Pea-

cock, Pearson, Hildebrand et Dic-
Key. .

Par manche:
Première parlie

Chicago 201 000 014—8 14 2
St-Louis 030 100 000—4 8 CO
Lyons et Tresh, Schiueter; Ken-

nedy et Harshany.
Deuxitme partie

Chicago 202 010 006—11 15 2
St-Louis . 000 200 200— 4 11 ©
Lee et Schlueter; Lawson. Kea.

mer, Trotter et Glenn,  
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  t Parny les visiteurs en fin de se- Par manche: …

) maine, nous avons remarqué: M.| Détroit . 131 000 008--8 14 1 p
4 le sénateur André Fauteux. M. AÏ- Cleveland 200 010 420—9 16 1 =

bert et Henrf Rhéaume, Mlle Cécile  Hutchnison, Rowe. Thomas et 7
; Rhéaume. L2. et Mme Armand Re- York: Harder. Hudtn. Et

Scene remarquable du match gagné en quatre sels A QUIST. (au fond, à he) et Jack [chon et leur fillette Pierrette, le) Par manche: Une vieille tradition, à l'école St-Joseph de Philadelphie, commande aux istes de première année A
BROMWICH, as australiens, contre 16Américains Welby VAN HORNet "Joe HUNT. KRAMERvient de réus- Dr Fernand Dussault ainsi que M. Washington. 034 210 000—i0 18 1 4, ge faire raser le crème Quelques étudiants pour LE les pratiques, ont ; quelques tonifes b des en- fd
sir une volée basse qui semble destinée à se transformer en placement pour les Australiens. et-Mme Laurent Fauteux. Philadelphie 001 000 000— 1 § 1 droits Aifférents. : iy
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lesAllemandsrenforcent  
leurs positions sur le
front occidental

 

Les Francais continuent d'avancer en territoire en-
nemi. — On veut faire une diversion afin de
soulager la Pologne qui supporte actuellement
tout le poids de l'armée nazie. — Les raids
aériens sur Paris s'espacent. — On prédit que
M. Daladier formera un cabinet d'Union na-
tionale.

PARIS, le 8 — (P. A.) — L'état-major général français.

dans son communiqué a’nier soir, disait que les Allemands
se dépêchent à renforcer leurs lignes de défense devant l'at-
taque de plus en plus forte des armées françaises. Cette at-
taque prend de l'envergure sur le front nord.

Le communiqué disait que l’on avait pu observer des mou-
vements de troupes del'intérieur de l'Allemagne en direction

du front occidental

Ceci était la première fois que l'on pouvait annoncer un
succès de la part des armées françaises qui serait, en l’occur-
rence, de faire une pression telle du côté de l’ouest de l'AIl-
lemagne que celle-ci se voit forcée de diminuer son attaque
en Pologne.

COMMUNIQUE

Le communiqué No 8
conçu en ces termes:
“L’ennemi a reçu des renforts

sur son front de l'ouest, en face

de nos armées établies entre le
Rbin et Ja Moselle. Les obser-
vateurs ont noté que de nouvel-
les recrues arrivaient de l’in-

térieur de l'Allemagne.”
Le rapport ajoutait encore que

les armées ennemies se diri-
geaient de façon à éviter la fu-
sillade croisée dans l’étroite val-
lée conduisant aux fortifications
principales de la ligne Siegfried.
AVANCE EN ALLEMAGNE

On rapportait aussi que les ar-
mées françaises s'étaient avancées
en territoire allemand dans un au-
tre effort pour diminuer la pression
qu'exercent les armées ennemies du
tôté de la Pologne.
Les observateurs militaires à Pa-

ris ont dit que la plus forte batail-
le entre les armées franco-alleman-
des aurait eu lieu entre le petit vil-
lage français Bitche, dans le voisi-
nage de la frontière, et la Moselle.
Ce petit village français est situé
au pied d'une colline fortifiée.
On ajoute qu'un détachement

français aurait entré en Allemagne

par la forêt de Bienwald, immédia-
tement situé au mord de Lauter-
bourg. Bien que cet avantage soit
considéré comme de peu d'importan-
ce et n'ait pas été noté dans les
communiqués, on dit cependant
qu’il est le signe que la bataille
prend de l'envergure,

La forêt de Bienwald s'étend
entre la rivière Lauter et la li-
gne Siegfried, sur une distance
de cing à six milles. La rivière
sert de frontière entre la Fran-
ce et l'Allemagne, depuis Lau-
terbourg jusqu'à Wissembourg,
dix milles plus au nord.
Passé Lauterbourg, la forêt de-

vient plus profonde. Mais avant
Wissembzourg, elle s'étrécit pour se
terminer ensuite en une étroite plai-
ne. On rencontre ensuite, de Wis-
sembourg à Bitche, plusieurs colli.
nes coupées par de profonds ravins.
Ce serait dans cette partie de la
frontiére que les armées francalses
auralent fait une avance.

Toute cette région n'est forcifiée
que par des tranchées du côté alle-
mand. Ce sont des postes avancés

était

de la ligne Seigfried. Au nord de.
Karlsruke, la ligne principale des
fortifications allemandes se trouve
à plusieurs milles de l'autre côté de
la frontière.
Les communiqués français clairs

et précis indiqualent que aussitôt
que les avions de combat eurent
consolidé leurs positions du côté
français de la frontière, on a donné
l'ordre de faire avancer les troupes
de l'autre côté de la frontière.

ANGLAIS A LA FRONTIERE
La nouvelle de l'arrivée des

troupes anglaises en France et
des conférences entre le général
Maurice Gamelin, commandant
des armées françaises, et le ma-
jor-général Sir Edmund TIron-
side, chef de l'état-major an-

glais, fait croire de façon géné-
rale, que les soidats anglais se-
ralent envoyés à la frontière.
Le général Gamelin qui, dit-on.

serait nemmé commandant-en-chef
des armées alliées, aurait fait des
plans d'action commune. Les com-
mandant-en-chef de l'air, tant an-
glais que francais, Sir Cyril Newall
et le général Joseph Viullemin, as-
sistalent à la réunion du général Ga-
melin et de Sir Edmund Ironside.

UNE DIVERSION
Toutes les opérations militaires

françaises sur la frontière du Rhin
sont évidemment, ainsi que le font
remarquer des observateurs fran-
cals, dans le but de forcer les Alle-
mands à relâcher leur emprise dans
l'est, du côté de la Pologne. Ils se-
ront bien forcés de se retourner con-
tre la France.

Et le seul moyen d'arriver à ce
but, selon les observateurs encore,
c'est de chercher à faire une trouée
dans la ligne Siegfried.

Il semble bien, disent-ils, que c'est
ce qu'a décidé l'état-major français.
On explique que l’on frappe sur les
flancs de la ligne allemande: le cen-
tre n’est pas seulement le mieux pla-
cé pour se défendre au point de vue
stratégique, mais encore il est mieux
fortifié.

FORTIFICATIONS AU SUD
Les mêmes sources d'informa-

tion disent que le Rhin forme
line ligne quasi inexpugnable au
sud: aussi, faut-il nettoyer le
nord des nids de mitrailleuses
et des fortifications ‘mineures,
avant de nouvoir faire une atta-
que directe.

C'est pourquoi les opérations de la
part de la France se seraient bor-
nées jusqu'ici à rechercher les points
faibles de ia ligne de défense enne-
mie pour la briser. en isoler les
parties et pouvoir ensuite en élar-
gir les brèches.
Mais jusqu'ici toutefois on ne

saurait dire combien cette façon de
procéder a eu de succès. On ne sait
pas non plus quel nombre de soi-
dats ont été envoyés au front nl
combien sont morts.

LES RAIDS AERIENS
La ville de Paris R eu un peu de

relâchement, hier soir, alors qu'il y
avait 24 heures que l’on n'avait pas
entendu le signal annonçant la ve-

“nue d'avions ennemis. On semblait
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vouloir laisser entendre. en certains
«milieux non officiels toutefois, que
la sirène ne don.…erait plus l'alarme.

“ dorénavant. quand les avions enne-
mis traverseraient la frontière. mais
seulement quand on croirait que In
ville de Paris seralt exposée à un
Sesaut.

|

 

CABINET D'UNION
D'autre part, on s'attend que

le premier ministre Daladier an-
noncera sous peu la formation
d’un cabinet d'union nationale
dans lequel il ferait appel à tous
les partis.

M. Daladier a eu des conférences
avec M. Edouard Herriot, président
de la Chambre des députés, M. Ju-
les Jeannery, président du Sénat. Ce
sont les premiers qui officiellement
doivent être consultés lorsqu'on for-

me un nouveau ministère. Parmi les
autres leaders qu'a rencontrés M.
Daladier, on mentionne le nom de
M. Etienne Flandin et de M. Léon
Blum, anciens premiers ministres,
ainsi que celui de M. Louis Marin,
chef conservateur de la Chambre.

LES ARMEES ANGLAISES
On n'a pas dévoilé le nombre des

soldats anglais débarqués en Fran-
ce, cette semaine, mais on croit
qu'ils seront capables de prendre
part au conflit dans quelques jours.
Les membres du gouvernement ont

dit que le débarquement des soldats
anglais s’est fait sans incident. Au-
paravant, les avions de guerre an-
glais s'étaient rendus au lieu de
débarquement. Ceux-ci manoeu-
vrent de concert avec les avions
français.

RIEN DE DECISIF
Hier soir, dans une émission

à la radio, le commissaire-géné-
ral de l'Information publique,
M. Jean Giraudoux, a dit que
les Allemands n'avaient pas en-
core gagné une seule bataille dé-
cisive en Pologne. I! demande
aux Français d'attendre patiem-
ment la marche de la bataille
dans l'est.

Il ajouta que les Allemands étaient
mieux mobilisés que les Polonais dès
le début de la guerre. Il fit aussi
remarquer que la guerre sur le front
de l’est n’est tout simplement qu’u-
ne manoeuvre militaire en compa-
raison des mesures militaires stables
prises sur le front de l'ouest.
Les Polonais, poursuivit M. Girau-

doux, ont décidé de tenir les Alle-
mands aussi longtemps que possible,
plutôt que de se retirer dans leurs
retraites inexpugnables à l'intérieur
des terres. Cela donnera le temps
de mobiliser et d’évacuer les fem-
mes et les enfants avant l'arrivée
des armées nazies.
Bien que l'on ne rapporte qu’une

faible avance dans le secteur nord
du front de l’ouest et que cette
avance ne soit pas notée dans le
communiqué de l'armée, les observa-
teurs militaires de Paris considèrent
que cette avance signifie l'’exten-
sion des hostilités sur ce front.
On fait remarquer que Lauteberg

est d'importance stratégique et est
comme le pivot des lignes françai-
ses à l'opposé du mur fortifié de
l'Allemagne.

—

 

Ils dé arquent

au Portugal

(Presse associée)
LIVERPOOL, le 8.— Les proprié-

taires du ‘“Manaar’, bateau de 7.242
tonneaux, coulé mercredi soir au
large du Portugal, ont appris offi-
ciellement que dix officiers euro-
péens et 36 Indiens membres de
l'équipage ont été débarqués au
Portugal. On rapporte que deux
Indiens ont été tués et qu'on est
sans nouvelles de quatre autres. Le
Manaar, qui était en route pour Cal-
cutta, a été coulé par un sous-
marin, au dire des survivants.

Le Président
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LES TROUPES ALLEMANDES EN ROUTE POUR VARSOVIE, — Continuant leur
; allemandes s'embarquant sur des bateaux plats pour traverser une rivière qui leur barre la route. Les Polonais qui gardent la capitale seraient
à creuser des tranchées pour tenir en respect les Allemands d’ici à ce que les grosses
pagne en une immense mer de boue, par laquelle les troupes mécanisées ne pourront p

Les Allemands restent
|

(Presse associée)

BERLIN, 8. — L'armée allemande
de l'est prétend aujourd'hui que

ses avant-postes les plus avarcés
sont à porté d'artillerie de Varsovie,

pendant que de l’ouest on apprend
la nouvelle de l'exode vers l'inte-
rieur, des populations des provinces
de la frontiere. On ne dit pas tou-
tefois quelles sont les régions de
l'ouest évacuées, mais des parents
et des amis d'habitants de l'ouest
donnent à entendre qu’il s’agit des
villes de Sarrebruck, Trier, Aix-la-
Chapelle, Bonn et Karlsruhe.

Bien que la Grande-Bretagne et

la France aient déclaré la guerre a
l'Allemagne, il y a cinq jours, les

autorités nazistes de Berlin sont si-
lencieuses sur les développements a
la frontière française. (Des dépé-
ches de Paris disent que l'armée
française est à ce frayer un che-
min à travers les terres boisées al-
lemandes, afin de se préparer à
une offensive collective anglo-fran-

çaise contre la ligne Seigfried).

Des dépêches du front de l’est
indiquent que l'offensive contre la

capitale de la Pologne se fait de
trois directions: du nord, du sud
et de l’ouest, et que la force du

nord constitue la menace la plus
forte. On disait hier que cette avan-
ce du nord avait amené les Alle-
mands à 20 milles de Varsovie.
Bien que la nouvelle de l'armée

dise que Varsovie est à porté de
canon, rien n'indique toutefois que
la ville a été sous le feu de l'artil-
lerie.

(Il n'y a pas eu de communication
directe du correspondant de la
Presse associée depuis minuit x

(7 h. 10 du matin, heure d'été de
l’est, mercredi)». On croit que le
poste de radio de Varsovie a été
abandonné et que le poste de Lwow
est encore mis en opération par
les Polonais).
Outre la campagne contre Var-

sovie, venant de la direction nord,
les autres principales offensives
allemandes sont livrées dans le sud-
ouest, où Craco/ie, ancienne capi-

tale de la Pologne, est en posses-
sions des Allemands, et dans l'ouest
où on a coupé Jes communications
avec Poznan,
Dans le nord-est, les nazis rap-

portent que les troupes polonaises
ont été isolées dans le corridor et
qu'elles sont incapables d'ohtenir
des vivres à Gdynia. On rapporte
que dans le sud ces troupes sont
prises en flanc entre l'Allemagne
proprement dite et la Prusse orien-
tale.
Le gouvernement et Hitler, qui

est en territoire polonais occupe
par les Allemands, se montrent sa-

visfaits de ce qui a été accompli
jusqu'ici.
Nous possédons l'empire de l'air

dans l’est, a déclaré le feld-maré-
chal Hermann Goering au service
aérien. Aucun avion ennemi n’a
pu toucher à la défense aérienne
de l'Allemagne.
Le commandement supérieur na-

ziste a prétendu hier que 25.000 Po-
lonais avaient été faits prisonniers

depuis le commencement des hos-
tilités allemandes, vendredi dernier.
Bien que satisfait de ce qui a été

accompli en Pologne, le pays ap-
préhende ce qui arrivera le long
de la frontière de l'ouest. En pré- 
voudrait

faire amender la loi de
neutralité américaine

 

(Presse associée)
WASHINGTON, le 8— Le prési-

dent Roosevelt chercherait, d'après
certains milieux du Congrès, à s'as-
surer qu'il aura suffisamment de
voix pour approuver sa politique de
neutralité des Etats-Unis, avant de
convoquer le Sénat et la Chambre
des Représentants en session spé-
ciale.
On dit d'autorité que le comité

des affaires ex:érieures du Sénat
sera d'abord apnelé à Loter, puis le
Sénat lui-même, sur la question de
seconder les suggestions de l'admf-
nistration de reviser la politique de
neutralité de façon à permettre la
vente de munitions aux pays belll-
gérants sur une base de “comptant
sans responsabilités de livraison.”
Des personnes bien informées di-

sent que M. Roosevelt et le secré-
taire d'Etat, M. Cordell Hull. n'ont
pas encore décidé s'ils demande-
rajent au Congrès d'autoriser Ia
vente de toutes les marchandises
aux pays belligérfants ou bien de
rappeler toute la loi de neutralité et
de remettre en vigueur la loi inter-
nationale.

(La loi de neutralité qui existe,
invoquée par M. Roosevelt cette
semaine. défend la vente des armes
aux pays belllgéran*s et restreint les
voyages et les crédits américains.)
Les avocats de la politique de

“comptant et à emportez” ont dit
qu'elle rendrait service à la Grande-
Bretagne et à la France. car ces pays
pouvaient se permettre de payer

comptant, et l'on pouvait s'attendre
à ce qu'ils prennent le con: t.le de
l'Atlantique.
Les commentaires d'un certain

nombre de légistes indiquent que
des membres des partis sont en fa-
veur du rappel de ia loi de neutra-
lité. Certains même qui votérent

| contre le rappel. à la dernière ses-
i sion, ont maintenant changé d'avis.

On discute beaucoup au sujet de
la date possible de la session spécia-
le, à la suite d'une déclaration du
sénateur Charles McNary. de l'Oré-
gon, chef républicain. que M. Roo-
sevelt aurait mentionné le 18 sep-
tembre comms date probable. Les
autorités croient cependant que le
Congrès sera convoqué pour le ler
octobre.
Au bureau des statistiques, on étu-

die les chiffres du marché, en se
demandant si les prix s'éiéveraient
comme au temps de la guerre de
1914. On admet qu'il est encore trop  
tôt, dans le conflit actuel. pour éva-'
luer les conditions de demandes et‘
de ppovisions.
Des plaintes envoyées à la Maison

Blanche au sujet du coût élevé de
certains aliments, depuis le débat|
de la guerre, ont été transmises au,
secrétaire de l'Agricuiture. M. Henry,
Wallace. et au procureur général;
M. Frank Murphy. Après une réu-:
nion du cabinet. M. Wallace déclara
qu'il y a eu profitage, probablement.
en certains ces, mais que Je niveau
des prix en général est moins élevé
que depuis cing ans. i 

muets sur ce qui peut
se passer dans l’ouest

paration, l’Allemagne a pris des
mesures plus sévères à l'intérieur.
Le gouvernement veul que tous
ceux qui demeurent dans leurs
foyers, y compris les femmes pren-
nent leur part du fardeau. La peine
de mort pour sabotage a été décrétée
et la définition du mot sabotage
a été modifiée de manière à signl-
fier un grand nombre d'actes pré-
judiciables à l’Etat.
On annonce officiellement qu’un

homme a été exécuté hier pour avoir
refusé de faire du travail regardé

comme nécessaire à l'Etat. Une ex-
plication officielle du décret dit
que l'absence volontaire et sans rai-

son au travail peut être regardée
comme du sabotage. Par exemple,

dit-on, un médecin qui serait absent

d'un hôpital pendant qu’il devrait
y être, et cela sans cause raison-

nable, pourrait être reconnu cnu-

pable de sabotage.
Le gouvernement laisse aussi en-

tendre qu'il invoquera un nouveau

décret l'autorisant à exiger les ser-

vices de toute personne physique-

ment apte à tout travail regardé

comme essentiel à l'Etat,

NAVIRE
ANGLAIS
TORPILLE

‘Presse Associée)

NEW-YORK, le 8. — Le paquebot
américain Washington, ans un
mesage par radio, a appris hier soir
que le cargo Olivegrove de Glasgow
avait été torpillé à quelque 200 mil-
les au nord-ouest de l'Espagne.
Le Washington a aussi communi-

qué que 33 membres d'équipage du
bateau désemparé avaient été res-
capés, mais n'indiqua pas si les au-
tres uvaient trouvé la mort.
Le sauvetage a eu lieu, dit le sans-

fil à 4 heures 11 de l'après-midi,
heure de l'est, environ une heure
après que les lignes des Etats-Unis
eurent connu que le Washington se
portait au secours du cargo.
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PARIS, 8 (P.C.-Havas)—“Sur
le front, activité marquée de
part et d'autre”. Les communi-
qués français tendent à un re-
cord de laconisme et laissent
aux commeplaires la seule pos-
sibilité de situer les régions où
depuis quatre jours les armées
sont en contact.

Régions connues, décors célè-
bres: il n’y a pas deux mois que
l'Allemagne offrait aux cinémas du
monde les différents aspects de la
ligne Siegfried. Quant à la ligne
Maginot. elle a servi de modèle à
toutes les fortifications militaires
construites en Europe depuis une
dizaine d'années. En outre, la ré-
gion de l’est est celle des grands
chocs historiques: les légions de

invasion germanique. Au quatrième
siècle avant Jésus-Christ, la ligne
fortifiée impériale romaine conte-

nait une tumultueuse Germanie.
La ligne Siegfried maintenant

marque une hâtive réplique à la
ligne Maginot. L'une et l'autre
courent de part et d'autre du Rhin,
d'abord comme deux parallèles, puis
elles se séparent à la hauteur de
l'embouchure de la Lauter, affluent
de gauche du Rhin.
La ligne Maginot continue à épou-

ser la ligne de la frontière fran-

naturelle et défense naturelle.
Le mouvement de la ligne Magi-

not dessine un angle droit. l'angle

lignes de défense et éventuellement
des bases d'offensives, se divise en
deux parties bien distinctes. Pri-

est orientée en direction générale
sud-nord, sur une distance de plus
de 170 kilomètres, de Bâle en Suisse
jusqu'au confluent de la rivière

précédent communiqué où

le grand-duché du Luxembourg,
pays neutre. Les premières opéra- 
César s’y opposèrent à la première-

        
  
 

itale

 
de la ligne Siegfried est légèrement de Lorrac, e

obtus. Ainsi, l'opposition des deux bourg en face de Colmar, Lahr en

  

   poseeLE eee

 

polonaise, on voit ici les troupes

pluies d'automne viennent leur aider en changeant la cam-

  

La région où Allemands et
Français se battent

le confluent du Rhin et de la Lau-
ter à quinze kilomètres de la grande
ville allemande de Carisuhe.
Le front du Rhin est marqué

d'un côté par la plaine d'Alsace,
d'environ soixante kilomètres de
largeur en moyenne, et dominée,
suivant les côteaux en pente douce
chargés des crus des fameux vins
d'Alsace, par les massifs boisés des
Vesges et les “Ballons”, montagnes
aux sommets arrondis, De l'autre
côté, la vallée‘ du Rhin monte à
son tour jusqu'au massif monta-
gneux de la Forét noire des deux
côtés, les villes — sauf Strasbourg
— se sont éloignées des rives im-
médiates du fleuve qui coupées de
faux-bras et caillouteuses, sont in-

fertiles. De nombreux boqueteaux,
bois et taillis, surtout du côté fran-
Çais, coupent la vue. Les ponts sont
rares car le fleuve est large, D'’ail-
leurs, les ponts seraient coupés dès
l'alerte. En Alsace, plaine riche et

fertile, ce sont au milieu de très
nombreuses petites villes, bourgs et
villages, les villes de Mulhouse, dis-
tante du Rhin d'une quinzaine de
kilomètres, Colmar encore plus
éloignée du fleuve, et Strasbourg
dont le port fluvial sur le Rhin
même, fait face à la ville allemande
de Kehl. La plaine est reliée au
reste de la France à travers les
Vosges par un excellent réseau de

çaise mais la ligne Siegfried s’en | routes et de chemins de fer sous de
écarte délibérément sans pour cela | profonds tunnels. La population a
épouser le cours du Rhin, frontière été évacuée dès le début de la crise.

En face, la plaine allemande est
beaucoup plus resserrée etre la
Forêt noire et Je Rhin avec les villes

face de Bâle, Fri-

face d’Offenbourg, la fameuse sta-
tion thermale de Baden-Baden en
Rastatt à 25 kms. au sud capitale

mo: la vallée du Rhin, la frontière du pays de Bade, et Carlsruhe. Cet-

te région est parcourue du sud au
nord par des routes et un chemin
de fer. maintenant sous le contrôle

| des canons français.
Tauter, affluent de gauche du Rhin.|
Secondo: la région entre le Rhin et d'ouvrages construits à proximité

la Moselle — mentionnée dans ie des rives du fleuve et qui sont com-
2 ‘me

frontière politique court à travers fortifiées. Ce sont des ouvrages à
un terrain, varie de direction géné- peine enterrés pour des raisons géo-

rale est-ouest sur plus de 180 kms. logiques. L'eau du Rhin continue à
À l'ouest de la Moselle commence ! circuler à travers les couches de

Le cours du Rhin a été garni

les avant-bastions des lignes

cailloux à seulement six mètres de
profondeur. Les ‘‘blocs” bétonnés,

tions de la guerre se déroulent donc | du côté français. sont garnis d'une
à l'intérieur d'un angle dont les ! multitude
côtés s'étendent sur 350 kilomètres ‘ dont les feux

d'armes automatiques
fianquants interdisent

et dont le sommet serait formé par lle passage du fleuve aux péniches

 

La flotte britannique
chasse de

1

toutes les
mers les navires nazis

(Presse canadienne par cable)
LONDRES, le 8— La puissante

flotte britannique silonne les mers
à la poursuite des navires mar-
chands allemands, rendant ainsi
plus précaire la situation économi-
que du Reich.

Le ministère de l'information
annoncé hier soir que 54 navires
allemands, représentant 180.000
tonnes, se sont réfugiés dans le port
de Vigo, au nord-ouest de l'Espagne.
Neuf autres d'un tonnage de 60.000
tonnes sont dans des ports japo-
nais,
Chacun de ces vaisseaux est une

perte complète pour l'Allemagne,
d'ici la fin des hostilités, ils ne
pourront aider le pays à se procurer
les matières premières dont il a be-
soin pour continuer la guerre et
nourrir son peuple.
Le cargo anglais Royal Sceptre de

4.853 tonnes & été envoyé au fond
de la mer par un bateau allemand,
et le Corinthia a été attaqué mais
n'a subi d'avaries, et est rentré au
port sans encombre. Il y eut aussi
d'autres attaques contre des navi-
res alliés.

LUTTE À MORT
Mais la marine britannique livre

a

une lutte a mort a ces audacleux!
sous-marins. Le ministère de l’in-
formation rapporta qu'une attaque
contre un sous-marin semeur de
mines aurait été un succès. Les com-
bats se poursuivent mais 1] n'y a
pas de faits notables encore enre-
gistrés. Des destroyers escortant
l'ambassadeur Sir Neville Hender-
son dans la mer du Nord ont laissé
tember des explosifs dans la mer —
engins de guerre destinés à couler
les sous-marins.
Dans son premier message à la

nation depuis les cinq jours de la
guerre. M. Chamberlain a dit* à la
Chambre des Communes que les
avions britanniques au cours d'une
attaque surprise au-dessus de Wil-
helinshaven avgient réussi à laisser
tember des bombes sur de petits
cuirassés allemands.
Ce fait d'armes, qui a été le pre-

mier contact des forces britanniques
avec la machine de guerre alleman-
de. a été accompli avec le concours
d'un groupe d'aviateurs des Domi-
pons. a annoncé le premier minis-

eC.
La plupart des représentants des

Dominions étaient des Canadiens
ouj s'étajent entrainés avec la R.
A F depuis plusieurs mois.
Parmi les navires endommages

par les bombes anglaises, se trou-
vait l'une des plus puissentes unités

de la flotte allemande, @ fait con-
naître le ministre de l'information
dans un communiqué un compte-
rendu détaillé de l'exploit.

Un des petits cuirassés de l'Alle-
imagne et un autre navire ont été
atteints, en dépit du feu nourri des
canons antiaériens et des attaques
des avions allemands.

“Il est maintenant possible de
rapporter en détails les débuts de la
Royal Air Force dans la nouvelle
guerre — l'attaque des bases navales

Brunsbuttel à l'entré du canal de
Kiel”, dit le communiqué.
“Bien que les conditions atmos-

phérique n'aient pas été favorables,
le combat a été conduit avec vi-
gueur et audace,” ajoute le commu-
niqué. “Il a été splendide de consta-
ter les belles qualités des pilotes de
la R.A.F. Les succès qu’ils ont rem-
portés sont de la plus haute impor-
tance.”

“Il pleuvait beaucoup et la visibl-
lité était mauvaise. L'ebcadrille na-
viguait avec toute la précision pos-

| sible, et à mesure qu'elle se rappro-
cha de la base navale, elle vola bas
afin d'être sûre d'atteindre ses
objectifs. La première attaque eut
lieu le soir contre un petit cuirassé
qui se trouvait à quelques milles à
l'est des routes Schilling. I/ennemi
fut sans doute pris par surprise,
mais les batteries anti-aériennes ne
furent pas lentes à ouvrir le feu.
Les bombardiers piquèrent sur les
culrassés et dirigèrent leur mitraille
avec une grande précision.
“Les aviateurs volaient si bas

qu'ils pouvaieht se rendre compte
des dommages subis par les navires
allemands. Les canons antiaériens
répondirent à l'attaque et nos bom-

allemands. La bataille s'est conti-
nuée. Un des nôtres découvrit un
autre vaisseau à Brunsbuttel et l'at-
taqua.
“Les pilotes et leurs équipages re-

gagñèrent leurs bases à Fine Pettle.
Ils étaient fiers d’avoir été choisis
pour porter le premier coup à la ma-
chine de guerre allemande.
“Au point de vue maritime l’atta-

que aérienne aura ses répercussioà
sur les futurs combats de mer, parce
que le navire avarié étail l'une des
plus puissantes unités de la marine
allemarde. La flotte britannique. en
félleitant la R.AF. pour la grande

: habilité et la courtoisie dont elle e
. lait preuve, se rend parfaitement
compte de l'esprit d'entente et de

camsraderie qui existe entre les deux
services.” 

allemandes à Wilhelmshaven et à

bardiers ont dû faire face aux avions |. 

ou chalands, même blindés. Du côté
allemand, même dispositif, mais la
hâte apportée à cette coustruction
s'est traduite par une malfaçon et
des erreurs mises en lumière l'hi-
ver dernier par la crue soudaine du
fleuve. De nombreux blockhaus
furent inondés avant que le béton
fût sec et les pionniers durent pro-
céder à la destruction de certains
ouvrages à couns de dymanite. Ils

durent les remplacer par de nou-
veaux ouvrages dont le béton frais
s’étalait d'ailleurs de façon osten-
tatoire en face de la rive française.
La rive allemande est d'aiMeurs plus
basse que la rive française.
A partir du confluent du Rhin et

de la Lauter, Ja ligne Maginot et
la ligne Siegfried se séparent. La
première suit scrupuleusement la
frontière. La seconde s'en éloigne,
sans pour cela suivre le Rhin. I] en
résulte un grand coude à l'intérieur

duquel la lutte s'est engagée. La
ligne Maginot s'appuie sur les cré-
tes basses des Vosges qui se pro-
longent en Allemagne par le massif
du Hart. Entre les deux lignes, c'est
une région doucement vallonnée

avec de grosses croupes et de nom-
breuses vilies: Fischbach, Pirma-
sens, Zweibrucken. Plus au nord-
ouest, c'est la région industrielle de
la Sarre, traversée par les rivières
la Salle et la Blies et dont le sous-
sol est creusé de mines et le sol
hérissé d'établissements industriels.
En arrière de ces rivières s'élève un
massif boisé. La ligne Siegfried est
étagée sur ces collines boisées jus-
qu'à Trèves et au confluent de la
Sarre et de 1a Moselle.
Quant 4 la ligne Maginot, elle

flanque des positions naturellestrés
favorables à un retranchement et
relie des petites villes qui ont un
nom dans ITistoire comme Wissem-
bourg, Forbach et Bitche. La ville
de Metz lui sert de camp retranché.

tramsremercie

Directeur du
ministère de

l’économie
‘Presse canadienne)

LONDRES, le & — Sir Frederick
Leith-Ross est le directeur général
dv nouveau ministère de l’économie,
a-t-on officiellement annoncé hier
soir. Sir Prederick était conseiller
financier en chef au gouvernement.

Sir George Moursey. chef du ser-
vice espagnol du ministére des af-
faires étrangères, à été nommé se-
crétaire du nouveau ministère. qui
est gous la corduite de Ronald H.
Crofs.

mrrt+

Les annonces vous disent 08
et comment acheter.

“g A hi
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LONDRES, le 8. — (PC) — Le
premier ministre Chamberlain a dé-
claré en Chambre des Communes,
hier, dans une revue générale de
la guerre, que l'Allemagne semblait
concentrer son premier effort con-
tre la Pologne, dans l'espoir “d’une
guerre courte et d'une rapide vic-
toire”.
I dit cependant à la Chambre

que les troupes françaises étaient en
contact avec l'ennemi sur le front
de l’ouest et que l'aéronautique roya-
le et la marine anglaises assénalent
de durs coups aux sous-marins al-
lemands et aux navires de guerre.

“L'armée polonaise, dit-il, se bat
ferme pour chaque pouce de terrain,
quoique l'ennemi soit beaucoup plus
nombreux et beaucoup mieux armé.

Les Polonais luttent contre un en-
nemi de beaucoup supérieur dans
l'air.

le discours de M. Chamberlain sont
les suivants:
1—Outre le paquebot Athénia.

“trois ou quatre” navires anglais ont
été coulés par les sous-marins alle-
mands.
2—Le rald aérien anglais contre

les bases navales dans la région du
canal de Kiel eut pour résultat deux
bombes dans l’un des trois navires
de guerre allemands amarrés là.
3—Les avions de bombardement

anglais ont laissé tomber plus de
10.000.000 de pamphlets en Allema-
gne. au cours de vols de nuit pen-
dant la semaine.
M. Chamberlain a dit & la Cham-

bre que les aviateurs du Canada
avaient pris part à l'attaque de
l'aviation anglaise sur la base na-
vale allemande. La Presse Cana-
dienne apprit, d'autre source, que la
F'upart des aviateurs qui prirent
part à cette excursion étaient des
Canadiens.
Le premier ministre dit que son

gouvernement était “grandement e'-
couragé” de savoir que “nous pou-
vons compter sur le support des
membres d'outre-mer de common-
wealth des nations britanniques.

ATTAQUE REUSSIE
Quelques heures après son dis-

cours, le ministère de l'Information
annonça qu'on avait des raisons de
croire au succès d'une attaque an-
glaise contre un sous-marin alle-
mand semeur de mines et que la
marine marchande allemande était
graduellement chassée des mers.
Tous les escadrons de combat des

forces anslaises sont à leurs pos.es
de guerre et se tiennent toujours
prêts, a déclaré M. Chamberlain.

Faisant allusion à l'assaut que
l'Allemagne livre à la Pologne, M.
Chamberlain déclara:

LES POLONAIS
“Les Polonais conbattent de tou-

tes leurs forces un ennemi puissant

et sans merci qui se fie à son nom-
bre supérieur et son matériel de
guerre pour écraser toute oppositimi,.

Le soldat polonais a toujours
montré qu'il était un lutteur coura-
geux et déterminé. Aujourd'hui, il

; maintient cette tradition.

LE FRONT DE L'OUEST

Parlant ensuite du front de l'ouest,
le premier ministre a dit: “La Fran-
ce a, comme nous, mobilisé ses trou-

 

!

guerre en revue pour |
la Chambre britannique F”

Le leader de l’opposition, M. Greenwood, attaque par-*
ticulièrement le service de renseignements. —
Trois ou quatre navires anglais ont été coulés.”
— On balaie les mers des navires allemands. — |
L'invasion allemande ne saurait être soumise à
la S.D.N. — L'Egypte et l’Irag rompentles rela-
tions diplomatiques avec l'Allemagne.

participèrent à l'attaque sur Wild
hemlshaven.
“On comprendra que les objectifs

de cette attaque, les bases navales
allemandes et l'entrée du canal da.
Kiel sont parmi les endroits les
mieux défendus d'Allemagne.
Les postes côtiers ont aussi été

occupés à faire une reconnaissance
exacte des mers environnantes afin
de découvrir et détruire les sous=
marins ennemis. ;

Le gouvernement annonça aussi
la nomination de Sir Frederick
Leith-Ross comme directeur généraï
du ministère de la guerre économi-
que dont les fonctions sont à peu
près celles du ministère du blocus
pendant la guerre de 1814,

LA CENSURE
Arthur Greenwood, leader de l'ope

position, a porté plainte contre la
censure des nouvelles, 11 promit ds

Les autres points importants dans, demander un relâchement des re-
glements à la prochaine séance.

Cela doit finir, déclara M. Greene
wood. C'est d'une immense impor-
tance au point de vue du moral qu'il
n'y ait pas de retards, le plus petit
soit-il, dans la publicatton des nou-
velles, bonnes ou mauviises.

L'INFORMATION |
M. Greenwood demanda au goue

vernement d'expliquer le ministère

de l'Information. Le lord du Sceau
privé, Sir Samuel Hoare. répliqua:
“Ce ministère existe depuis moins

qu'une semaine, et j'espere que ni le
public ni la Chambre ne s'attendent
À ce qu'il soit en plein fonctionne=
ment en si peu de temps.”

L'ARGUMENT
“Mon raisonnement est le sul-

vant, dit M. Greenwood en re-
venant à la charge: Si la nou-
velle est bonne, nous devons nous
en servir à notre crédit outre-
mer, et pour encourager nos gens
ici, Et si la nouvelle est mau-
vaise, on devrait quand même la
dire, afin que notre peuple se
serre les dents et devienne en- .
core plus décidé.”
En réponse. M. Chamberlain exe’

pliqua qu'il était difficile d'assurer
le fonctionnement parfait et immé-
diat du service d'information de
guerre et dit que le gouvernement
n'aimait pas beaucoup à annoncer
des nouvelles qu'il ne pouvait pas
contrôler.

QUESTION DISCUTEE ‘|
“Mais nous avons justement dise

cuté cette question ce matin, à
la réunion du Cabinet de guerre, et
nous nous efforcerons d'agir dans
le sens que l'on vient d'exprimer.”
“Même si nous ne pouvions pas

donner tous les faits, nous pourrions
donner ties faits au sujet desquels

il n'y a pas de discussion,
LA S.D.N.

En réponse à une question de M,
Arthur Henderson, travallliste, M,
Chamberlain déclara qu’il ne fale
lait pas même penser à soumettre
l'invasion de la Pologne par l'Alle-

magne à la Société des Nations.
Le ministère de l'Information pus

blia le communiqué suivant:
“Au cours de la journée, la

R.A.F. a opéré de longues en-
volées de reconnaissance sur la
mer du Nord”. I n’y avait pas
d'autre commentaire sur l'expe-

dition, pes efficacement et sans accroc, Elles
sont maintenant en contact avec

tière.
| I déclara que l'événement le plus
notable de la guerre navale était
l'intensification des attaques sous-
marines contre la marine marchan-

de anglaise.
L'ATHENIA

“L'attaque contre l’Athénia, avec
ses épisodes de mort et de terreur
a pratiquement marqué l'ouverture
de la guerre, et les dénégations et
les inventions de l'Allemagne ne con-
vaincront pas le public de l'inno-
cence de l'Allemagne, car ce crime

a profondément ému le monde.
“En plus du ças de l’Athénia, 1

y eut des attaques contre d’autres
navires marchands anglais, et trois
ou quatre navires ont été coulés.”

128 MANQUENT A L'APPEL
La ligne Donaldson rapporta que

128 environs des membres de l’équi-
page et des passagers manquent en-
core à l'appel.
M. Chamberlain annonça que

l'Amirauté avait immédiatement pris
des mesures pour arrêter ces atta-

ques.
“Les destroyers britanniques et au-

tres navires anti-sous-marins ont
été très actifs, et des renforts sont
rapidement mis à la disposition de
la marine.

SYSTEME DE CONVOI
“Comme le premier lord l'a déjà

annoncé à la Chambre, on prend
des mesures pour établir le plus tôt
possible un système de convot.
Cette méthode de protection, évi-

demment, ne peut être mise en pra-
tique qu'après la déclaration de
guerre, et il faut du temps pour la
mettre en vigueur, mais la Cham-
bre peut reposer tranquille, quê tout
se fait le plus rapidement et le plus
vigoureusement possible,

HOMMAGE AUX TROUPFS
Le premier ministre rendit hom-

mage a ces troupes de la RAF. qui

VOULU
(Presse associée)

Gitlow, ancien chef communiste, à ;

 

Le ministère annonça un certain
nombre de développements à l’inté-

l'ennemi tout le long de la fron-| rieur qui pourraient avoir une gran-

de influence sur la guerre:
Le gouvernement a été notifié que

le Japon s’attend à rester en dehors

du conflit.
L'EGYPTE

Le gouvernement recut en més
me temps, un avis officiel que
l'Egypte avait décidé de rompre les
relations diplomatiques avec l'Alle-
magne et que le gouvernement de
l’Iraq, ancienne Mésopotamie. avait
donné au ministre allemand à Bag-

dod l'ordre de partir.

L'IRAQ

La décision de l'Iraq vient coms
me une surprise. On la considé-
re importante à cause des riches
puits d'huile. d'une valeur immen-
se pour n'importe quelle nation
belligérante. que contient l'ancien
pays sous’ mandat britannique.
Le ministére de la guerre, pendant

ce temps-là. rapporte que le conseil
des ministres en Yougoslavie à dé-
cidé la mobilisation générale et que
le ministre de la guerre avait l'au-
torité d'appliquer graduellement cet-

te décision.
On affirme que l'armée yougosia-

ve approche maintenant le demi
million d'hommes.
Les milieux officiels de Londres

se refusaient à tout commentaire,
mais rappelaient que le gouverne-
ment yougoslave avait déjà déclaré
sa neutralité.

rem

Lisez, aujourd'hui, les ane
nonces elles vous disent on,
quand et à quel prix vous
pouvez acheter le plus avan-
tageusement ce dont vous

avez besoin. L’économte cone

siste à préparer sagement vo-

tre liste d'achats.

 

 

LES RUSSES AURAIENT
ECRASER LEWIS

 

jamoindri “son opposition au come
WASHINGTON, le 8. ~— Benjamin | munisme”.

Gitlow déclara au com:té que pas
dit hier au “comité des activités un sou de l'argent fourni par Mos-
aubversives de la Chambre des re- cou n'’alla aux membres de l'Union
présentants des Etats-Unis que le {des mineurs dirigée par”Lewis, mais
gouvernement russe a fourni aux que tout cet argent servit aux mem-
communistes des Etats-Unis $100.-:bres du parti communiste à Jeug
000 en 1922, et 850.000 en 1927. “peur : activité contre le chef actuel du
écraser” John-L. Lewis, président |congrés des organisations {ndus-
de l’Union desmineurs.
Le témoin ajonta. cependant, que :

nent de l'Union commerciaie”.

comité, Gitiow affirms 
AR

ay 7

== Fa re

trielles.
Ancien secrétaire général du partl

la politique dif parti est maintenant |aux Etats-Unis, Gitiow, qui dit qu'il
changée, et que. “aux yeux du parti ‘fut emprisonné à New-York, il y à
communiste. Lewis est le chef émi- |quinze ans. pour activité commu-

iniste, déclara eu comité, pius tôt
Questionné par les membres du hier. que le parti était -outenu par

prompte- | des
ment que le retour communiste nant de Técscou.
n'implique nullement que Lewis ajours de l'organisation, en 1919,

ta et d'autres bijoux ve-
aux premiera
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Les Français prennent
d’autres morceaux de

la ligne Siegfried,
lis avancent toujours plus avant dans le territoire

allemand. — Les défenses allemandes bombar-
dées par l'artillerie lourde. — Les allemands
travaillent fiévreusement à leurs fortifications.

— On attend une attaque au milieu de la ligne.
—Les plans sont prêts depuis des années. —
Bâle est transformée en forteresse.

 

(Par Charles Foltz)
(Presse Associée)

BALE, Suisse, 8. —  L'artillerie
lourde bombarde depuis hier soir]
les principaux forts de la ligne Sieg-

fried et les observateurs militaires
ici crolent que le commandement su- : touche à la Suisse.
périeur français pourrait lancer une .

offensive d'importance majeure dans
quelques jours.

Les observateurs étrangers avaient
auparavant calculé que cette -tta-

que n'aurait pas lieu avant deux ;
semaines ou plus. Mais les Français|
en sont vite venus aux prises avec;

les troupes allemandes et certains
sont d'avis que ce Iacteur hâtera

theure de la première grande ba- :
taille.

Les troupes françaises avar:ent
vers les forts allemands; elles unt
capturé et gardé plusieurs nids de
mitrailleuses. Des rapports parvenus

à Bâle disent que les troupes de

l'avant-garde se sont répandues dans

toute la région nord ‘’u front

Les grosses piéces de l'artillerie

bombardent la ligne Siegfried de

Lauterbourg, où la frontière fran-

co-allemande quitte le Rhin, à la

frontière de la Sarre.

On rapporte que des ouvrages

avancés capturés après de vifs com-

bats peuvent maintenant servir aux

Français.

Un communiqué français dit que

les troupes allemandes se cof-en-
trent dans la vallée de ia Moseule.

D’autres rapports, qui arrivent ici,
cependant, disent que l'activité
française dans la région de la Sarre
est confinée, pour le moment, à une
action locale.
La Moselle, située entre la prin-

cipauté de Luxembourg et la Sarre,
est l'une des régions les mieux for-
tiflées des lignes de fortifications et
Maginot et Siegfried. De gros forts
français gardent les routes de Co-
logne qui passent par les vallées de
la Moselle et du Rhin. Les observa-
teurs militaires en Suisse doutent
que les français prennent le risque
d'un assaut de face dans cette for-
teresse. Ils disent cependant que
les mines de charbon de la Sarre
peuvent fort bien, au moins partiel-

lement, tomber en la possession
française avec peu de résistance.

| sujet disent que ‘Louis-Napoléon a

; construire des fortifications, et qu'ils
| ont massé des centaines de miliers

ps.

 

Les commentaires allemands à ce

capturé la Sarre auparavant, dans
la guerre contre la Prusse, mais qu'il
perdit les autres régions fortifiées
à l'extrémité des deux lignes qui

Dans cette dernière partie, les
français ont dépensé des billions à

de Sénégalais et d’autres soldats à
la garde de la porte de Bourgogne.
d'un intérêt vital, entre les monts;
Jura et les Vosges.

Pas un seul coup de feu n’a re-
tenti sur le front du Rhin, dans ce
voisinage, depuis le début des hosti-

| Mtés. Mais les allemands travaillent
; nuit et jour, au nord de BLY &
renforcer leur “Gibraltar du Rhin”

à Istein.
Les forts d'Istein, considérés com-

me la clef d'entrée à toute la forêt
noire du sud de Bade, ont subi deux
inspections par le Fuehrer lui-méme
Avant que la guerre ne commençât.
Etant donnée la puissance des

deux extrémités de la ligne Sieg-
fried, les observateurs militaires
étrangers en Suisse s'attendent à ce
que la France s'attaque ailleurs,

entre elles,
Des rapports reçus ici indiquent

que le générai Gamelin, qui sera
probablement commandant-en-chef
des forces alliées anglaises et fran-
çaises, dirigeait sa puissante armée
d'après des plans établis depuis des
années, et secondé par des hommes
et des matériaux.
Les chemins de fers, pour les ca-

nons montés sur rails, les routes
carrossables et les aéroports servent
tous aux concentrations françaises
qui se font actuellement.
Le général Henri Guisan, com-

mandant-en-chef de l'armée suisse,
instruit aux deux écoles, française
et allemande, de méthodes militai-
res, a concentré son armée de ci-
toyens, bien équipée, à Bâle. La
ville elle-même est convertie en une
véritable forteresse. Les troupes cir-
culent partout; aux angles des rues,
de véritables forts ont été érigés au
moyen de rails, d'immenses pièces
d'acier, et d'autres matérieux de
construction. Des chevilles anti-
chars-d'assaut gardent les entrées
princinales de la ville. 
 

 

 

Le. Manaar
.

(Presse associée)
LISBONNE, le B—Les survivants

du ‘Manaar’”. navire marchand an-
glais coulé au large des côtes du
Portugal, ont raconté hier les in-
cidents qui ont entouré la fin de
ce navire de 7.242 tonneaux. Ils ont
dit que le sous-marin avait ouvert
le feu au moment où les occupants
du navire, au nombre de 88, se mi-
rent en frais de monter dans des
chaloupes de sauvetage.
Le ‘“Manaar” avait quitté Liver-

pool le trois septembre dernier; il
se dirigeait vers Calcuta. Les ma-
rins rescapés ont raconté qu’à 7 h.
30 mercredi soir (3 h, 30 de l'après-
midi, heure avancée de l'est), le
sous-marin surgit à la slirface des
eaux, environ & 70 milles au nord-
ouest du cap Roca, soit à moins de
cent milles des côtes du Portugal,
et, sans aucun avertissement, fl fit
feu sur le navire.
Quarante-six nommes de l'équi-

page ont été sauvés. Trois d'entre
eux sont blessés; deux sont morts
et quarante manquent à l'appel.

L'officler-en-chef a raconté que
l'équipage avait combattu de
mieux; mais il n'avait aucun avan-
tage, étant cop éivigné du sous-
marin pour l'atteindre. Aussi après

son ’

- —
fut bombardé

“ sans avertissement
sur lui-même pendant que nous
jétions à accomplir cette opération.
|FL alors nous nous trouvions en
plein sous le feu du sous-marin”.

; De fait, les assaillants iancèrent
une seconde torpille, en même temps
que des obus. On a pensé qu'il s'a- ;

! gissait de “shrapnel’. Toutefois, les
; médecins qui ont soigné les blessés
jsont d'avis que les blessures ont
été causées par des balles de mi-

‘ trailleuses.
D'après les rapports, le sous-marin

.aurait lancé quatre ou cing torpil-

.les. La quatrième aurait coupé le
‘‘Manaar’ en deux. Après la dis-
i partition du “Manaar” au fond des
, eaux, le sous-marin plongea et dis-
parut. Les rescapés s'emparèrent

! alors des rames et se mirent en rou-
:te pour Lisbonne.
| Quelques heures plus tard. le na-
‘vire hollandais ‘Mars’ le recueil-

lait à son bord.
Lorsque l’on demanda à l'officier-

en-chef s'il aimait être torpilft, 11
répondit par ces simples mots:
“Dieu sauve le roi”. Il convient de
,noter que c'était la troisième fois
qu'il faisait semblable expérience:
les deux autres s'étant produites
‘durant la Grande Guerre.
: Selze membres de l'équipage du

 

LE

La Standard Oil

congédie ses

marins allemands.

 

(Presse associée )
NEW-YORK | le 8. A cause

de la guerre européenne, la Stan-
dard Oil Company, du New-Jer-
sey, remplace par des macelots
américains Où autres, plusieurs
centaines de marins allemands
employés sur ses bateaux Citernes,
avec port d'attache à Panama,
D'après les Jois maritimes, la

com nie doit renvoyer ches eux

les loyés qu'elle congédie. L'un
des dirigeants de la cumpagnie dé-
clara que les hommes seraient re-

conduits, sinon en Allemagne, du

moins dans un pays neutre de

l’Europe.

La Pologne
appelle tous
ses hommes

(Presse associée)
BUUDAPEST, le 8. — Le peste

de radio de la ville de Lwow située
au sud-est de la Pologne a irradié
h':r soir un communiqué de l'état-
m7 jor polonais ordcmnant à tous les
réservistes qui n2 sont pas ence

cous le. armes de se rapporter aux
casernes au cours de la matinée
d'aujourd'hui.
Tous les membres de l'association

natic .ale de la jeunesse. y compris
ceux de 14 à 18 ans, devant se rap-
porter pour l'ertraînement.
L'annonceur du poste de Lwow, —

peut-être le seul fonctionnant en
Pologne, — a interrompu par deux
fois un programme musica) pour
tire l'ordre. Il a dit que tout Polc-
nais en bonne condition physique
était maintenant appelé * défendre
sa patrie.

Henderson

arrive à

Gravesend
LES DESTROYERS QUI L'AC-
COMPAGNAIT LAISSENT TOM-
BER DES MINES DE FOND EN
ROUTE, DANS LA MANCHE.

  

 
(Presse canadienne)

LONDRES, le 8 — Sir Nevile
Henderson, ambassadeur an-
glais à Berlin et tout son per-

sonnel, sont arrivés à Grave-
send hier soir. C'est ce qu’à
déclaré le ministère de l'infor- mation.
On déclara officiellement,

après l'arrivée, que les deux
destroyers qui accompagnaient
le Batavier, porteur de Fargbas.
sadeur et de son personnel, ont
laissé tomber des bombes de
fond au milieu de la Manche.
Willlam Smith, de ILondyes, un

passager à bord du navire, dit que

la première fois, les destroyers fi-
‘rent volte-face et qu’il y eut trois
| fortes secousses «ui firent vibrer lp

vaisseau.
Une demi-heure plus tard, dit-il,

deux explosions se produlsirent

après que les deux destroyers eu-

lrent changé de direction.
Sir Neville Henderson est monté à

bord du Vaisseau danois a Rotter-
dam, après que l'ambassade alle-

mande eut passé par ls Pays-Bas.

eu route pour l'Allemagne.

 

Deux navires
attaqués dans
l'Atlantique

(Presse associée)
NEW-YORK, le 8.— Le paquebot

américain ‘American Farmer’ a
,averti par radio, hier soir, que le
“navire auglais *‘Pukkastan” et le
vaisseau français “Tamara” ont été
attaqués dans l'Atlantique par =n
sous-marin.

| Le Tamara est un cargo de 3.747
que le navire eut été frappé per “Manaar” ont été recueillis par le tonneaux de la ligne commerciale
une première torpille en plein cen- | navire portugals “Carvalho Araujo” ! France-Afrique. d'une longueur de
tre, le capitaine ordonna aux oc-
cupants de l'abandonner à son sort.
du navire. Telle est la version de |
Il était bien évident qu’il allait
couler rapidement; on ne pouvait
d'ailleurs compter que le sous-
marin vint dans le champ de tir
LincIdent racontée par l'officier-en-
chef.

et les trente autres par le navire
‘hollandais “Mars”,

Ainsi qu'on le rapportait anté-
.rieurement, les canons du sous-ma-
rin ont ouvert le feu sur les cha-
| loupes de sauvetage pendant que
les membres de l'équipage y cher-
‘c’haient refuge. Une chaloupe fut
détruite, un homme tué et quatre

330 pieds. Son port d'attache est
Marseilles. Bâti à Port-de-Bouc. en
,France, en 1938, le navire comporte
‘quatre ponts et une poupe de croi-
seur.

: Le Pukkastan. jauge 5.809 ton-
|} neaux. I} est également au commer-
c° avec l'Afrique. Il appartient à

lila compagnie Hindustan Steam
Et {1 ajouta: "Nous avons alors blessés. Le quatrième blessé était, | Shipping, et a comme port dat-

mis quatre chaloupes à la mer, du croit-on, Ameer Ally qui mourut :tache Newcastle. Angleterre. Il fut
côté opposé à celui où se tenait le sur le “Mars”, pendant qu'on se di-. bâti en 1929. et mesure 440 pieds ‘
sous-marin. Mais le navire tourna | rigeait à Lisbonne. de longueur.

 

DROIT, OTTAWA, VENDREDI 8 SEPTEMBRE, 1939

 

Cette photo fut transmise de Berlin

coulé par
LONDRES, le 8 — Le minis-

tére de Yinformation a annone

cé hier soir que le navire
Royal Sceptre avait été coulé
et que le Corinthia avait eté

attaqué, mais n'avait pas été

endemmagé.

Le Corinthia, fait connaître

le communiqué, est rentré a

bon port sans encombre.

“Au cours de ia journée, les
avions de l’armée de l'air ont
fait des randonnées de rccun-

 
SIR NEVILLE HENDERSON RETOURNE CHEZ LUi—Sir Neville Henderson,
ambassadeur britannique en Allemagne, est photographié ici à la gare de
Berlin, tenant sen chien en (aisse, avant son dépor
après l'expiration du délai fixé par la Grande-Bretagne dans son ultimatum

pour Londres oussitét

per radio.

  

Le Royal Sceptre est |
les Allemands

. mals la déclaration n’ajoute
pat de commentaires.

Elle fait savoir ccpendant
que les attaques des navires
anglais contre les sous-marins
allemands se sont continuées
mais qu'il n'y “eut pas de fails
importants à noter”. Elle con-
firmé encore qu’il y eut succès
dans au moins l’un des cas.
Le ministère de l'informati-

on a rapporté aussi que 27 na-
vires allemands, jaugeant 119,-
000 tonnes, ont trouvé refuge
dans le port neutre de Vigo,

 

 naissance sur la Mer du Nord”

ES

(Presse Associée)
BERLIN, le 8. — L'armée al-

lemande rapportait, hier soir,
des gains importants en Polo-
gne. Les rapports assuraient que
les polonais étaient encerclés en
trois endroits, et que l'un des
cercles se refermait sur Varso-
vie, capitale de la Fologne.

Le point principal de l'avance,
d'après les rapports, était à 20 milles
seulement au nord de Varsovie.

Les autorités allemandes décla-
rèrent que le Westerplatte, le petit
poste de munitions du port de
Dantzig, était tombé entre leurs
mains après six jours d'assaut.

(is avaient dit que le poste s’était
rendu iundi, mais un correspondant
de la Presse Associée, arrivé à Riga
jeudi, de Dantzig, déclara qu'à 6
heures. mardi soir. une poignée de
polonais tenaient encore envers et
contre tous.)

MAITRES DE L'AIR
Le feld-maréchal Hermann Goe-

ring dit a sa force aérienne: “Vous
êtes les maîtres de l'air dans l'est.
Aucun avion ennemi n'a pu toucher
la défense au cigl allemand.”

EVACUATION
Berlin n'a reçu ateun rapport

d'activités sur la frontière françai-
se, De certaines parties de l'ouest
de l'Allemagne, cependant, arrivè-
rent des nouvelles de parents et
d'amis, indiquant l'évacuation sur
une grande échelle de la popula-
tion civile de certaincs villes, telles
que Saarbruecken, Trier, Aachen
(Aix-la-Chapelle), Boon et Karl-
ruhe.
Les autorités sont apparemment

empêchées de révéler aux étrangers
exactement quelles villes, villages et
régions s'évacuent, mais il n'y a
aucune défense de mentionner des
villes que l'on peut découvrir soi-
même.

On sait que de vastes régions
de la Sarre ont été évacuées par
les civils, et que les habitants
ont été transportés dans la ré-
gion de Bad Hombourg.
On salt encore gue les habitants

des régions évacuées ont regu ordre
de laisser leurs maisons ouvertes. Ils
mt 6té assurés que les gardes ver-
raient à ce que rien n'arrive de fa-
zheux à moins que le teu ennemi ne
les détruise.
Le haut commandement allemand

prétende que les soldats ont captu-
ré 25.000 prisonniers depuis l'inva-
sion de vendredi dernier. Les trou-
pes allemandes auraient également
saisi 126 canons et un grand nombre

lde mitrailleuses et de fusils.
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LES POLONAIS BRULENT UN EDIFICE AVANT L' RRIVEE DES ALLEM
     

passant dens un village situé sur la frontière de lo Silesis,

 

a »
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Espagne.

 

les Allemands rapportent des
gains nouveaux dans l'Est

PONT DETRIUT
Une autre dépêche militaire dit

qu’un pont a été détruit sur la Vis-
tule, au sud de Varsovie, par l'avia-
tion allemande, ce qui retarderait
considérablement la retraite des po-
lonais. L'optimisme regagnait Ber-
lin hier soir, apparemment fondé
sur trois points que les allemands
assurent être des faits:

TROIS POINTS
1. L'efficacité de la machine de

guerre allemande dans sa course au
coeur de la Pologne;

2. L'arrivée du Bremen dans quel-
que port, où fl serait à l'abri des
vaisseaux beiligérants, (Cette nou-
velle n'est venu de nulle part encore,
ailleurs que de Berlin):

3. L'insistance de Berlin qu'il n’y
A eu aucun acte de guerre sur le
front occidental.
| LE BREMEN

Personne qui a quelque autorité
ne veut avancer quoi que ce soit au
‘sujet de l'endroit où pourrait être
le Bremen. Tout ce qu'ils disent,
c’est que le vaisseau ‘est en sûreté,
hors de portée des ennemis.” On
entend des rumeurs qui veulent que
le navire ait achevé sa randonnée
de New-York, d'où il est parti il y
a quelque huit jours, en quelque
port russe, et l'on s'amuse a dire
que c'est probablement Murmansk.
(Murmansk est situé à l'embouchu-
re de l'estuaire de ia mer de Ba-
rentz, à l'est de !a Finlande. En
1918. les alliés tinrent Murmansk
contre les Bolchévistes.)

DANS L'EST
Les trois régions où les alle-

mands prétendent tenir les po-
lonais comme dans des tenailles
sont: au sud-ouest, où Cracovie
fut capturée; dans la province
occidentale de Foznam, dont
toute communication est coupée
avee le centre de la Pologne; et
au nord-est, où l'attaque sur
Varsovie avance rapidement.

DANS POMORZE
L'armée polonaise au nord de Po-

morze, dans le corridor polonais, est
impuissante, d’après les allemands,
à recueillir des vivres, même de la
nourriture. Gdynia, paraît-il, ne
peut servir comme port, et l'armée
aurait établi des communications
directes entre l'Allemagne propre-
ment dite et la Prusse orientale. via
Grudziadz, et empécherait tout con-
tact de ces troupes avec le suc.

; LA RECOLTE
Hier, 150.000 garçons et filles ont

été mis au travail dans la seule ré-
gion de Brandebourg pour rentrer
ce qui restait des récoltes presque
terminées quand la crise commen-
ça. le 15 août dernier.
En Silésie, un correspondant de

la Presse Associée apnrit, lors d’une
visite au front, mardi, que dix ba-
taillons d'ouvriers avaient été mis
au travail pour réparer les domma-
ges causés par les polonais en re-
traite et fafie le reste des récoltes.
Un commissariat spécial a été

nommé pour l'industrie et les pro-
duits forestiers.

LES COMMUNICATIONS
Le ininistère des postes annonça

que toutes les communications télé-
phoniques. télégraphiques et par
courrier, ainsi que l'échange de l’ar-
gent ont été refusés à ia France. a
la Grande-Bretagne. à la Pologne.
à toutes les colonies françaises et
anglaises, de même qu'aux protec-
torats et aux possessions outre-mer
de ces pays. et aux dominions bri-
tanniques et aux Indes,
Les télégrammes privés à desti-

nation de pays neutres sont main-
tenant acceptés. mais seulement au
risque de l'envoyeur.

Sous -marin
attaqué par
les Anglais

(Presse associée)
LONDRES,le 8. — Un bullstin du

ministre de l'inform tion a annon-
cé hiez soir qu'une attaque anglaise
core un sous-marin allemand,
“aurait été couronnée de succès.
Le communiqué u'indiqus pas

clairement le l':u de l'attaque ri la
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manière dont elle avait été conduite,
par mer ou per air.

Le

àÀ

La date

ALERTE A
MARSEILLE

{Presse associée }
MARSEILLE, FRANCE, le &.

Les .sirênes .ont retenti par
deux fois hier soir près de ce
port de mer qui relie la Fran-
avec son Empire du Nord de
l'Afrique.
Les deux alertes de Marseille

sont les premiers rapports depuis
36 heures de la présence d'avions
ennemis en territoire
Rien n’indique que des bombes
aient été lancées.
Les sirène ont donné le premier

avertissement à 8 heures 25 du
soir ($ heures 37 de l'après-midi,
heure de l'est) et le second à 10
heures.
Une autre alarme a susi été son-

née à Toulon, base navale en Mé-
diterranée.

merle

   Coups d’oeil .. .
 

LONDRES, ‘le 8 (P.C.) — Le pre-

tmier minitre Chamberlain à assuré
le peuple anglais que la marine an-

glaise serait en mesure, peu a peu,
de mettre à la raison les sous-
marins allemands. Deux navires an-
glais ont été coulés.
Les autorités de la "Royal Air

Force” disent qu'is ont frappé deux
coups des plus fructueux sur des
navires allemands dans le canal de
Kiel. Le Japon ne veut aucunement
être impliqué dans cette guerre.

A Paris, l'état-major général
français dit que les Allemands

s'efforcent de renforcer leurs lignes

de défense du côté de la France;
les armées françaises sont entrées
en Allemagne, sur une distance de
neuf milles, et ont occupé la forêt
de Blenwald, point stratégique pour
les alliés; le premier ministre Da-
ladier envisage la possibiité de for-
mer un cabinet d'union nationale.
À Varsovie, des dépêches vieilles

de 24 heures disent que les Polo-
nais tâchent de renforcer la défense
de la capitale; les Polonais com-
battent comme des Hons”; un pos-

te radiophonique de Lwow & rap-
porté, hier soir, que les avions alle-
mands ont bombardé Varsovie et
les environs;

au cours de la journée précédente;

l’état-major général polonais a fait
l'appel des réservistes non encore
uppelés sous les drapeaux.

A Ottawa, une session d'urgence

du parlement canadien a ajourné
jusqu'à vendredi sans prendre de

décision en rapport avec le confit

quropéen.
A Washington, le président Roo-

sevelt a ajouté aux rouages de l'ad-
ministration une commission des

travaux, des prêts et des sécurités
durant ln crise; aucune décision
n'a été prise quant à la convoca-

tion d’une session d'urgence du
Congrès: le gouvernement a pris

des mesures pour faire échec aux
activités des
Unis.
A Glasgow. les propriétaires du

vaisseau anglais coulé, l’Athenia,
fapportent que 128 personnes man-
quent a l'appel. La plupart sont
des Canadiens. Ie navire avait
1.418 personnes à bord.

Cannes. Ie duc et la duchesse
de Windsor doivent partir aujour-
d’hui pour Londres,
À Moscou, la politique de neutra-

lité ‘envers les profiteurs de guerre

capitalistes” a été louangée,

Varsovie

de nouveau

  

BUDAPEST, le 8 (P.A) Le
poste de radio polonals de Lwow
annonçait à 10 h, 35 hier soir
(5 h. 45 de l'après-midi, heure avan-

cée de l'est), “que les Allemands
avaient de nouveau bombardé Var-
sovie du haut des airs, slnsi que
les lignes de chemin de fer et les
garés sur une grande étendue du

pays.”

Durant la méme émission radio-
phonique, on dit que les Polonais
avaient descendus 35 avions alle-

mands durant la journée précé-
dente,

“Sur le front du nord, disait en-
core le communiqué radfophonifjue.
les armées polonaises résistent avec
acharnement aux assauts allemands,
le port de Gdynia, le seul port po-

lonals près de Dantzig, défend ses

positions avec désespoir.”

Et l’on ejoutait que ‘les Alle-
mands mentent lorsqu'ils affirment
qu’îis ont détruit la flotte polonai-
se," - :
On croit que cet& station radio-

phonique de I,wow est la seule que

les Poloriais aient malntenant 3 leur

de
la session
du Congrès

SALEM. (Orégon) le 8, (P.A.) —
Le sénateur Charles-L, MeNary, ré-

publicain de l'Orégon et leader de
la minorité au sénat américain, a
dit que le président Roosevelt lui
avait téléphoné et lu! avait deman-

 

s'ouvrit en session spéciaie le 1K
septembre prochain. Te président
aurait dit que l'on étudierait les
changements possibles à la lol de
neutralité des Etats-Unis.

A Washington, les gens int!mes
avec le gouvernement ont déclaré

que le président n’a encore pris
aucune décfsion définie en ce qui a
trait À la convocation d'une session
spéciale pour reviser la lof de neu-
tralité. Ils ajoutdérent cependant
qu'il sondait le sentiment des chefs

du Congrés sur Ja possibilité de
tendr une telle aession.

— couper:

VOUS VOUS

ENRHUMEZ?
Dès Je premier éter-
nuement, employez
cette médication

 

Co

de se déciirer. 

français.‘

Le président Roosevelt

 les Polonais ont des- |
cendu trente-cinq avions allemands

dé s'il lui conviendrait que le sénat

esplons aux Etats-'

|
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ligne Siegfried

 

(Presse Associée)

BALE, Suisse, le 8. — L'artillerie
lourde de la France a bombardé les
forts principaux de la ligne Biez-
fried allemande depuis Lauterbourg,
où la frontière franco-allemande
s'éloigne du Rhin, jusqu'à la fron-
titre de la Salle.

  

Un communiqué francais rappore1
ta hier soir que de jortes troupes
allemandes étaient concentrées dans
la vallée de la Moselle.
La marche des Français dans la

région de la Sarre n'a pas encore
pris
|Esnmaitre les dépêches . reçues

beaucoup d'importance. font

fle.

 

consulte ses adversaires

 

(Presse associée)
WASHINOTON. le 8 — Le prési-

dent a demandé l'opinion des chefs
des deux grands partis sur l'oppor-
tunité de convoquer le Congrès des
Etats-Unis en session spéciale an
sujet de la revision de la lol de
neutralité, mais les autorités dc !a
maison blanche ont fait connaître
hier soir qu'aucune décision n'avait
été prise.

Stephen Early, secrétaire du pré-
sident, a dit que M. Roosevelt n'é-
tait pas encore fixé sur la date de

la convocation, ou même s'il devait
réunir le Congrès.

d'accorder aux beilligérants des créa
dits à court terme.

M. Roosevelt a toujours dit que
si la guerre devait éclater en Eus

rope il convaquerait une session
spéciale pour reviser la lol de neue

traiité, et er. particulier, pour lever
l'embargo sur les expéditions d'ar=

mes aux nations belligérantes.
Bien qu’il soit opposé à l’'embarga

parce que la vraie neutralité come

manderait l'ouverture des marchés
américains À toutes les nations en
guerre. M. Roosevelt par sa pros

clamation de mardi a mis en vigueur

l'interdictièn sur les exportations

|

Early a fait cette déclaration

|

d'armes.
après que le sénateur McNary d'O-
regon, chef républicain, eut dit A
Salem, Ore, que le Président lui
avait suggéré ‘au cours d'une con-
versation téléphonique que le Con-
grès pourrait se réunir le 18 uep-
tembre, n'étudier que la loi de neu-
tralité, et ajourner aussitôt que pos-
slole. McNary reconnut que tout

cela était exact.

 

LES PIEDS FATIGUÉS

SouggVENT Un
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Le président des Etats-Unis a eu
hier une journée fort remplie. I!
a étudié l'augmentation des prix

de certaines denrées et de certaines
marchandises, enlargi les cadres de
son cabinet pour la période d’ur-
gence et formulé des règlements en
vertu des lois de neutralité afin

Aubaines Budgétaires
chez SLOVER

A la veille de la hausse des prix, le magasin SLOVER a
choisi pour samedi des vêtements et articles domesti-
ques à des prix qui enchanteront les personnes les plus
économes. Par exemple:

, SPECIAL DE 9 HEURES

Shirting Anglais
Shirtings anglais de bonne
tis, 1 verges seulement vendre À ce prix, Il
faudra donc magasiner de bonne heure. Tant qu'il y
en AUrA, samedi, Spécial de 9 h am, la verge ...,

Vente ! Manteaux de Fourrure

Valeurs courante de $8.75
Joliment confectionnés de tissus de laine de
choix, genres couturières et semi-tallleur. Nou-
velles teintes vives d'automne ainsi que couleurs

Tailles 14 à 20. Bpécial, samed] ...

Robes de Couvent
Pour fillettes. De serge de laine de qualité. En-
colures hautes et genres Peter Pan. Tailles 6 à
14 ans. Samedi crsssmrcareneeneenseees

Bas de Soie pour Dames
Entièrement façonnés, de soie de qualité diaphane
de qualité; tous parfaits! Nouveaux coloris d'au-
tomne. Pointures 9'5 à 1015. 200 paires seulement,
Samedi, la palre ..

FIAT

ITTGLY
 

  

ualité, en dessins assor-

Un assortiment de choix de manteaux de
fourrure caracul plat, caracul ondulé et
broadtail pour dames. Ravissantes con-
ceptions genre carré ainsi que modèles
ajustés Noirs, gris et fawn. ‘Tailles 14
à 20. Bpécial, samed!

Costumes pour Dames

plus foncés. 
Bouffantes pour Enfants
Bouffantes à doublures duveteuses. Noires,
beige, chair. Epatsseur moyenne. Tailles 5 à
14. Semedi, chacune  ...ee

Spécial! Laine Wheeling
Brune et bruyére seulement. 100 livres seulement
A vendre. A la vellle de la hausse des prix nous
vous conselllons d'acheter maintenant votre appro-
vislionnement. Tant qu’il y en aura, l’écheveau .. 1 4

Une livre (4 écheveaux) — 65c

Gants de Laine pour Dames 69
Juste l'article pour les premiers jours d'automne.
Chauds tout en étant bgers. Beige, chalr, Rifle
green, etc. Pointures petites, moyennes et fortes.
Prix courant $1.00. Tant qu'll y en aura, la palre,

Chics Souliers pour Dames
Les plus récentes conceptions en escarpins, lacés,
empeignes hautes, ete, dans les plus récents co-
loris de vert, bleu. rouge, brun et noir Largeurs
A À C dans toutes les pointures. Semedi, la
paireas ian ee PAPE PAPRARAPEAPR

Souliers pour Fillettes
Fascinants genres, avec semelles de cuir solide et ta-
lons de caoutchouc; soullera de suéde noir. brun,
leu ou rouge, garnis de veau, pointures à 2.

Réguliera $1.08 pécial. samedi, la paire ........... .

Paletofs d'Automne pour Hommes
Blen confectionnês de tweeds de qualité. Verts,
gris et fawn. Choix des plus attrayantes cencep-
tons endrapés, semi-drapés et raglans. Taliles 34

“eus d ra que

Complets 4 Pièces pour Hommes
Compiets pour hommes et jeunes gens.
Devants droits et croisés: quelques-uns
avec pantalons plissés. Blen confection-
nés de tweeds tout laine de choix. Bruns,
rin foncé gris pale, et bleu gris Tailles
34 à 42 Spécial. samedi, chacun

Pyjamas pour Garconnels
Pyjamas de broadcloth et flanellette gar-
çonnets. Tailles 26 à 34. Extra spécial, same-
di, chacun .

Bas Golf de Laine pour Garçonnets
Bas golf de laine de bonne qualité, mélange
bruyère seulement. Pointures 7 à 10, Extra
spécial, samedi, la paire …

Pantalons pour Garconnels
Pantalons de tweeC à bicyclette. siège double et
poche à glissière. Teintes zssorties. Tailles 26 à
36. Extra spécial, chacun  .

ATTENTION !
Nos prix ne seront pas augmentés tant que cet as-

sortiment durera. Profitez de cette occasion. Achetez

maintenant et profitez grandement. 
 

  

   

\L’artillerie lourde attaque la |



  

| Les papeteries monte

  

| Les titres de guerre
sont les points de mire des

spécuiateurs a New-York

  

Les aciéries, les avionneries et les automobiles sont
aux tout premiers rangs de la course; les ferro-
viaires, les cuprifères, les pétrolifères et les
produits chimiques suivent de pres.

 

NEW-YORK, 8 -- Les titres de guerre ont été aujourd'hui

les points de mire des spéculateurs qui ont encaissé de bons
profits à la séance précédente.

Les gains sont allés jusqu'& 4 poinls ou plus. L'appareil

enregistreur à certains moments étaient en retard de deux
minutes. Il y cut aussi certaines prises de bénéfices. Des
groupes de 1.000 à 5.000 actions ont changé de propriétaires

au cours des vagues d'achat. Vers la quatrième heure les

cours se maintenaient toujours en bon état.
Les aciéries, les avironneries et les automobiles étaient aux

premiers rangs de la course, suivis de près cependant par les
Jerroviaires, les cuprifères, les pétroiifères et les produits
chimiques. Un certain nombre de valeurs, y compris celles
du groupe des amusements, n'ont pas réussi a prendre part
au mouvement de hausse. Les ventes de vues ‘cinématogra-

phiques aux pays d'outre-mer diminueront par suite des hos-
tilités.

La montée prodigieuse des titres peul être attribuée jus-
qu'à un certain point à la rumeur d’une session spéciale du
Congrès américain, le 18 septembre prochain, dans le but
but d’amender la loi de neutralité et de permettre aux belli-
gérants de se procurer des munitions aux Etats-Unis.

Les matières premières sont encore demeurées en grande
demande. Les industrielles ont grimpé légèrement, mais les
céréales ont fléchi un peu. Les obligations du gouvernement
des Etats-Unis se sont améliorées et les prêts des corpora-

tions ont pris les devants sur le marché des obligations.
Les actions qui ont enregistrés les avances les plus fortes

sont: U. S. Steel, Bethlehem, Chrysler, General Motors, Dou-
glas Aircraft, United Aircraft, U. S. Rubber, Anaconda, Du

pont, Allied Chemical, N. Y. Central, American Telephone,

Standard Oil of N. J., Fajardo Sugar et Montgomery Ward.
Hiram Walker gagna un point et C.P.R., une fraction

mineure dans le groupe du Canada. Cependant, Dome, Mc-

Intyre Porcupine et Distillers ont quelque peu reculé. Do-
minion 4 pour cent à perdu près d’un point sur le marché

des obligations.
Les pays étrangers augmentent leurs commandes d'acier,

d'avions, de “denrées alimentaires et d’autres articles. C’est
ce qu’indique une hausse des prix d’exportation de l’acier.
Les transactions sur le marché des textiles sont les plus
considérables depuis 20 ans. ka production d'automobiles

continue de croître.
Dans les revues sur le commerce du détail, le ton des

articles en fin de semaine demeure fort encourageant. Dans

l'ensemble, écrit Dun & Bradstreet, les dépenses des consom-
mateurs ont dépassé cette semaine celles de la même semaine
en 1918 par une marge de 6 à 11 pour cent. Le public fait
remarquer la revue, ne voit pas de raison pour remettre à
plus tard ses achats pour l’automne, en dépit du déclanche-

ment des hostilités en Europe.
Les marchés du gros, en certains cas, ont connu leur

meilleure semaine depuis des années. La déclaration de la
guerre, parce gu’elle a coincidé avec l’ouverture de la saison
d’automne, a eu pour conséquence des achats en grand

nombre afin de pourvoir aux besoins des mois à venir.

La statistique de la Federal Reserve Bank pour la se-

maine terminée mercredi mérite une mention tout à fait
spéciale. L’Instifuilon d’état par suite de ses forts achats
d'obligations du gouvernement, a vu ses réserves toucher
un autre maximum, soit $4.970.000.000.

 

 

Les arrivages de bié dans l'Ouest

s'établissent à 32.091.071 boisseaux

Au coufs de la semaine dernière, les expéditions de
‘blé outre mer ont diminué par rapport à la
semaine précédente. Le blé en magasin a cepen-
dant augmenté:

 

Les arrivages de blé dans les Pro-à 7.207.000 balsseaux contre 6,701.-
vintes des Prairles la semaine ter- (000 la semaine précédente et 634.-
winée le ler septembre s’établissent 000 il y a un an, Le blé en
à 32.081.071 boisseaux, à rapprocher transit sur les lars se place à
“io 15.550.652 la semaine précédente 4.359.589 hoisseaux en regard de
+t 28.112.502 la même gernaine l'an 3.076.749.
dornler, Jes arrivages sont les sul-

vants (chiffres de 193% entre paren-

thèses): Manitoba, 19.996.835 (8.702.
002) bolsseaux: Saskatchewan, 15.-

450.598 (10.281.980): Alberta, 6.113.-
538 (4.128.620),

Les arrivages des cings premiè-

res semaines terminées le ler gep-

irmbre forment un total de 66.564.
SS5 boisseaux contre 47.435.686 la
période correspondante de la carn-
pagne précédente. Par province, les
quantités sont les suivantes (chif-
fres de 1938 entre parenthèses):

Manfteba,  23.114,531  ( 23.503.888)
hoisseaux: Saskatchewan, 23.160.563

(16.750.318); Alherta, 9.679.801 (7.-

181,485),

Stocks de blé

Le blé canadien en magasin la
semaine terminée le ler septembre

k ::vance À 142099.827 Loisseaux, en
regard de 1$8.263.197 1a semaine
précédente et 66.090.748 la semaine
correspondante l’an dernier. Le blé
canadien aux Etats-Unis s'établit

 

°

La Bourse

de Winnipeg

restera ouverte

 

Le gouvernement a décidé
que la Bourse des Céréales de
Winnipeg continuera pour le
présent de fonctionner, à annon-
cé le ministre Euler, aujour-
d'hui.

La sous-comité du blé du ca-
binet fédéral a étudié l'oppor-
tunité d’un contrôle plus sévère
du commerce du blé, James R.
Murray, ancien président de la
Commission canadienne sur le
blé, est a Ottawa et étudirait
la situation avec le représen-
tant du gouvernement.

PEU D'ACTIVITE A LA
BOURSE DE PARIS

PARIS, 8. — L'activité n'a pas été
grande sur la Bourse de Paris au-
jourd'hui. Les aurifères ont accusé
un recul. Les actions des aciéries
ont raporté de la résistance à la
tendance à la baisse. La plupart
des titres étrangers étaient fermes.
Le titre hollandais est revenu sur
la Bourse après deux jours d'absence
cotant 7480 francs. roit un gain

de 20 pour cent depuis le ler septem-
re.

“

 

 

Expéditions de blé outre-mer
Les expéditions de blé outre-mer

la semaine terminée le ler septem-

bre s'élèvent à 1.561.000 boisseaux
comparativement à 1.936.354 la se-

maine correspondante l'an dernier.

Par port, les totaux sont les sui-
vants (chiffres de 1938 entre pa-

renthèses); Montréal, 582.201 (1.842.

022) boisseaux; Sorel, 364.429
(néant); Churchill, 280,000 (néant);
Vancouver-New-Westminster, 2146.-
764. (84): ports des Etats-Unis,

87.516 (594.278).

Du ler août au 2 septembre les
expéditions outre-mer atteignent un

total de 11.118.119 boisseaux con-
tre 7.361.320 lg même période de

la campagne précédente. Voici les
totaux par port: Montréal, 4.184.318

(5.587.830) boisseaux; Vancouver-
New-Westminster 2.474.510 (6.167):
Sorel, 2.277.455 (néan); ports des

Etats - Unis, 985.487 (1,431.724):

Churchill, 818.114 (néant): Tois-

Rivières, 581.928 (385.594); Victoria.

46.308 (néant).

—

Ralliementi

des obligations

a New-York

NEW-YORK. le 8. — Un rallie-
ment s'est organisé aujourd'hui
sur le marché des obligations de
New-York et des gains d'un point
ou plus ont été réalisés sur l'heure
du midi.
Les valeurs du gouvernement

américain étaient fermes, bien que
leur volume soit encore passable-
ment lourd.
La liste des dotlars é‘rangers ne

présentait pas de particuliarités.
Les obligations allemandes 5 1-2%
de ‘65 étal ent un peu à la hausse
et celles de la Ville de Berlin à 6
1-2% ont reculé de 19 7-8 points
depuis la dernière vente,
Les valeurs qui ont gagné pl

dun point dans le groupe des cor-
porations sont:

*Alleghany Stamped 5 p. c. de 50;
Bethlehem Steel, 3 1-2 p. c: Na-
tional Dairy, 3 3-4 p. c.; at Erie. 5
p. c. de 75. Plus de deux points:
American & Foreign power 5 p. c.:
Interr:ational Hydro-Electric. 6 p.
€; International Telephone 5 p. e:
et Youpgstown Sheet G. Tube 4
p. c. de 48.
Out perdu des fraciions: Ana-

conda Coppet 4 1-2 p. c.: Illinois
central, 4 3-4 p. €: Montana

 

Power 3 3-4 p. c.; Standard Oil de.
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deuxsemalnes2 été offert hier soir, CAMPBELLFORD. — Productionoc i te, anc. Seulement de deux semaines: 1937 boites deLo es ont été vendues a 103; fromage blanc et 1.604 boites de co-
. oré sont offertes. La majorité s'esCORNWALL. — Offres: 979 de |vendue de 11 à 11!: sous, Une an.blanc et 1288 de coloré. Pour la |tre offre de 11 9-16 pour une partideuxième semaine, il n'y eut pas |de 1 oduction d P t partieR.-A. STAPELLS, vice-président de de ventes. ! été refusée.Les free te semaine a

J.-3. Gibbons, Limited, directeur PERTH. — Offres: 1572 boites de 10%; Sous 6. Les offres ont débuté à
honoraire de la Canadian Na- es ‘ :e de 1 à" blanc. Toutes vendues à 11 sous, VANKLEEK HILL.—Offres: 6.085tional Exhibition, ancien président RIVIERE DU LOUP, Qué - ;: F » Qué. — 600

|

de blane, 573 de coloré; toutes ven-de l'Ontario Motor League, et an-

|

boites de beurre vendues à 25 15-16 {ques à 11 sous la livrcien président du Toronto Board la livre 9 a e. -
f Trad été réél 1 . . ; KEMPTVILLE. — Offres: 3.087 deof Trade, a été réélu pour la! DELTA—Offres: 3.876 boites àfo . écuti ési- : EE boites de

|

blanc et 3.112 de coloré; 2.491 desixieme année consécutive prési- |planc et 449 boites de coloré: 11d de la Canadi Aut il ; sous coloré et 2.655 de blanc vendues àent de la Canadian Automobile offerts et refusés. 1% sous: 1.053 boit , ;
Association. ST-PASCAL, Qué—200 boîtes de vom: 1. ites n'ont pas été

rer
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Obligations | LES COURS DÉ LA BOURSE
. .

provinciales et —
. BOURSE DE NEW-YORK REE DE Crp !

| municipales cotes” fournies # 10 3006: Loa] CaeEESE, NE, MONTREAL ras)I Beaublenet,ie.55, rue Sparks, Ottawa. et Cie, 45, rue Elgin, Ottawa Moat |
Alls-Charlmers ......00. 42i3 BotanBreweriesFourn! au “Droit” par la maison H.- American Cen. Co, ..... 114° Bo WIEBE se ie ee . 5

C. Monk et Cie, banquiers en place- Allied Chemical .....!!! 188 ell Telephone …, . Ler
ments, 75, rue Sparks, Ottawa, Tél: A. Forelgn Pow. 7+, priv. 18% Brazilian Ce ee ae a 67g
2-9414. American Radiator .,..., 944 B ai Power À Le Lil,
Provinces— ‘5 An. Dem. Off. American Rolling Mills . 204 + ding Produets 141

Alta ...... 41; 1956 49.50 55,50 American Power & Light 54 Lan. Jement LoL. ee ble
Alta... 5° 1958 52.50 58.50 American Smelting ..... 58 an. Cement Priv. …. 83,Alta ..,... 6 1847 56,50 63,50 American Tel. & Fel. 1625; an. Northern Power |, 155,
C.-B. ...... 4'; 1851 83,50 98,50 American Water Works .. 114, Jan. Steamship ,, | SleC-B. ...... 5; 1945 97,50 102,50 Atlantic Coast Line ..... 2084 Can, Stemship Priv. 12
C.-B. ...... 6 1947 98,50 103,50 Anaconda Copper ...... 3844 tan. Car & Foundiy 1514
Man. ,..... +1, 1851 83,50 84,50 Atchison ........ encres 29 Can. Car & Fdy Priv. 47
Man, ...... 51% 1958 90,50 94.50 Auburn ........... evens 3a Can. Celanese | Co id
Man. ..,... 6 1947 94,50 99,50 Baltimore & Ohio ...... 61, Can. Ind, Alcohol A U5
N.-B. ...... 3!2 1946 9150 95,50 Bendix ............ +... 280g Can, Locomotive pal,
N.-B. ...... 3, 1956 81,50 91,50 Bethlehem Steel ....., 8534 Can. Pac, Rly té
N.-B. ...... 4 1945-47 9450 99,50 Boeing ............. Cees 2544 Cockshutt Plow | | 7%
N.-B. 3... 41, 1961 94,50 100,50 Borden Milk . ae Cons, Min. & Smelting 541,
N.-B. ,..... 5 1960 69.50 105.50 Briggs Mix. ............. “1s Distillers Seagrams 15%
N.-E. 3'3 1956 86.50 93,50 Budd Mfg. .............. TEM Dom. Bridge .. . 27
N.-E. ...... 3', 1850 92.59 05.50 Canadian Pavific ........ Es, Dom. Coal Priv. ’ 14
N.-E. 413 1947-52 93,50 102,50 Case Treshing .......... BY, Dom. Steel’ & Voul Bb "" 154
N.-E 5 1960 101.50 105,59 Celanese Corp. ...... …. 267 Dom. Tar & Chemical | 644Ont 1947-50 E950 93,20 Cerro de Pasco . ....... i Dryden il
ont 1949-51 90.50 84.50 Clese, & Ohio 33), | Foundation : sat 5
Ont, 1949 99,50 103.50 Chrysler Motor 8555 | Gatineau Peover . a
On. 1860-7 98,50 105,50 Columbia Gas Tig i Gatineau Power Priv CU Le
Ont. ...... 1943 10256 176,50 Commercial Solvenus 1374 General Steel Ware ! tr
Ont. Hv .. 3 1046-49 9050 94,50 Continental Can. 471; ‘ | Steel WarePr TT A004
Ont. Hy. .. 3'. 1947 9156 97, Consolidated Gas 30 eneral Steel Wares Iriv io
Onr. Hy. 313 1950-33 39.50 85, Corn Products ...... 6‘, Gypsum 1 EL at
Ont Hy. .. 4% 1970 99,50 102,50 Curtiss Wright “A” ..... 25%, lamilton Bridge “4
I du P-E 3 1945 91.50 95.5 Douglas Alrcraft ........ 3h, Hollinger ,, 1
Qué. .... 3 1047 85.50 90,5 Dupont 0010000 185i4 Howard Smith | it
Qué. ….……. 3 1951] és,su 59,50 Generar Electric ........ 401, [mbperial Tobacco …, ph
Qué ve 3's 1948 87,50 42,50 General Motors . ....... d'a Imperial Oil LL 14
Qué. Lo... 3, 1952 7,50 92,50 Goodyear Tire ..... FPP 39; International Nickel |’ ss
Qué. ...... 4% 1958 84,50 100,50 Intl, Harvesters ...,.... 6342 International Pertoleum …, 26
Qué. ...... 41, 1951-56 99,50 105,50 Intl. Nicke) .. ........ 53%, Lake of the Woods ,. .. 28
Sask. ...... «4 ‘1949-53 5750 63, In. Papr “ALL... 1113 Massey Harris LT x
Sask. ...... 41, 1951 73.50 78,50 Int. Paper priv. ....... 42 McColl Frontena:’ . 6
Sask, ...... 5 1958 66.50 72,50 dohns-Manvilla Corp. ..…. 6 Montreal L. H. &1 [0 ou
Sask, ...... 6 1952 74.5 80,50 Kennecott Copper ...... 451g Nat, Steel Car ot su

Municipalités— Loews Theatre .. ....... 33. Nat. Breweries vt ng
Montréal .. 4 1949 36565 60,50 Mack Trucks . ........ 27; à Norands PTIT 7Montréal 4'; 1951 87,50 52,56 Montgome.y Waia ..... 5234 Ogilvie Floûr ! : qe
Montréal .. 5 1045 92,50 97,50 National Biscuit ....... 2333 Power Corp er “a
Montréa “ 1954 92,50 97,50) National Cash Reg. 16 Price Brant 11 8800 Sy
Montréal .. 6 1941 96.50 160,50 National Dalry rod. .... 1844 &t 4 ras RE tee 1774
Québec 41, 1950 96,50 100.50 National Powrr & Light gia - lawrence Curp. .. .. 21a
Québec 5° 1953 98,50 102,50 N.-Y, Centsal ........... 18 St. Lawrence Corp. À Ps 15%
Toronto .. 5 1953 16050 ...... North America. 218; St. Lawrence Paper Priv ,. 41
Tor. Harb, . 3 1937 $2,560 9550 Fennsylvania R. R ally Shawinigan _. …. 20
Winnipeg .. 4'; 1960 £9.50 95.50 Philips Pete . ........... 443, South. Can. ‘Power LL
Vancouver . 5 1969 #4,50 98,50 Public Se:vica Ccrp. ..…. 37 Steel of Canada LL. LL. ~4
Windsor ... 3, 1975 41,50 50,50 Pullman .... ......... 3034 Steel of Canada Priv. …, 801g
Strictement sujet au changement, Radio Corp. .. ........ , 5g United Steel Ce thy
—_—— Republic Iron & Sieel 2813 Winnipeg Elecric Priv, 6

Southern Pactlc Le canne 13% Winnipeg Electri A .. 1.50
ars Roepuec Biz BANQUES

Simmons Bed, ..…a. 3e Montréal _ “ . pis
* . outhern Rails a... Ya —————————Obligations du Socony Varuum“II Mie

Standards Brands ...... 38 CURB DE MONTREAL
gouvernement Standard ON of N-J. ... 48\, Cotes fournies & 1 h. 50 par R. Moat

Timken Ro'ler Bearing ,. 513g et Cie, 46, rue Elgin, OttawaD United Aireraft .... .... 24% Abitibi P. & PU; na a
United Corp... je Abitibi P. & P. 6s priv. 1 13°

Fourn! au “Droit” par la malson John re ; Fay Asbestos Corp, | * 22
Graham et Cie, banquiers en place- United Gas Improvement 2% Beauharnois P. or 1
ments, 85, rue Sparks, Ottawa. Tél: gnion Re sees Yaa Brew & Dist. of Van. | ° 42-5318. VU 8‘Steel 1 60 British American Oil || |’ uty
Echéances— “+ Dem. Off Vanadiun: Stee 38% B, C, Packers . 15

Juin 1, 1940 ...... 12 98.00 99.50 Western Union . 2614 Can. Breweries Priv... °° 1614
Sept. 1, 1940 ...,.. 4!2 9975 102,25 Westinghoise … 115% Can. Vickers toe eo”
Mars 15, 1951 .,.... 1 97,25 99.25 Woolorth 4 Co. ...... 293! Com. Alcohol tees t
Nov. 15, 1941 ,.,,.. 5 103,50 106.00 White Motor ...... .. ... 1214 Cons. Faper Corp, 1, °° °° mt
Juin 1, 1942 ….……. 2 98,25 100.25 N.Y. CURB ’ llonnacona A rt oiOct. 15, 1842 ...,,. 3 10075 10275 Aluminum of America 1373 lronnacunæ B CC CC Ct Cc 12
Juin 1, 1943 vo. 2j; 98,50 100,75 Cities Service ........ . 7 Fairchild etree "
Oct. 15,1843 ...... 5 105,50 197.75 Electric Bond & Share 9 Fleet Alrcratt =~ °° °° NJ a ? PR ‘ ; @ rerafît |, ©Jan. 15, 1943-44 21, 97.50 97.7% L'argent à demande est à 1‘; Ford ot € : i.
Qet. 15, 1944 LLL 4l2 103.00 107.28 Affaires & 11 heures ..... 810.000 Fraser. (roTRB .. iov 5 ; ° ' 0. LLL. a

Loy ' ' Affaires 4 midt ....... 1.530.000 Fraser © - :Août 15 raser Co. VT, | 1. ere .Oct. 15. ! {| Melchers Dist. Priv. ï

Fév. 1, . BOURSE DE TORONTO | McLaren P. & P. 1414
Juin 1, J > : Cotes fournies & 1 h, 30, par R. Moat  [obert Mitchel baOct. 15 1944-49 3. 8650 88.001 et Cle, 46. rue Elgin. Ottawa ; MING.
Nov. 15, 1948-51 31, 8450 98,00 ‘Aldermme : © ap | Central Caditine . IOct. 15, 1947-92 4 9950 103.00 Arntfield Ll a Siseon 2, 1, 1" 11! an
Mal N\, 1042-5 «a ‘050 MOL Augite Porcupine oo. 1.85 Sladen Matacti- °° 2.Juin 1. 1950-55 3 90,50 94,00 Banktleld 2. 17 Stadarona TU Gay,Nov. 1. 1046-36 4; 101,00 105,00 Base Metaisol 26 MONTREAT, & CUiR ;
Nov 1. 1947-57 41. 102,00 106.00 Beattie oe 1.00 Ventes à 11 heures 14.700
Nov 1. 1948-38 dt. 10250 106,50 Bidgood Kirklan 12 ; Ventes À midi Te 79.300
Juin 1. 1943-53 3 90,50 94,00 Boblo ' 114 | Ventes à 1 heure 103.200
Nov 1 1049-50 41; 103.00 107.06 Beale 9; © MINES DU cir 7
Oct. 1. 1950-66 $ 99.00 163,00 Buffalo Ankerite 7,00 Ventes à ‘11 heures 0.700
tame 15. 1956-61 Ie 82,50 96.00 Central Patricia 220  ! Ventes à midi oC 5Juin 1. 1956-66 31, 9250 96.00 Co 120 Yentes 3 1 henti 15.500
iJan. 15. 1942-67 ... 3 81.00 95.00 Dome 271 s cure =1,700
Perpétucis LL 2 124 3 83.50 87.50 Fast Malarttie 215

sarantis par le Eldorado creer ce 99Gouvernement © o.oo... 1 Pp
du Dominion— Falconbridge sm LE BILAN DE
CNR Sais 100.50 Hard Rock 83 |
.N. ‘ . - ; ] T TCN. 99.50 10200| Helnwer 4° | LA BANQUECN Lun DASOI Rerr AddisonIII Tes |
Zn ; * X,rkland Lake ....,.... (15
CN 90,50 94.00 j
O'N. 9050 94,00 DareShore TREEER ae DU CANADAoN 11000 114.00 Leen“Cn ow
CN ‘0 112. ace s sac e nana es . -

Le M 15m) MahermedLake8 BILAN (ARRECE,A%. MERCREDIIC N. 107.00 LULA} McKenvie Red Lake ....! 1,10 —
LN aa 11801 McWatters .... «à PASSIF:
iaT 90.00 94.00 Mining Corp. 258 3 Capital verse... $  5.000.000.00
1G. T. 98.00 103.00, Noe" Ta 2 Eon de réserve ...... __1.803.514,79IC N. 107.00 111.00 | Noranda Tse 3 Dimas, £1 circulation ... 188.609.881.83

1c. N. 119 00 114,001 Paymaster .. 32 a) Gouverne-
3h 19.00 113901 Pend'Oreille 2.50 ment fédé-
““Tous strictement sujet au change- Perron CrowIT a b) G sees $41.522.336.02 ‘
ment Ploneer "u....... 1°25 Out‘erne-

s—Payahle à New-York seulement Preston East Dome nn... 123 ments pro-

t-Payable à Londres. Sherritt Gordon ........ 168 ) Banques&*—Payable à N.-Y. et au Canada. Blacoe LLeee* 8 1 ©) Jandues Aes 634.132.32
Stadacona ......... cena 35 d) Autres dé-
Straw Lake ..... FUP ss Ja pôts ..

Matières premières! Somos de a) vivanite ...... 0... T Total ...... ou. 250.0007I Teck Hughes sr. 4.00 5. Passif divers payable en 07.281,53——— Temiskaming sesasac ns 434 sterling,  monnale des

Sucre WalleAmulet III 66s devises-or eroamemue etNEW-YORK. 8. — Les prix du mA ee 5 vises-or étrangères …. ght Hargreaves ...... 7.00 6. Tout autr .
sucre no 3 à terme ont débuté à 2 HUILES e passif 5.6%.411,08
à la baisse. Sept. 2.720; Jan. 2.71; Anglo Canadian © Pe Total .. ..... .. $451.721.089,23
mars 2.73; mai 2.76; juil. 2.79 . ; Calmeht .. 2 ACTIF: TT — —

Café Dalhousie 48 i. Réserve:
NEW-YORK. 8. — Les prix du café Home on 225 Monnaies et iingots

à termes de Santos ont débuté 2-9 RavoiiteCUT 35 Lingots dans)371.830.88
à la hausse. Sept 6.15; déc. 6.33: mars TORONTO ET CURB gent ..............
6.33; mal 6.31: juil. 6.34. Ceux de! Ventes à 11heures ee 113-000 Sterling et dol-
Rio (vieux) n’étaient pas fixés. Vertes A 1 heure ....... 271.000 Unis atrate

Ferblane ae LLL... ‘51.861.437 63
LONDRES, 8. — Le fer blanc au 5 ° i Autres devises .

comptant et à terme était coté de Compensations ‘ deDays À êta- 322 57
229 livres 15 s. à 230 livres, i
sur la Bourse des métaux de Lon-i ‘ ni : Total ......... -$.73 423.591.12
dres aujourd'hui. Les ventes se sont Ôbancaires de 7Eromisionnaires 379.013.52
totalisées à 700 tonnes. | 1 . & Avances: ees

Coton . a)au Gouver-

NEW-YORK, 8. — Les prix du! a semaine pement4.
coton à terme (vieux> ont dete) ou 22.708! b) aux Gouver-

ca va... 783. nements pro-ge pores À la hausse à 6 points ! Montrésr 13.850.415 vinciaus Lacie...
=. erbr e ve - c) aux banques

Fermé guvert | Port-William “ 55-255 à charteet
Octobre 950 9.44! Hamilton .... 819.188 | autres ban-

reve er ve « Kitchener ..... 950.423. ....... vesDécembre .. ., .. .. 935 991 !Toronto lll 101.519.4601! WE ee
Janvier .. .. .. .. 933N 83 Brantford J = Total ....... .

, gins ... A . {etn
hats, trot ee te es 7% Sas Prince<Albest ........ ....... 321 218, marché ess pur auillet …. AR - | Sllverwoods Dairies Limited. pri-' Trésor exceptés .. .. .
N—Nominal ! vilégié, 20 cents, paygble ie 2 oct. |“ Placements:mt

ame © BUX actionnaires Inscris ie 16 sept. terme des Gou-
Canada Packers Limited, 75 cents, vernements fédé-

New-dersey 2 1-1 p. c. et Younzz- | payable le 2 oct. aux actionnaires ! est okt{TP - !
"Es ., *, - : …. - dwt ttown Sheet & Tive 4 p. C. de ‘61. | inscrits le 15 sept. Ib) Autres titres ‘
-

LE DROIT,

    

 

ànon vendu.
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Le marché  

  

OTTAWA—Offres: 2.509 baîtes de

boites de blanc à 11 sous. Le solde

KINGSTON.~—I! ny eut pas de
| ventes. Les vendeurs ont refusé
; d'accepter les offres pour la deûxiè-
me semaine consécutive. Il y avait

| 878 boîtes de fromage#blanc et 1.192
de coloré offertes. ’
ALEXANDRIA, — Le fromage de

 

     

  

 

du fromage
Plusieurs offres sont refusées aux différentes

chombres de campagne.
pr

 

 

 

  

   

  

   

   

 

 
  

  
   

  

TTAWA, VENDRED! 8SEPTEMBRE, 1939

   

beurre, vendues a 26 sous. Pas de
fromage.
CASSELMAN—Offres: 3.424 boi-

tes de fromage blanc. 11 sous of-
ferts. Pas de ventes.
BELLEVILLE. — Offres: 5.159 de

blanc; 4.420 vendues à 11’, sous: le
solde non vendu. 266 de spécial
vendues à 11*4 sous la livre.
NAPANEE—Offres: 3,445 de blanc,

Pas de ventes.

 

 22—23; “B” 21; oies, “A”, 22-23;
“B” 20. Canetons lac de Brome,

i “A”. 27; “B” 25.
OEUFS

prPPEETES

ntde plusieurs points à Montréalet

 

  

à oronto
 

—

 

LE MARCHÉ DE
MONTRÉAL

Le prix du beurre n'a pas changé
ce matin au Canadian Commodity
Exchange. Mais les oeufs ont monté
d'un sou, leur limite de la journee.
Les A-gros valent 32 sous. les A-
moyens 30, les B-gros 21 et les C 15,
ces defniers gagnant i-2 sou et les

A-poulettes ne subissent pag de
changement & 23 sous.
Les différentes marques de farine

de blé de printemps et d'hiver ou
de farine de maïs n'ont pas enre-
gistré d'autres hausses et ont con-
servé leur niveau de la veille.

Si le blé nord no 1, no 2 et no 3
ont accusé des avances de 2 sous
à 3 1-4 sous, par contre l'orge, l'a- !
voine et le picotin ont perdu de 3
5-8 à 4 1-2 sous.
Les prix des pommes de terre,

après leur recul d'hier, n'ont pas
varié, & l'exception du no 1, qui a
augmenté de 5 à 15 sous la poche.
Au Canadian Commodity uxchan-

ge à l'ouverture:—
BEURRE

No 1 du Québec, 92 points. 25's;
septembre, 25 1-2; octobre, 25 5-8;
novembre, 25 3-4.

VOLAILLES ‘
Poulettes, 5 livres ou plus, gelées,

au lait “A” 27—29; “B”’ choisies,

25 1-2; poulets, “A” 26—27 1-2;
dindes, 12 livres ou plus: 27—28;
chapons, 6 à 8 livres ou plus, “A”,

   

A-gros, 32; A-moyens, 30; A-pou-

p

 

:LA BOURSE DE
LONDRES FERME
 

le : la
ferme

I.ONDRES,
Bourse de Iandres,

sept.
qui

près-midi (10 h. du matin, heu-
re de l'est au lien de 4 heures

( (11 h, heure de l'est), a décidé
aujourd'hui de réduire encore le
nombre d'heures de ses séances.
Ia clôture aura Heu à : heures
«& h. du matin, heure de l'est},
1e nouvel horaire entrera en vi-

gueur lundi.
Les transactions se poursuivent

en volume peu sonsidérable. Les

matières premières de guerre
étaient fermes, à l'exception des
caoutehouctières. Les industriels
nationaux ont baissé de fractivns   + +
 

 

La bourse du blé

de Winnipeg ne

sera pas fermée

(Presse canadienne!
Le ministère du Commerce, M.

Euler, a annoncé aujourd'hui que le ;

gouvernement a décidé que, pour le

moment, la bourse du blé de Winni-
peg ne serait pas fermée,

Le gouvernement dit que ce ne

serait pas dans l'intérêt des pro-

ducteurs, ni dans l'intérêt national,

 

de fermé cette bourse en ce mo-
ment.

De nouvelles lettes, 23; B-gros, 21; C, 15.
LES GRAINS

Blé Nord No 1 .......... 91 1-4
Blé Nord No 2 ............ 881-4
Blé Nord No 3 ............ 84 1-4
Orge No 3 CW. ....+12000 52 1-4
Avoine No 3 ........... veo. 43 1-4
Picotin No 1 .............. 44 3-4

FADRINE

Farine de blé du printemps:— ;

lére marque .............. 6.10!
2ème marque ........ 5,60
Boulangerie .............. 5.40

Farine de blé d'hiver:
Livraison par wagons ...... 4,70
En lots mixtes ............ 4,90

Farine de maïs blanc, par baril

livraison faite en wagon 5,60
en lots mixtes ............ 5,90

Son ........ FR 29,25
Gru rouge ........ ........ 30,25
Bru blanc ................. 32,25

Farine d'avoine, en sacs de 80
livres, livraison faite $280 la taxe 

    

de vente comprise.
FOIN EN BALLES

| No 2Lens ne vues
A Montréal, port compris.

| POMMES DE TERRE
;_ Nouvelles du Québec. sac de 75 Il-

{ livres: No 1. 103 — 1,10; No 2, 90
|— 110 — s1,25.

MARCHE DE MONTREAL
A LA FERMETURE

(Presse canadienne)

MONTREAL, le 8. Canadian
Commodity Exchange. Au comptant:
Beurre, Qué. (92 points), 25'2-3;.
Fromage, pas de cotes. A-gros, 32-0.
A-moyens, 30-O; A-poulettes, 23-0.

: B-gros, 21-0. C. 15-0.

10,00

Prix du beurre à terme: sept.
25'.-3,0; oct, 25%-750; nov;
237%,

Ventes: sept contrats de nov.
25% ; un de nov. à 25°.

Gains pour
les acieries
à Toronto
TORONTO, le 8. — Les actions

des compagnies de papier et d'acier
se sont mises en évidence aujour-
d'hui à la Bourse de Toronto, tan-
dis que les métaux usuels ont pré-
senté un aspect irrégulier. Les pé-
troles de l’ouest ont aussi avancé
mais les aurifères ont perdu du ter-
rain. Le volume de la première
:heure se chiffra par 113.000 actions.
, Des gains de 4 points ont été af-
fichés par les titres des deux grou-
pes dctifs. Abitibi privilégié gagna
3 1-2 points, Abitibi ordinaire, un
point. Great Lake Paper privilégié,
2 points, Consolidated Paper, un
point, et Bathurst, un point. Domi-
nion Coal avança de 4 points, Na-
tional Steel Car, Dominion Foun-

 

de 1 à 2 1-2 points.
Dans le groupe des pétrolifères,

International Petroleum s'améliora
d'un point et Imperial de 1-4 de
point. Les services publics en géné-
ral tendaient vers la hausse, tandis
que les denrées et la construction
avaient autant de pertes que de
gains,
Noranda a essuyé la pius lourde

perte au groupe des métaux usuels,
soit 3 points. Hudson Bay et Ven-
tures ont aussi fléchi. Nickel et
Smelters ont pris la téte d'un mou-
vement de redressement avec des
gains d'un point ou plus chacun.
Des avances ont aussi été enregis-
trées par Sherritt, Waite-Amulet,
Aldermac, Base Metals Corporation,
Pend Oreilie et Falconbridge. Les
argentiféres étaient stables.
Les auriféres ont été peu favorisés

par les spéculateurs. Lake Shore
descendit à 32, son minimum de
l'année, et un recul de un point par
rapport à la cote de la fermeture
précédente. McIntyre fléchit d'une
fraction et des reculs fractionnaires
ont caractérisé Wright-Hargreaves,
Pickle Crow, Northern Empire, Mi-
ning Corporrtion et quelques aur!-
fères bon marché.
Quelques-uns des pétroies de

l'ouest se sont vendus en volume
considérable. Home Oil était un ti-
tre actif à 2.27, avec une hausse de
9 sous, tandis que Calmont et Ajax
se hissalenit à de meilleurs niveaux.

DOMINION STORES
Dominion Stores, Limited. a in-

formé la Bourse de Montréal que
M. Georg® Nicol avait été pommé
secrétaire-trésorier de cette société.

TS

des Gouverne-
ments fédéral

53.492 438.34

 

€) Autres va-
leurs 0020000000
 

171 262.761 81

1.680.435.L9

Total
T Immeuble de ia Ban-

8.'Tout sutre actif . . +.578.388.88 
Total .... ...$451.621.089.22
-—— == a ,

Proportion de la réserve nelie (I'.tem |
1 de acti! moln ite5 du passif)
& ensemble 1.4 engagements relat!!s
aux billews en cirodlating es dépots:
82.31 pour cent.

dries et Dominion Steel montèrent|

fluctuations

(Presse Canadienne !
WINNIPEG, 8. Un

nombre de ventes ont fait reculer
les cours du blé de plus de deux sous

des Céréales de Winnipeg, mais les

| mesures que les transactions ont

pu presque entiérement reprendre le

terrain perdu.
Le champ des variations des cotes

les autorités de la Bourse; mais
les acheteurs et les vendeurs se sont
montrés trés prudents, une attitude

jours.
Après les premières trente minu-

tes, les cotes étaient d'inchangées à
3-8 à la baisse, avec octobre à 81 1-4,
décembre à 82 5-8, et mai à 85 3-4.
Blé:— Ouv. Haut Bas Clot.

Oct. 7944-801, Bill.  T81, 18%
Nov. 82 82338 T97,A T975A
Déc, 8034-8112 83 793, 7954-15
Mai |5412-8534 86%, 831, 833,
Avoine:—

Oct 3914 397, 3734 37%
Nov. Cees Cees a JT14A
Déc. 38! 3814 36%, A 367A
Mal 3854 39 373,A T13A
Orge:—
ye 461 4 465, 45%, 46%

Oc.-nou. 441,-45 453,B 441; 4514
Nov. A Ces Coe 45B
Déc. 44-443, 4454 44 443;
Ma! 473,-47A 47':B 403% 4712B
Lin:—

Oct. 164 164 160!; 180
Nov. AR eee Le ete
Déc 1813, 1613, 1533, 153%
Seigie:— ;

Oct. 541,-551;B 5674B 53'. 5473
Nor. ce Cea Ca 55A
Déc. 553, 583,B 54>,A 54:,B
Mal 6033 60% 5733 583,

A CHICAGO
CHICAGO, 8. — De lourdes ven-

tes ont secoué les cours du blé sur
la Bourse de Chicago aujourd'hui.

Avant de se rallier, les prix ont per-
du plus de 2 sous. Les transactions

se sont effectuées sur une très gran-

de échelle et les fluctuations ont été

très rapides. La plupart des ventes

ont rapporte des profits. Toutefois,
certains vendeurs ont été influencée

par les bonnes nouvelles sur l'état

de la récolte du Canada.

A l'ouverture de 1 à 2 sous plus

86 1-2. le blé s'est dans Ia suite re-

pris. Le maïs débuta 1-4 plus bas

ou 1-4 plus haut, septembre à 60 1-4.

décembre à 60-59 3-4.

 

LE CHANGE

ling, 4.35; le dollar américain, 1.07%;
le franc, 2,45.
A NEW-YORK. — La livre ster-

ling, 4,05%: ie dollar canadien, 83,
le rfanc, 2,281;.
A PARIS. La livre sterling,

176.50; le dollar américain, 43,75: le
dollar canadien, 49,82.
EN OR. — La livre, 10s 1d: le dol-

lar américain, 60,82; le dollar cana-
dien, pas fournt.

L'OR EN BARRE
LONDRES, 8. — Le prix d'acha:

de l'or en barre, fixé par ia ban-
que d'Angleterre, est demeuré in-
changé aujourd'hui à 1685, soi. l'é-
quivalent de 36.48.

meme=

Les raffineries

fonctionnent à

pleine capacité
NEW-YORK,8.—Les raffineries

des Etats-Unis fonctionnent à plei-
ne capacité aujourd'hui pour rempiir
les commandes des épiceries de plus
en plus achanlandées,

L'activité est intense dans ies raf-
fineries de New-York, Boston, Bos-
ton, Philadelphie, Baltimore et Chai-
mette, Lo.
Les représentantz d°g compagnies

ent déclaré que les quantités de su-
cre brut étaient énormes. La ra-
reté ne s’est fait sentir que dans ie
sucre raffiné. 

|
maintenant à 3 heures de l'a-, |

|
{

de sucre dans les principales villes‘

“les génisses à

 

Le marché
A 2 HEURES, p.m. | des bestiaux

à Toronto
LES PRIX EN GENERAL SE
SONT HISSES DE 28 A 50 SOUS
EN PARTICULIER CEUX DES
BOVINS, VEAUX. PORCS ET
AGNEAUX.

(Presse canadienne:

TORONTO, là 8 — Les prix dre
bovins, des veaux. des porcs et des

Agnsuux étaient fermes sur le mar-

ché de Toronto Au cours Je la see

maine, tandis que ceux des moutuns
sont demeurés stables. Toutes les
catégories de bovins ont augmente
de 59 sous par cent livres. Lae
veaux ent aussi monté de 54 sous
ct les pores & bacon, Myrés par cae
mion, se sont vendus 90 sous plus

chers. les agneaux ont gagné de

15 à 35 sous.

Les bouvillons pesants obtenaient

85,75-$7,25 et quelques-uns de choix

attelgnalent $7,50. Les bouvillons et

boucherie se mont
vendus $5-*7 les cent livres. les

Véaux hourris ent rapporté #7-35

l&s vaches à boucherie ent ternu-

né à 835-8525 el celles pour la

mise en conserve à $2.50-383 25. Les

taureaux à boucherie de bonne qua-

lité sont vendus à 35-5550 et

ceux à soucissons à 8125-1475 avre

quelques-uns à $5.

Ceux de bonne qualit“ + ven.

dident à 35,50-$6 et les ordinaires

à 55, Quelques veaux nourris vap-

portaient $8.50, Ceux an lait et du

se

 
des prix dublé,

certain|

à l'ouverture ce matin de la Bourse ‘

offres devinrent moins grandes à | sont

a été porté à 20 sous par jour par.à %5 et montdrent A’ $8.25

bien différente de celle des derniers:

bas, septembre à 87. décembre à 87-

4:— Our. Haut Pas Clot

Sear 87 88 R5 B5!4-ta

Déc. B7-86!2 88 85 R5-85:4

Mai 88-88! ; 89! 4 86 86-86‘ 4

sols601, 6034 59 5917
Dée 60-5994 601, 581,  SB8%g-lz

Ma! 6233-63 63, 607, 6034-78:

Avoine:—

| Sept. 38% 381, 361, 3612 ,

Déc 37 37%, 35% 357-13

Mat 37%: 38 373; 18%

oct Posot, Bi: 80%
Déc. 203; 9 aor, 89%

Mai 92 921, 911; 913,

Seigle :— _

sept 53 53 501, 527y

2. 5534 56 521. Nat.
Mai 5835 5814 5812

‘’Lard’:---

Sept. 750 150 720 740-42
Oct. 750 750 720 740

Déc 7 760 Tih 45
167 167 727 747-50

‘Billes:— _

Sept. ..... RER eee 850
ttct er
e

|

 
|

nrinteinps étaient fermes à enviren

875 pour meilleurs,

les prix des veaux ont gagné 59

“sous à ouverture du marche et ont
“cotservé leur gain toute la semaine

durant, Ceux de qualité de c'ioix

varfident de $2.60 4 $10 et quelquese

juns obtentient jusqu'à $10.50. Les

{(Veaux ordinaires se vendatent a
82,50, Les veanx à l’herbe étaient

in $4,50-<-$5 les cents livres,
Les acheteurs de l'extérieur de la

ville se sont faits nombreux sur le

marché des pores. les ventes sa

effectuées à la fermeture à
S8,40-$4,50 pour les porcs À bacon

Ine

progressé, si bien que les prix ont livrés par camion et de poids léger,
pen ne pouvait obtenir de juste prix

pour les pores abattus après mardi,

les agneaux ont débuté stables
5 mercredi,

avec quelques-uns à 38,50. Tes hé-

Hers se vendaient avec la réduution
ordinaire de $t pour cent Hvres, Tes

avortons ont baissé à 36,50 Je cent

livres. ],es moutons n'ont pas chan.

gé de prix à 52-$4,50 le cent livres,
selon la qualitÆ.

LES ARRIVAGES
Bovins Veaux Porcs Ang

; Cette sem. 5.160 2631 3158 24€
Sem. dern. 5276 3214 3.969 4229
1939 à date 177 952 100.372 169 370 90 933
1938 à date 215,506 84471 171.596 92.471
Même

5.248sem. 2248 4008
—

1938 6421

Ie prix du pore

TORONTO — Les prix du
pore abattu ont grimpé de 65
sous à Hull, à $10.65. A Lon-
don, Stratford et à Hamilton,

ils ont monté de 50, 25 et 10

respectivement. Les vivants a
Hull ont augmenté de 50 sous
abattu.
Hamilton $10.75, Peterborough

810,50, Stratford $10.50 plus trans-
port, Brantford $10,835, London $10.6%

plus le transport.

Vivants, Hull $S.
DIVIDENDES

Goodyear Tire and Rubber Com-

j pany of Canada Limited, 62 cents

d'ordinaire et 1% p. c. pour le pri-

vilégié, payable lp 2 octobre aux

Actionnaires inscrits le 15 pepléine

‘bre. .

Nova Scotia Light an) Ponera

Company, Limited, $1.50,payable le

1 octobre anx actionnaires inscrite
le 15 septembre,

rite

Les papeleries

 
 

 

montent encore

à Montréal

 

MONTREAL. 8—A la faveur d'a-

[chats considérables, les papeteries,
les ferroviaires et les pétrolifères
ont grimpé jusqu'à 4'2 points, au
cours de la matinée sur la Bourse de
Montréal.

National Steel Car s'est hiksé ce
142 points, St. Lawrence priv. de
; deux, Price Brothers de 1': et In-

561.-1p ternational Pete et Howard Smith
! de un chacun. Les autres titres ont
(réalisé des gains fractionnaires.

Les métaux étaient mixtes, aveo
| Nickel et Smelters 2 et 1': a la

j hausse. respectivement, tandis que
| Hudson Bay Mining a perdu un
; point et Noranda 43. Les services
publics se sont maintenus stables.

SUR LE CURB
MONTREAL, 8—Bur le Curb, ce

! sont les industriels, en particulier
A MONTREAL. — La livre ster- [les papeteries, qui ont réalisé les

plus forts gains. Les mines étaient
irrégulières.
Fraser gagna 3 points. Abitibt

priv. 2%, Fraser Voting 1'4, Conso-
lidated Paper et Donnacona “A”. un
chacun. Abitibi ord, Canada ct
Dominion Sugar, Fairchild et Fleet
ont pris des fractions,
Dans les mines, Pend Oreille mone

ta de 18 cens, Sladen Malariic da 9,
Home Oil de 15, Macassa et Sher-
ritt, cinq chacun. Falconbridge
Nickel perdit 15 et East Malartic 4.
MONTREAL, 8—Sur le Curb. ce

sont les industriels, en particulier
les papeteries, qui ont réalisa les
plus forts gains. Les mines étaient
irrégulières.

 

INTER-STATE
ROYALTY CORP.

 

| Inter-State Royaity Corporation,

 
»

Limited, et Second Inter-State
Royalty Corporation, Limited, ont
notifié aujourd'hui le Curb de
Montréal que toute action relative
aux dividendes sur les actions de
ces deux sociétés avait été différée
jusqu'à la fin de l'exercice en cours,

soit jusqu'au 31 décembre 1939. Dans
chaque cas, on a déclaré que cette
mesure avait été adoptée par le cons
seil d'administration “à cause de
l'incertitude que crée Ia situation
internationale et de l'effet qu'elle
pourrait avoir sur les affaires de
ia société.”
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Cartes
Professionnelles

MEDECINS
Or PHILIPPE BELANGER, T4
rue Laurier-est.  Bpécialité.
Chirurgie. Cunsultations 2 à 4
h.et 7 88h pm. Tél. 6-0317.

Dr De HAITRE, des hôpitaux
de Paris, 161, rue Stewart.
Spécialités: Chirurgie. Mala-
die des femmes. Maladie des
organs: genito-urinaires. Con-
sultations 2 À 4 h. 30 et 7 à
8 h. 30 p.m. Tél: 4-1244.

Dr A. DROUIN, 197, rue Rideau.
Spécialité, Yeux, Oreilles, Nez,
Gorge. Consultations, 2 a & h.
et 7 à 8h. pm. Tél.: 3-9162.

Dr J.-L. LAMY,211, rue Stewart.
Spécialité. Chirurgie. Consul-
tations, 2 à 4 h… et 7 à 8 h.
pm. Tél: 3-7026.

Dr ALFRED LAROCQUE, 431,
rue Rideau. Tél.: 3-84. Chi-
rurgie, médecine. Consulta-
tions: 2 à 4 h et 7 à 9 h.

Dr E. PERRAS, 192, rue Princi-
pale, Hull. Tél.: 2-6754. Spé-
clalité: Rayon-X au bureau
privé. Diagnostic et traite-
ment. Consultations, 1 4 4 h.
p.m.… et de 7 à 8 h. pm.

Dr J.-M. RAVARY. Yeux,
oreilles et gorge. 433, rue Ri-
deau. Tél.: 3-8252.

Dr R.-E. VALIN, 185, ave Lau-
rier-est. Spécialité: Chirurgie
exclusivement. Consultations, 1
4 3 h. pm, et sur Rendez-
vous, Tél.: 4-03317.
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Gardes-Malades 86

GARDE-MALADE pratique, pren-
drait cas a domicile. Références,
expérience. 18 Rideau, apt. 304.

61045-86-210

RITA BOURGEOYS, GM.G.E,, ser-
vice privé. 20 Dollard, tél.: 2-9204.

  

 

86-1 ms

Combustible 74

WILFRID ARVISAIS: Slab bois
mou, $4,50, $6 ct $550 la corde,
bois mou coupé, au voyage $2, bois
franc lere qualité, 3's pleds, $7 la
corde. 258 Maisonneuve, Hull.
2-8334, 74

BLAB bois mou, $4.50, $5 et $5.50 la
corde; bois mou, coupé au voya-
ge, $2; bols franc, lère qualité,
3's pleds, $7 la corde. I. Arvisals,
278 Maisonneuve, 2-8684. Ts

BOIS franc, 3 pieds 4 pouces, $6.50,
bois franc 4 pieds, $7.50, slab
$4.50, voyage $2. A. Vadeboncoeur,
112 bivd Sacré-Coeur. 2-5545.

OSCAR LAMBERT, marchand de
bois de chauffage toute sortes.
243 Maisonneuve, 2-6965. 4

BOIS FRANC 4 pieds, $7, bois mou,
4 pleds, bois coupé au voyage.
Transfer R. Barrette. 3-18286.

. 4

BOIS franc 4 pieds et 3 1-2 pieds.
Bois mou 4 pieds. Bois coupé au
voyage. 30, rue Lois. 3-1905.

J.N.O.

BOIS franc, bonne qualité, slab de
bois mou et au voyage de toutes
sortes. A.-R. Lévesque, 28 Guer-
tin, Hull. 2-4493. 1209-74-210
a ES

 

 

 

 

 

 

Ouvrage en Feuilles
Métalliques
VENTILATION

Toitures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
280, rue Blater Tél. 2-1530

Nous donnons un prompt
service.

—_mrerces

 

Il est facile d’emprunter
de 'INDUSTRIAL

Prêts sur biens personnels et autos,
de $50 à $30C. à taux fixes. autoriséo
par une loi spéciale du parlement
fédéral. UNE ANNEE POUR REM-
BOURSER. SERVICE CONFIDEN-
TIE", aux salariés. propriétaires de
foyera, d'autos et aux marchands.
ARGENT EN UN JOUR, SI ON LE
DESIRE.

Venez, téléphonez où écrives.
INDUSTRIAL LOAN &

FINANCE CORPORATION
“Une compagnie entièrement

canadienne’.
Rideau Tél: 8-1149

Immeuble Transportation)
E.L. DU PLESSIS. gérant

Prêts consentis aux endroits environ-
nants. Suceurssies dans les principales
villas,

48. .ae  
 

 

FEUILLETON DU “DROIT”

Le

lisez pIpS RRITE

6

ETHIER. — Décédé subitement à sa

demeure, 174, rue Sussex, jeudi le

7 septembre 1939, Joseph-Alfred
Ethier, époux bien-aimé de Marie-

C. Girard, à l'âge de 67 ans. Fu-

nérailles de l'adresse ci-haut men-

tionnée, lundi le 11 septembre, a

7 heures 45 a.m., pour se rendre a

la Basilique où le Service sera

chanté à 8 heures. Inhumation

au cimetière Notre-Dame d'Otta-

wa. Parents et amis sont priés

d'y assister sans autre invitation.

6-210

LEVEQUE. — A sa demeure, 177
Bolton, jeudi le 7 septembre 1939,

-T. Levêque, époux bien-auné
d'Albina Côté, à l’âge de 63 ans.
Départ du cortege funèbre, de
l'adresse susmentionnée, samedi le
9 du courant, à 7 heures 40 a.m.

pour se rendre à la Basilique, où
le service sera chanté à 8 heures.
Inhumation au cimetière Notre-

Dame d'Ottawa. Parents et amis
sont priés d'y assister sans autre
invitation. Journaux de Montréal,
Québec, veuillez reproduire.

1210-6-203

ROBILLARD. — Dans un hôpital
local, jeudi le 7 septembre 1939,
Annette Robillard, fille bien-aimée
de M. et Madame Eugène Robil-
lard (née Sophranie Robert), à
l'âge de 22 ans. Départ du cortège
funèbre, de la demeure de ses pa-
rents, 361 St-André, samedi le 8
du courant, à 7 heures 45 a.m.
pour se rendre à l'église Ste-Anne,
où le service sera chanté à 8 heu-
res. Inhumation au cimetière No-

tre-Dame d'Ottawa. - Parents et
amis sont priés d’y assister sans
autre invitation. 1219-6-209

 

 

 

Directeurs de funérailles

COMPAGNIE FUNERAIRE BACI-
NE, LTEE, 127, rue Georges, Otta-

wa. Tél.: 3-5894.

 

Monuments

MONUMENTS et cartes mortuaires
mivux finis et de 20 à 25 p. 100
meilieur marche. Chez J.-P. LAU-
RIN, 95, rue Georges, Ottawa.
Ecrivez ou téléphonez pour cata-
logues. Tél.: 4-0417.

On demande 14

Cit, AKGENT, bijoux, dents en o!
vieilles rrnntres en or, laments,
etc. Les plus aauts prix. 193, rue
Sparks, chambre 791 en haut—
prenez l'ascenseur). 14
 

FILLE ou FEMME, pour prendre
soin d'une malade, et aussi pour
ouvrage de la maison, pas d'en-
fant. S'adresser, Roméo Bouvret-

te, St-Eugéne, Ont.
61209-14-209

MENAGEREd'expérience pour pren-
dre charge d'un hôtel de campa-
gne, à proximité d'Ottawa. Ré-
férences exigées. Ecrire case 60,
Le Droit, Ottawa. 14-209

CORSETIERE, avec expérience dans

 

la lingerie. Ecrire case 5! Le
Droit, Ottawa, en merttennant
âge et expérience.

1217-14-211
 

Servantes demandées 15

BONNE à tout faire.
exigées. Tél: 3-7312.

Références

1213-15-209

BONNE à tout faire, avec ‘expé-
rience. S'’adresser 25 Château-
briand, Parc Columbia, Hull,

1214-15-209

 

Femmes.filles demandées
APPRENEZ la merveilleuse culture
de la beauté, école brevetée par le
gouvernement. 250, rue Rideau.

108-1 ms

Agents demandés 18

BELLE proposition avantageuse pour
homme sérieux voulant prendre
charge d’un territoire et s'occuper
de vendre thé, café, épices, essen-
ces, savons, etc. à son compte.
Expérience pas nécessaire, Offre

30 jours d'essai; aucun risque
Catalogue GRATIS. Ecrivez pour
détails: Produits Jito, 1435 Mont-
calm, Montréal. 18

DEMANDE. Homme pour bon ter-
ritoire Rawleigh. Devra se con-

tenter d'un bon revenu pour vivre
pour commencer. Ventes plus éle-
vées cette année, Ecrivez Raw-
leigh Dépt. ML-314-101-I, Mont-
réal. Canada. 18

 

 

Hommes demandés 20

VENDEUR avec auto, bilingue, sa-
laire et commission, excellente 
proposition. Ecrire case 25, Le
Droit, Ottawa, 1208-20-210

Parc aux

Oiseaux Bleus

 

No s.

— Un nasard vraiment provi-

dentiel m'& fait reucontrer cette

Jeune fille pres de l'etang. J'ai

provoqué ses confidences et nous

avons aussitôt éprouve une subite

et mutuelle sympathie. C'est une

petite ame flere qui. sans cesse
blessée, a su de bonne neure Ca-

cher ses larmes. Tu ne peux pas

savoir, Lionel, mais si tu savais

comme il y à des extances et des

jeunesses tristes. tu sentirais ie

mème atiendrissement que moi

Sois DON .. Aide-MOI A consoier

cetter pauvre petile.. I taut
Qu'elie soit heureuse! Tu me voi

décidée à la garder prés de moi.

Aux yeux de tous. elle sera ma lec-

trice, ma secrétaire, ma demoiseile

de cémpagnie... Four moi, Aivme|
sera là mellieur: des amics.. ia | plus lidele compagne, Nous ne

par CHARLES FOLEY

nous quitterons plus jamais, ja-

mais !

Repetant ces mots avec force,

tante Marie eniaçait la tailie de ia

jeune fille et cherchait a l'entrail-

ner vers le landaulet sans que Lio-

nel, quoique tres surpris, protestat.

Ce fut Albine qui tit resistance.

Ele avait remarque iimpercepti-

bls haussement d'épauies du jeu-
ne homme. elle scruia son regard

de pius en plus contrarie, et eue

crut y ure ce gull n'avait pas cut:

“Quel singuber caprice {”

Puls aprés avoir reprime un

mouvement dunpatichce, Sainte

Preuil céda & sa gaieté naturelle

et, preférant prendre ia chose

gaiement, li se mit a rire bruyame
ment :

-- Sans reproche. je vous al vue

souvent d'humeur mprevue et

lantasque, ma Duone tants, mais

Q

instituteurs demandés 21
INSTITUTRICE, pour école séparée

Blind-River, certificat bilingue, 2e
classe, avec expérience. B'adres-
ser, M. D.-J. Leclair, sec, Blind-
River, Ont. 1202-21-209

A wendre 25
LATTES $3.50, bardeaux $2.75, plan-
ches $18, bois dur embouveté $20.

Madriers de 3”. 30 rue St-Jacques,

Hull, 2-2486. Boucher Frères. 35

BAIGNOIRES, éviers, iavabos, ca-
 

binets, égouttoirs, vuyalx,  rac-
cords rediatesra Primes lab
Booth. 8-0461. 23-/NO
 

LATTES de 32 pouces et bois de
construction. Prix d'aubaines.
23-2924. 0-1 ms.

COTTAGE meublé, situé pres West-
port, sur cinq acres bien boises, et
contenant vivoir, salle 4 diner, cul-
sine, quatre chambres à coucher,
salle de bain, vreanda avec mous-
tiquaire, service d'eau per pompe
Johnson. B'adresser, P. Darley

 

 

1934
SEDAN PLYMOUTH

$250
OTTAWA MOTOR

SALES LTD.

Parc d'Autos Usagés

Rue Catherine à l'est de Bank
2-4120   
 

Ferme à vendre
FERME,200 acres, sur bonne route,

16 milles d'Ottawa. Ecrire case
20 Le Droit, Ottawa.

61292-30-211

Automobiles 54
PARTIES USAGEES d'autos. Vitre
de porte lnstailée. Ressorts remis

 

 

pièces, 820; mobille: de salon, $5.95.
F. Slover Ltd. 25

ALLECHANTES aubaines de meu-
bles durant la vente du 19ème an-
niversaire. Conditions faciles et
longs termes, Emmagasinage gra-
tuit jusqu'au besoin. Cohen &
Cohen, 194, Rideau, angle Waller.

25

POELE à gaz, Findlay”, 4 ronds
émaillé blanc, presque neuf, bon
marché à prompt acheteur. Ecri-
re case 32, Le Droit. JNO

PIANOS, bons instruments d’étude,
modèles droits, $35 et plus. Con-
ditions à débattre. Pianos à louer,

 

 

 

 

PIANO en bonne condition, $20 et

 

$30. Termes. 93 du Pont, Hull.
25-JNO

LAVEUSES électriques  usagées,
91,
25

Connor et Rasy, $1 et plus,
rue Wellingt: 1, Hull.

BOIS neuf et usagé, tous genres.
Cayer & Frères, 82 Duke, 2-6036.

25

CAMIONSà ridelles Maple Leaf, de
1937, peu roulé, bons pneus, très
bon état mécanique. Aubaine.
Laval Motor Sales, Hull. Tél:
2-7813. 25-JNO

POELE-FOURNAISE, au bois ei
charbon, avec combinaison de poe-
le électrique. 68 Principale, Hull.

2-6259. 1211-25-210

BOIS DE CHARPENTES, neuf et
usagé. Bardeaux, Lattes, Ten-
Test, Papier à couverture et de
construction. Bois d'oeuvre, Bri-
que. M. ZAGERMAN & CO. Ltd.
chemin Bayview. 8-5204.

FRANCHISE liqueur “Jumbo”, 2
camions, bouteilles, caisses. Dis-
trict d'Ottawa, Hull et environs.
A sacrifice. Cause enrôlement.
S'adresser, 294 Maisonneuve, Hull.

1220-25-214

RESTAURANT. S'adresser, 56 Mal-
sonneuve, Hull. 2-1450.

1218-25-211

BICYCLETTE, pour fille, presque
neuve, parfaite condition. S'adres-
ser, 319 blvd St-Joseph, Wright-
ville. 25-211

A lover 38

BUREAUX, au nouvel unmeuble du
journal “Le Droit” pour avucats.
médecins, dentistes. agents d'as-
surances, agence de perception
S'adresser au “Droit”. 98 rue
Georges. 86-0514 38

CHAMBRE, dans famille privée.
Usage du téléphone. S'adresser,
103 St-André. 61146-38-:10

APPARTEMENTde 6 pièces. S'adres-
ser. 85 Victoria, Hull, 2-2934.

38-JNO

APPARTEMENT de 4 piéces. S'adres-

ser, 131 Wright, Hul.
61215-38-209

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

PLAIN-PIED, 2 pièces, chauffé.
S’'adresser Mile Cyr, 19 Collége,
signalez 4-2143. 1215-38-211
 

PLAIN-PIED, bois, à 272 Clarence.
S'adresser 412, rue Rideau. Signa-
lez 3-6909. 1216-38-211

325 BESSERER, duplex, 6 pièces,
poéle électrique, frigidaire, balcon,
garage, privé. tranquille, chaud,
raisonnable. 3-6902.

 

61360-38-210

Assurance ag

LEONIDAS DESROSIERS, Monte-
bello, Qué. Tél.: 96 & 6, assuran-
ce vie, feu, accidert. 98

s1 je m'attendais à seimnbiable em-

ballement, je veux bien être pen-

du! Une heure de causette et ça ÿ

est : sympathie, anutlé, union in-

dissoluble ! Sapristie vous et

Mlie Sonnel n'avez pas perdu vo-

tre temps prés de l'élang.

11 alla vers ie landaulet, ouvrit

la portière en continuant de rire,

quoique moins bruyamment.

Ce rire persitieur acheva de troi-

ser la petite dacuyio, klie tut tres

affiligée d'entendre railler une ren-

contre ou elle avait éprouve une

des meilleures éiuotions de sa vie,

ou elle avait pieure les larmes st

sincères. ‘Ires susceptic.e, parce

‘qu'elle evait vAcu tres seule. Al-
bine, non sans vraisemblance datl-

leur, iImagina que les derniers mots

narquois de Lionel: “Vous n'avez

pas perdu votre temps aupres de

l'étang !” s'adressaieïit bien plus a

elle qu'à la tante Marie.

Il suppose peu:-étre, se dit-eiie,

que J'ai profite de ea permission de

Waverser le parc pour rejoindre

cette dame, lier conversation et

m'insinuer dans ses bonnes graces!

Et, 81 ce jeune châtelain apprend

dans quel eridbarias d'argent Je me

débats, s& Conjecture devienara

une conviction.

A l'idée quz :e beau cavalier qui,

ce prime abord, l'avais sediuts par

sa courtoisie. pcuvait maintenant, 

Bently, Westport, Ont. en condition. Spratt's, 12, rue
780-35-JNO| Chamberlain. Tél; 232-3268.

MOBILIER de salle à manger de 9| PARTIES D'AUTOS, autos usagés
achetés pour mise en pièces,
pneus, batteries. Baker Bros. 3,
rue Duke. Tél: 2-7393.

SOL, ci-devant de Baker Bros, ex-
ploite maintenant le nuuvel éta-
blissement de pièces et accessoi-
res d'autos S. & S. Autus achetés
pour mise en piéces. Wellington -
Preston. 8-2526. 54-J.N.0.

PEINTURAGE d'autos, $12; lettra-
ge camions. Duro-Lac Paint Co.
402 Wellington, Ottawa, 54-196

15
blocs de cylindre,

 

 

 

Personnel
RADIATEURS,

$150 et plus par mois. Orme: dres, nettoyés par une nouvelle
Limited, 176 Sparks. 25] méthode. Reliable Radiators, 124

Kent. 75-1 ms
 

DEPUIS plus de 30 ans, les Kipp's
Herb Tablets servent contre les
dérangements de l’estomac et du
foie. 25c la boîte à la Pharma
cle Denman. 75

SENTEZ-VOUS plus active, mieux
portante. Prenez des Slendor
“Beauty” Tablets. Quantité pour
deux semaines. En vente seule-
ment à la Pharmacie Denman.
Tél: 3-9128 —-- 3-0794. 5

Radios 81

LUGENE LAJOIE — Réparation de
radio À domicile, ouvrage garan-
ti Tél: 23-1468. 31

Réparations 103

; NOUS nous specialisons dans la ré-
paration des toits, la pose des lam-
hris de briques. Estimations gra-

tuites. "AcAuliffe-Grimes, 161 Echo
Drive 7-5500. JNO

 

“Fumigateurs
et Exterminateurs”

PUNAISES, coquerelies, mites com-
plétement exterminées par Derpo
Bug Killer, non - empoisonnant,
inodore. 85 sous le paquet chez
Eaton, Tamblyn, Simpson, phar-
macies locales ou écrivez à Derpo

i
Affilage

TONDEUSES émoussees affilées,
rebâties, garanties. Livraison gra-
tuite. Baker's Sharpening Works,
253, rue Bank. 3-3097,

  

TRAIN AMBULANCIER

(Presse Associée)

BERLIN, 8. — Le premier train
ambulancier, arriva à Berlin au-
jourd'hui, à la gare de Potsdamer.

On organisa le trafic de manière

à ce que les autobus et les camions,
se rendent en vitesse aux hôpitaux.
Quelques camions du service pos-

tal, furent csangés en ambulances et
munis de brancards.

 

SOUMISSIONS
Hépital municipal d'Ottawa

pour
l'érection d’un laboratoire

pathologique projeté.
Des soumissions, adressées aux direc-

teurs de l'Hôpital municipal d'Ottawa,
seront reçues par le scousalgné, Hôpital
municipal d'Ottawa, avenue Carlinz, Ot-
tawa, jusqu'à midi, heure
LUNDI 18 SEPTEMBRE 1939. relatives
À la main-d'oeuvre et aux matériaux
requis et se rapportant à l'érect:on du
Laboratoire Pathologique projeté à l'Hô-
pitas municipal d'Ottaws.
Les devis et formules de soumissions

peuvent être obtenus du soussigné.
On ne s'engage à accepter ni la plus

basse nl aucune des soumissions.
Daté à Ottawa ce 8me jour de rep-

tembrs 1939.
WILLIAM BURNS,

Secrétaire des Directeurs,
Bureau à l'Hôp

mun

ger. la pauvrette sentait ta flerté

se revolter. Il Iii repugnait inti-

niment d'alarmer et de chagriner

ia tante Marie en re cedant pas

tout de suite a un sounait aussi

franchement exprime, mais 4 Iu

en coûtait davantage, aux yeux de

ce Jeune homme dédaigneux, de

paraitre penetrer en Intruse 4

Boismont, de s'y imposer par ruse

auprés d'une temme malade, ale

mante, et charitable.

Inspiree par ce double sentiment

Albine s'adressa a sa contidente

d'une voix de tendre prière :

— Si je n'ecoutais que mon de-

sir et ma gratitude, madame, je

n'hesiterais pas à vous suivre, Ne

vous quitter jamais serait pour

moi ie pius grand des bonneurs.

Ne croyez pas que je manque

d'empressemen:. C'est tout le

contraire. Mais il vaut mieux, -

reprit-elle de ton plus terme en-

gardant Lionel dun petit air de

défi. - U est plus Inisonnable que

Je retourne ce soir a l'Hôtel! du au

Lac. On s'y inquiéterait de mon ao

sence. ll se peut aussi que des

lettres soient arrivées. Je nal

d'ailleurs pas régie mes comptes et

mes valises ne sont pas taites

D'autres part. j'aurais scrupule

d'abuser st promptement de votre

&ympethie pou moi. Prenez l

temps de retlechir. Meme si vous 
Gr

svancée,

Une ile allemande

fortifiée est

attaquée
COPENHAGUE, 8. — Les bruits

de fusils et de bombes, indiquaient,
qu'une attaque par avion a été lan-
cée sontre l"le allemande de Sylt.
On les entendit hier soir et encore
de bonne heure dans la matinée.

L'ile possède de fortes forti:ica-
tions de défense anti-aérienne.
On entendait distinctement le

ronflement des moteurs sur I'lle da-
noise vuisine de Roemoe.
La première attaque eut lieu à

10 h. hier soir.
A 3 h. ce matin, (10 h,, h.A.6.) plu-

sieurs avions laissérent tomber des
feuillets, et quelques-uns tomb“rent
zur le Danemark.

 

 

La nomination

d’un économiste

Le gouvernement annonce aujour-
d'hui la nomination de M. Jean-
Claude Lessard au poste d'économis-
te à la Commission des Transports.
MONTREAL, le 7, — M. Jean-

Claude Lessard est le fils du doc-
teur L.-A. Lessard. Il est né à
Granby, Qué. en 1904, Il fit ses
études primaires à Ottawa et à
Québec et ses études secondaires au
collège Ste-Marie, à Montréal, dont
11 détient le diplôme de bachelier.
De 1824 à 1926, M. Lessard suivit des
cours d'économie et de comptabilité
à l’Université McGill puis il obtint,
du gouvernement de la province de
Québec, une bourse de trois ans
pour aller étudier le transport à
l’Université de Harvard. Cette der-
nière institution lui a décerné le
titre de Licencié en Transport.
De 1923 à 1927, pendant les va-

cances, M. Lessard fut attaché au
commissariat des grands hôtels d'été
du Pacifique Canadien à St. An-
drew's ,N.-B., Lac-Louise et Banff.
En 1928, il fit un stage dans le bu-
reau du gérant-adjoint de la com-
mission du Havre de Montréal, en

qualité de statisticien et d’enquê-
teur. Le 16 février 1929, de retour
de Harvard et d'une enquête dans
l'ouest canadien et américain sur
la manutention de la récolte du blé
et des lots brisés sur les réseaux
américains, M. Lessard entra au
bureau des économistes du Cana-
dien-National, en qualité de com-
mis. En 1932, 1] fut prêté à la com-
mission Duff, pour aider à la ré-
daction du rapport de cette der-
niere. Promu assistant du direc-
teur des recherches en 1933, il s’est
specialisé depuis dans la concur-
rence du rail et du pneu, tout en
continuant ses recherches dans le
domaine du transport ferroviaire.
L'an dernier, du ler février au 15
octobre, les services de M. Lessard
furent prêtés par le Canadien Na-
tional 4 la commission Rowell, di-
vision du transport. Il était chargé
de préparer le rapport qui fut sou-
mis yar M. R.-A.-C. Henry.
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Une fromagerie

est détruite par

un incendie

BERWICK, Ont, le 8. — Des dé-
gâts de $50.000 ont été causés à la
fromagerie locale de la Château
Cheese Company d'Ottawa, hier, par
un feu d'origine inconnue.
Clare McCuaig. gérant de l'éta-

blissement, qui demeure tout près,
découvrit le premier l'incendie. Il
déclara que le feu avait déjà atteint
le toit avant qu'il ait pu se rendre
sur les lieux, de sa maison. La seu-
le réserve d'eau disponible etait
dans l'édifice, et était fermée aux
pompiers volontaires. Les pompiers
de Finch se rendirent à l'appel
qu'on leur fit, mais les flammes
avaient tellement gagné qu’il leur
fut impossible de faire beaucoup.
La batisse était haute d'un étage

et demi, longue de 100 pieds et
d'une largeur de 60 pieds. Elle con-
tenait un grand nombre de machi-
nes. La Château Cheese l'avait
achetée en 1936.
M. Edouard Desjardins, du per-

sonnel du prévôt des incendies. fait
enquête.
 Jre e

Les principes de

la guerre actuelle

(Presse canadienne )
LONDRES, le 8. La bataille

sur le front occidental se continu-
ait aujourd'hui d'une façon tout
à fait différente des méthodes de
la dernière guerre

Plusieurs facteurs sunt à être
considérés dans la camnagne rela-
tivement lente de cette année. La
différence est marquante entre les
tactiques d'aujourd'hui et celles de
1914,
Les troupes manoeuvraient alors

à combattre les troupes alleman-
en campagne ouverte, et se inirent
des quelques heures seulement
après l'invasion des troupes alle-
mandes en Belgique. Aujourd'hui,
de grandes armées se mettent en
marche vers des lignes préparées à
l'avance, et grandement fortifiées.
De tels procédés empêchent des
conflits entre petites troupes, mais
concentrent toutes les forces et
préparent des combats d'artillerie
de grande envergure pour affaiblir
les lignes de défenses et ouvrir la
route aux grandes troupes d'infan-
terie et de machines de guerre.
Cette méthode comporte un au-

tre point de précaution, celui
d'empêcher qu'un petit groupe
s'avance et soit atlaqué par le cd-
té, et aînsi capturé ou annihilé par
les rapides machines modernee.
Un autre facteur important.

France sont convaincues que le

temps leur apportera une plus

grande chance de succès. Les

stratégistes anglais prétendent que
l'Allemagne n'a pas une force €co-

nomique suffisante pour résister à

une longue guerrc, que ses arme-

ments ne peuvenL soutenir un long

siège et que la stratégie est toute

basée sur le fait d'une guerre-

éclair.
En conséquence, les anglais et

les français préparent leur campa-

gne lentement ct avec soin, tout

en détournant l'attention de l'ar-

mée allemande qui attaque la Po-

logne, oi Allemagne epuise ses

: munitions. les forces de ses hom-

mes et son équipvement.
——etrmee——

  | Brevets d'invention

| Voici la liste de brevets diinven-

i tion accordés en Canada aux Cana-
diens français durant le mois

d'août 1939, telle que compilée de la
Gazette officielle du Bureau des

Brevets par le ‘Bureau Technique

Fournier”, procureurs des brevets

d'invention, de Montréal.
382,987 Georges Arcand de Mont-

réal, “Boite d'emballage et de mon-
tre”.
382589 F. X. E. Blouin de St-

Constant, P. @. “Sacoche éclairée”.

382996, L. H. Perrcault de Lévis,

P.Q., “Ventilation de bol de cabi-

net”.
382,206 Henri Brien de Montréal.

‘Dispositif à liquéfier la neige”.
32,343 P. A. Girard de Québec,

P.Q. ‘Fume-cigarette et cendrier”,

382.352 Héléne Lamoureux de Mont-
réal. “Moyen d'arrêter les échelles
de bas”.
383,383 Edmond Vigneault des Trois-
Rivières, P. Q. ‘Bouilloire à vapeur”.

383,498 J. A. Fournier de Québec,
P.Q. “Réflecteur mobile de phare”.

383.629 Gaspard Labelle de Mont-

réal. ‘Agrafe de bande élastique”.

383,630 L. P. Latraverse de Montréal.
“Moyen d'appliquer Ja base de plà-
tre”.

383,644 Joseph Paiement de Poin-
te Claire, P.Q. “Dispositif à charger  

 

Je puis vous jurer que je n'oublie-

ral jamais votre accueil consolant.

Pourvu que vous ne vous fassiez

pas illusion sur son Caractere !

Votre déception serait tellement

plus cruelle pour moi que pour

vous ! Peut-être aussi cedez-vous

trop généreusemnt à l'elan de vo-

tre bonté sans tenir assez compte

des inconvénients de ma présence

chez vous. Je ne voudrais ni vous

gener, nl gener personne des vo-

tres. Alors, consentez, pour n'avoir

ni repentir, ni regrets, à vous con-

sulter vous-menic plus longue-

ment, et à consuiter aussi M. votre

neveu, votre famille, vos amis...

— Non, venez au Manoir, ne

vous éloignez pas de moi! s'écria

Mme Marie dans une étrange an-

golsse., Pascal et François, je

chauffeur, iront à 1Notel prévenir

que je vous garde, Us regieront

votre compte : Us prendront votre

correspondance et vns bagages. S)

nous nous séparons, Un obstacle

peut surgir, nous empecner de

nous revoir... J'ai déjà eu tant de

ces hasards dans is vie! Maisis-

sons l'occasion vraiment providen-

tielle qui nous rapprochie. La ne-

gliger ou is retarder, ce zerait ten-

ter la maichance.

-—~ Mon impatience cst plus vive

que la votre, madame je vous as

sure, car vous n€ risquez rien en

omprageux eb Daurain, la mal ju-|ne donnes pas suite & yotre projes |l'attente, tandis que je risque touti

et à décharger”.

 

 

» Mais pour vous et meme pour moi,

dans une circonstance ou 1l s'agit

de vous vouer ma vie. 11 importe de

décider sans ha.e, ne tut-ce que

pour éviter le biärme et la critique.

Ces derniers mots, s'adressant

plutôt au neveu, firent impression

sur Mme Marie. Elie balssa me-

lancoliquement la Lete. Proîitant

de ce qu'elle ne se prononçait pas

aussi péremptoirement que tout à

l'heure, comprenaut peut - être ie

mouvement de fierte de ia jeune

fille, Ou bten,“au contraire, se re-

servant de combattre la résolution

de sa tante, Liorei intervint & son

tour et avec son a:surance coutu-

mière :

— Mademoiseile Sonnel a ra-

son, tante Marie. Rien ne presse.

II ne s'agit pas d'agir en etourdie.

Fuisque votre prutegee préfére re-

gler ses comptes, prendre son cour-

rier et faire son pelit “baluchon”

elle - meme, permettez - le - lus,

N’avez-vous pas assez de moi com-

me martyr ? Allez - vous, avant

quelle ait mis ie pied au Manoir,

tyranniser aué(i votre maineureuse
lectrice y

La piaisanterie, celle fou, ne de-

rida pas !a dame aux cheveux
blancs. Plus prenccupes d'Aldine

que de son neveu, elle soupira :

-—- Puisque voux le Vousez, par-

Lez, ma chère entan:, partez ..

Mais pas agule | li tait mous clair 

c'est la Grande - Bretagne et la

La moisson touche à sa fin

dansles provinces de l'Ouest

 

>

Des averses et de lo pluie ont causé quelques
retards dans plusieurs endroits.

 

Les opérations de moisson ont
fait d'autre progrès dana les Pro-
vinces des Prairies la semaines der-
nière, bien que les averses et la
pluie aient causé quelques retards
dans bien des districts, rapporte le

Bureau Fédéral de la Statistique
dans le dernier d'une série de 16
bulletins hebdomadaires télégraphi-
ques s.r 1'état des cultures dans les

provinces des Prairies,
Le battage a été arr8té dans ie

centre et le nord du Manitoba et
un s'attend à un peu de déprécia-
tion des classements À la suite du
temps humide. En Saskatchewan
environ 90 p. c. du blé et 55 p. c.
des grains secondaires ont été cou-
pés. Les opérations de battage ont

fait de bons progrès et de 30 à

35 p. c. du blé et environ 20 p. c.

des grains secondaires ont été bat-
tus. La moisson touche À sa fin dans
le sud de l'Alberta avec des rende-
ments variant de médiocres à mo-
yens. Environ 65 p. c. de la récolte
u été coupée dans le centre de la

province et dans le district de Ri-

vière-la-Paix on rapporte qu'’ensi-
ron 85 p. -c. de la moisson est
terminée. Les labours d'automne ont
commencé dans le sud du Manitoba

dans des conditions favorables. J.es

pâturage en Saskatchewan et les

ranchs du sud de l'Alberta ont be-

soin d'humidité.
Manitoba

Les averses et les pluies de Ja

semaine dernière ont retardé le

battage au Manitoba. Dans la partie

centrale de la province le battage
est terminé dans la proportion de
40 p. c. environ. Le temps humide

a amoindri la qualité. Lavoine et

l'orge ont souffert sérieusement de

la sécheresse de juillet et les ren-

dements moyens sont réduits. Dans

le sud de la province, les labours

d'automne ont commencé dans de

favorables conditions. Les pâturages

ot les récoltes fourragères vont bien.

Le rendement des pommes de terre

sera léger.
Saskatchewan

La moisson en Saskatchewan

s'est faite la semaine dernière dans

des conditions atmosphériques favo-

rables. La coupe du blé est terminée

dans le sud-est. la région de Re-

frina-Weyburn et l’est-central, tan-

dls qu'il en reste encore moins de

10 p. c. à couper dans les régions

du centre et du nord. Dans le aud-
 

tral il en reste encore de 20 à $0
p. c. à moissunner. Dans la province

en général près de 90 p. c. du blé
et 85 p. ce. des grains secondaires
ont été coupés. Le battage a bien
progressé: de 30 à 35 p. c. du blé

et environ 20 p, c. des grains se-
condaires ont été battus. Les pires
récoltes sont celles du sud-est, des
terres légère du district de Regina-

Weyburn et de la région au nord de
la vallée Qu'Appelle jusqu'au sude
rat du centre de la Saskatchewan,

Les récoltes en bien des endroits
le long de la frontière de l'Alberta
sont seulernent médiocres ou passa-
bles. Dans d'autres parties de la

province. la récolte varie de pansa-
ble à médiocre Avea quelques très
bons rendements Au nord-est, sur
les terres ourdes dans le district de
I'ouest-central et en certains points
dans les districts du centre et du
sud-central. Rien qu'il n'y alt pra
eu assez de livraisons de blé pour
indiquer définitivement la qualité
de la récolte, on s'attend à beaucoup
de blé de basse qualité dans la sec-
tion sud-est de la province tandis ©

que dans d'autres districts la quae

lité semble meilleure qu'on ne pré-
voyait, Le bétail est en bon état et

va hientôt être nourri À la paille.
Les pâturages ont besoin de pluie.

Alberta

Bien qu'en plusieurs endroits les

averses alent retardé la moisson, l|a
température de la semaine derniè-
re a généralement été favorable,
Dans le sud-est Ia molason est pres-
que terminée. Les rendements du

blé sont variables et les rendements

du grain semé tôt sont À peu près
moyens. Les rendements du grain

semé tard sont médfocres. Dans la
centre de l'Alberta, environ 65 p. ©,
de la récolte à été coupée et le
hattage commence, Ile doinmage dù
à la gelée du 19 août est 1nézal,
mais de grandes auperficies de blé |

et de grains secondaires ont été
affectées. Dans le district d'Edmeon-

tno il y a de très bons rendements
de grain de haute qualité, Dans ie

nord-est de l'Alberta les rendements
ne sont pas aussi élevés qu'on espé-
rait des étendues de belle et grasse

venue. Dans le district de Rivière-

la-Paix. les rendements dépassent un
peu les prévisions. Le baitage et la
coupe ont été retardés par les avers

ses, Environ §5 p. c. de la moisson

central, le sud-ouest et l’onest-cen- cast terminée dans ce district,

—————
 

383.656 J. B. Turcotte de Québec, l'Université d'Ottawa où ils poursui-

P.Q. ‘Corset à gnussets”.
tteelfen

L’Ile-de-France

est atlendu 2a

New-York!

(Presse Associéc)
NEW-YORK, 8. — Le paquebot

francais Ile-de-France serait prés de

New-York, croit-on, aujourd'hui,
avec plus de 1.000 passagers.

Le vaisseau, qui jauge 42.000 ton-
neaux étaient absolument sans com-
munication au cours de sa traversee
du nord de l'Atlantique, probable-
ment faite à pleine vitesse de 21
noeuds
Les autorités du transport atten-

daient l'Ile-de-France hier, mais ne
se montrèrent pas désappointés de
son retard. Il y avait confusion au

sujet du départ du Havre, à cause

de la censure sévère des nouvelles

de départ de navires, samedi dernier.

On croit le plus probable que le

navire quitta Le Havre dimanche, ce

qui fixerait son arrivée à New-York

à aujourd’hui, d’après le cours nor-

mal. Le Normandie est au port à

New-York. Il a cancellé tout voya-

ge depuis le début des hostilités.
rer

VAL DESBOIS, Qué.
VAL-DES-BOIS, (Qué), le 8. —

(DN.C.) — M. et Mme
Blanchard et leurs enfants, de
Rouyn, Qué. sont actuellement en
visite chez Mme Ferdinand Ville-
neuve, mère de M. Blanchard. Ils
visitent aussi les familles de MM.

Roméo et Valmore Blanchard.
M. Jules Morin est revenu de;

Rouyn, Qué., où il travaillait.
M. Théodore Larocque, de Val-:

D'Or, était de passage icl, visitant;
sa mère, Mme Wm. Larocque et ses 

 

frères et soeurs, Mercredi, il con-
duisit ses fils Fernand et Jules À

déjà... Je veux que Pascal vous

accompagne, et pas seulement a la

porte des Clairières, mails jusqu'a

l’Hôtel du Lac. Revenez prormpte-

ment a MSoismou: surtout .. Pas

plus tard que demain. avant le de-

jeuner! Pour pius ae surete, Je

vous enverrai chercher en auto, à

onze heures. Soyez prete. Le

moindre retard nratiolerait. Je

dormiral mal cètte null... Je ne

vals pas vivre jusqu'à votre re-

tour !

Lionel avait refermé, puis rou-

vert la portière du landaudet. if

temoignait d'une cro'ssante unpa-

Mence A ces .engugs eitusions.

Vraisemblablement, 11 les Jugeait

ridicules, deplacces. Albipe en eut

l'intuition et elle hats la separa-

tion, non sans gros coeur. e

- Je seral prete, demain, a on-

ze heures, Madame. BH} vous ne

changez pas d'avis, si aucun contre

ordre ne m'arrive du Manoir,

comptez absolitnent sur mot,

Mme Marie embrasse ia jeun:

fille et fui murmure & mi-voix :

— Je Vous aunerai, ma pauvre

petite, je vous aimerai comme vo-

trs mere aurait dtl vous sumer *:
Lionel avait sais ces paroles exe

aitées.

— De quoi vous Inquiétez-vous,

ma tante ? Mlle Bonne) n'est pas

perdue. Elie est nssez grance pour

retrouver son chemin de Rozsmont

mr

 

Antonio 

 
RES

vent leurs études, Ils ont fait le
voyage de Val-D'Or, en automobile.
M. Ferdinand Larocque a conduit

son fils Josaphat au Sanatorium St-
Laurent, de Hull, où il suivra un {
traitement.
M. et Mme Georges Larocque ont

fait un voyage en ville, dimanche.
M. et Mme Gaston David et leur

fis Gaétan, de Notre-Dame-du-
Laus. étaient chez M. et Mme L.-
G. David, dimanche. -
M. et Mme Cutts, d'Ottawa, Ont.

passalent la fin de semaine chez M,
‘et Mme Bill Peck.

M. Laurier French se remet de
ses blessures à l'hôpital de Bucking-
ham, blessures qu'il s'est infligées
dans un accident d'automobile, sur-
; venu dimanche dernier.

3
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M. Pierre Morin est de retour!”
dans sa famille, après avoir passé
quelques mols & Timmins, Ont.
M. Prévost. de St-Gérard, rend

visite à M. et Mme Ovide Prévost.
Nos écoles rurales ont de nouveau

ouvert leurs portes & la gent éco-
lière, le 5 septembre. L'école du vil-
lage sera sous la direction de Mlle
Thérèse David; à l'école de White-
Deer, Mlle Jeannette Plante: à l'é-
cole no 3, Mlie Assad:; à l'école de
Mine-de-Mica, Mlle Jeanne Laroce
que, et à l'école no 5, Mile Bertrand,
de Thurso, Qué.
A tous et à chacun, nous souhal-

tons santé et succès.
Parmi ceux qui sont entrés coms

me pensionnaires, remarquons: Mlle
Jeannette White, au couvent du
Sacré-Coeur, Ottawa; Mle Hazel
Morin, à l'Ecole Ménagére de Mon-
tebello; MM. René Portelance et

| Hervé Thibault, à l'Université d'Ot-
tawa.
NAISSANCE: —

M. et Mme V. Last sont les Heu-
reux parents d'une fille, née le 8
septembre.

RETRAITE, —

Nous avons le plaisir d'avoir pare

mi nous M. l'abbé Vézina qui prèche
durant toute la semaine une retrai-
te paroissiale. Tous et toutes suis
vent les exercices avec ferveur et ree
cueillement.

toute seule. [Kt elle le retrouvera,

soyez-en persuadee! Au besoin, .

nous l'y aiderons. Puur ie moment,

rentrons. Assez c'emolions romas

nesques comme ça! Ce n'est déjà
pas 81 bon pour votre maladie ae

coeur.

De nrouveau, Alpine crut sentir

Sous Ces propos inoqueurs une Insi-

nuation peu oienveiliante pour

elle. Elle en ut atteciee, meis

beaucoup moins que du sans-façon

avec lequel Gaint-Preul traitait
tte parente plus agée que lui de.

vingt ans.

—Pascal, je vous conlie cette en-

tant, reprit Mme Marie sans écoue
ter son neveu... Veliles sur elite... |-

Ne la quittez qua l’Hôtei du Lae. §°
— li n’y a pas de up dans ie

parc, railia Lionci, agacé de cette,
sollicitude exageree. On ne mane

gern pas Mie Sonndl.

Mme Mare morte dans le iane

daulet. Baint - Preurl s'assit près

d'elle, puis Etienne, le chauffeur. .…

i

referma ia poruere. Contournant .

ia pelouse, l'auto disparut bientot

sous les ormes de l'avenue.

th suivre

<a

Prucurez-vous ce qu'il y à €«
mieux, ce qui vous est le plus
agréable, en dépensant le
moins d'argent possible. Lises
les annonces, 2
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Un autre raid pacifique de | 1, croix rouse À

l’Aviation anglaise
1Pres saukib T

LONDRES, 8. Le minister
des renseignements annonce au-

jourd'hui que des avions du service
royal aérien ont fait une cuatrieme
reconnaissance au-dessus de ['Al-
lemagne de bonne heure c= matin
et lancé 3.500.000 autres coples du

 

message au peupie a.emand. Les
feuilles volantes ont été éparpiliées
dans une part'e du nord de l'Alle-
| magne. Les avions s'en sont re-
tournés heureusemnent à leurs bases.

L'Aviation a ‘“bombardé’’ l’Alle-
imagne de feuille de propagande au

| cours de la semaine.

 

AU COURS DU DÉBAT SUR LE

DISCOURS DU TRÔNE…

 

(Suite de ia lere)
 

La foule habituelle coutumiere
aux ouvertures de session était ab-
eente à l'intérieur du parlement
On remarquait toutefo!:5 un nombre ;
considérable de curieux dehors en
lace des edifices parlementaires.
JAQUETTES ET UNIFORMES
le gouverneur général arriva a

3 heures précises. Il se rendit im-
immédiatement au sénat. Lord
Tweedsmuir était en jaquette. La-
dy Tweedsmuir J'accompagnait, Elle
portait une robe d'après-midi vio-
lettee Le premier ministre Mac-
kenzie King et le sénateur Raoul
Dandurand suivalent dans le cor-
Lege. Ils étaient également en .a-
quette, Les officiers de l'état-major
accompagnant le gouverneur général!
avaient revêtu leurs uniformes.
complet de ville gris.

Dirigés par l'hon. Pierre Casgralu
président de la Chambres des Com-
munes, les députés se rendirent au
sénat entendre la lecture du dis-
cours du Trône. L'hon. Ernest La-
pointe, ministre de la justice, et
l'hon. R. J. Manion, chef conserva-
teur, marchajent aux premiers

rangs. Le Dr Manion portait un
habit d'affaires gris.

Le gouverneur général donna lec-
ture du discours du Trône en an-
glais et en français, Les députés
revinrent ensuite à la Chambre
verte,
Les conversations reprirent à la

Chambre basse en attendant l'en-
trée du premier ministre,

Sir Gerald Campbell, haut com-
missaire britannique, et M. J.
J. Hearne, le nouveau haut

commissaire d'Irlande, étaient
assis ersemble dans la tribane
des diplomates. On remarquait
dans une autre tribune le maire
Camillien Houde, de Montréal
et M. David M. Key, premier
secrétaire à la légation des

Etats-Unis.
Des claquements de couvercles de

pupitres marquérent l'apparition
de M. Mackenzie King.

LA SEANCE AUX COMMUNES
Le premier ministre prit son siege.

La procédure de la première séance
de la session de guerre commença
immédiatement à la Chambre des
Communes. M. Mackenzie King dé-
posa d'abord le Livre blanc renfer-
mant la correspondance relative à
la déclaration de la guerre. Puls
fl soumit les arrêtés ministériels
que le gouvernement a adoptés
depuis le 25 août dernier concer-
nant la défense du Canada et les

préparatifs de la guerre.

Le premier min!stre annonça en-
suite qu’il avait reçu une lettre
du roi à la suite de la visite de Sa
Majesté au Canada. Il fit connaitre
que l'on imprimerait cette lettre
dans les procès verbaux de la
Chambre tandis que l'on déposera
l'original aux arch.ves.

M. Muckenzie King souligna que
la deinission de l'hon. Charles Dun-
ning comme ministre des finances

et la mort de l'hon. Fernand Rinfret,
secrétaire d'Etat, avaient laissé deux
vacances dans le cabinet. “Nous
avons nommé”, dit-il, ‘’l’hon. Er-
nest Lapointe, secrétaire d'Etat sup-
pléant, et I'hon. J. L. Ralston, mi-

nistre des finances.

Le premier ministre donna ensuite
un avis de motion afin de modifier
les règlements de la Chambre. Pen-
dant toute la durée de la session
de guerre les affaires du gouver-
nement auront préséance sur les
bills privés et les résolutions des
députés.

M. Mackenzie King rædit
hommage brièvement à la mé-
moire de M. Rinfret et du Dr

| A M. Young, député tibéral de
Saskatoon, décédés depuis la der-
niére session, L'hon. R. J. Ma-
nion, chef conservateur, M. J.

| 8. Woodsworth, chef C. C. F., el
| M. John Blackmore, chef crédi-

tiste, se sont associés a l’hom-
mage du premier ministre aux

| députés défunts.

 

 

$16.454.120 pour la

défense et. ..
(Suite de a lêre)
 

des services de génie et achats d'ap-
provisionnement;

approbation des réglements finan-
ciers et des instructions pour l'armée

de campagne relativement à la sol- ’
de et à l'allocation, etc.:

mise en service de certaines par-
ties du personnel de la force aérien-
ne active auxiliaire et de la force
aérienne de réserve;

mandat du gouverneur au montant
de $160.000 comme mesures contre
les attaques aériennes;
établissement d'un sous-comité du

conseil des ministres;

mandat du gouverneur au mon-
tant de $536.600 couvrant les dépen-
ses relatives au transfert d'unités
du corps d'aviation royale canadien-
ne au littoral de l’est et appel de la
torce aérienne auxiliaire pour en-
trainement,
trente jours;

proclamation concernant la con-
vocation du parlement le 7 septem-

bre 1939;

L'ETAT DE GUERRE

pour une période de

! Mlle A, Robillard

décédée à 22 ans

Mlle Annette Robillard, fille de
Eugène Robillard et de Sophranie

| Robert, est décédée hier après-midi,
| vers 1 h. 15, dans un hôpital local,
| après une courte maladie.

; 1917, demeurait à 361, rue St-André,
et était paroissienne de Ste-Amne
d'Ottawa. Elle avait fait ses études

| à l’école Ste-Anne.
| Outre ses parents éplorés, la de-
! funte laisse quatre frères: Aurèle
Robillard, de Hull, Anastase, Hervé

:et Gérard, d'Ottawa; et quatre
sœurs: Mme René St-Laurent
(Marguerite). d’Ottawa, Jeanne, Lu-
cia et Jacqueline, toutes d'Ottawa.
Les funérailles auront lieux sa-

medi matin, à 8 heures, à l’église
Ste-Anne. Le cortège quittera la de-
meure mortuaire, 361. rue St-André,
;à 7 h. 45. L'inhumation se fera au
; cimetière Notre-Dame d'Ottawa.

“Le Droit” prie la famille de la
jeune défunte de croire à sa sincère
sympathie.

    

UNE LETTRE
proclamation touchant l'existence :

d'un état de guerre ippréhendé;
dispositiol en service actif des

forces navales de réserve du Canada;

placement en service actif des for-
ces navales permanentes;
mandat du gouverneur pour $5.-

345.590 afin de mettre sur pied de
guerre en temps de paix la force ac-

tive aérienne:
établissement des règlements de la

censure;
placement de la milice active sur

un pied de guerre;
établissement des reglements

la défense du Canada:
réintégration, dans la Gendarme-

rie royale du Canada, de ses anciens

membres;
nomination du commissaire de la

Gendarmerie royale du Canada au

poste de régistraire général des

etrangers de pays ennemis;
règlements des pensions;
mandat du gouverneur de $50.000

pour défrayer les salaires de civils

supplémentaires pour occupation

d'urgence;
censure des cablogrammes, de la

radio, des compagnies de téléphone
4 de télégranhe ou de la circula-

tion de matières interdites;

de

changement de l'expression “force |

canadienne en service actif” en celle

de ‘armée canadienne de campa-

ene’;
règlements de la censure 1939;

appel des effectifs, formation et

détachements de la force aérienne|

active auxiliaire;

aplication par le gouvernement du

Royaume-Uni du plan d'assurance

velatif aux risques de guerre aux

vaisseaux britanniques enregistrés au

Canada; al

censure postale;
mise en service actif des dépôts

ou corps de la milice active;

autorisation d'appeler les officiers

et les aviateurs de la force aérien-

ne de réserve au besoin:

COMITE DE CENSURE

organisation du comité de coor-

dination de la censure,

permission de retenir à leur poste

comme fonctionnaires de l'Etat, au

besoin. les membres des forces na-

vales, aériennes et militaires du Ca-

nada:
nomination de Walter-8 Thomp-

cun, comme président du comité de

coordination de la censure:

établissement des régiements con-

cernant les prix des denrées; du

combustible et autres produits de

première nécessité:

nomination de l'Office du con-

trôle des nrix des denrées en temps

de guerre:
internenieni Les “rahgers,

tionaux de pays ennemis,

na-

DU ROI .
| (Suite de ia lère page)
 

‘boration des plans, Bien que le
voyage, vu le temps à notre dispo-

.sition, ne pouvait qu'être haras-

|sant, nous avons constaté, du dé-
but à la fin. qu'on avait accordé
!toute la considération possible à
inotre sécurité et à notre confort.
| Ce fut pour moi une source de
!grande satisfaction que d'entrer en
| relations, en diverses occasions.
avec tant de mes ministres cana-
‘diens. et j'ai conscience que ma
connaissance du pars en général
s'est considérablement accrue par
suite des conversations que jaf
alors eues avec eux.

, Je vous suis particulièrement re-
; connaissant des avis et de l'appui si
‘Utiles que vous m'avez donnés pen-
| dant que vous m'accompagniez.
| Dois-je ajopter que j'ai trouvé fort
précieuse votre expérience consom-
mée des affaires canadiennes ?
Le vase d'or que nous a offert le

Gouvernement canadien, est arrivé
(let sans encombre. Je serais heu-
!reux, quand s'en présentera une
occasion favorable, que vous fas-
siez part à vos collègues des remer-
clements fort cordiaux de la reine
let de moi-même pour ce cadeau
(Qui, à part la beauté du dessin et
.de l'exécution. constitue un agréa-
ble souvenir de notre long Voyage.
Avant la fin de l'été, je l'espère.

{1 vous sera possible de prendre un
véritable repos, car vous venez de
passer une année particulièrement
occupée et ardue. Je vous souhaite
trèr sincèrement d'agréables vacan-
ces,
Croyez-moi

Très cordialement à vous.

Georges R. I.
Le trés honorable

; W. L. Mackenzie King, LL.D.
premier ministre du Canada.
— pra

Dommages de $200 
| Un feu attribué à l’inprudence
{d'un fumeur s’est déclaré à 8 h.
45 hier après-midi chez Mme F.-X.
Malette, 74 St-Hyacinthe, Les pom-
piers dea postes 2 et 3 ont r*-

\ pordy à l'appel. Le directeur BE.

Bond évalue les dommages à quel
que $200, T1 n'y a pas d'assurance,

tt——p—

LE SERVICE RETREND

CPL Hae
PARIS. &. — Le rap'de Simplon

a repris hier soir son service
{ France-Italie.

 

Les auturites de la Croix Rouge
; nous Lransmetteut, par Mme W.-L.
i Currier, un message qui dit gue eo

membres de cette association sont |
très désireux de recevoir les noms |
et les adresses de tous les canadiens

en services actueliement en Euiore,
de même que les noms et adresses
ds Canadiens qui partent «4 partie ;

ront pour l'Europe. !
Plusieurs Canadiens se sont: en-

rôlés outre-mer. alors qu ils + y «rou-
i vaient. C'est pour leur bien et pour
= bien de ieur famille que la Cruix-
Rouge désire ainsi connalle leurs
noms, de façon à venir eu alde à

leurs parents dans la suesure Ou
ceux-ci en auront besoin, ei aussi

renseignements au sujet des Cana-

diens enrôles.
La Croix-Rouge demarde donc

aux parents des partants et de ceux

qui sont déjà outre-mer de bien

vouloir écrire aux Qquarner:-gene-

raux de la Croix-Rouge à Ottawa à

345, rue Sussex, et de donner cer

renseignements. Nom et auresss.

UN ACCIDENT

© D’AUTOMOBILE

RENFREW, le 8. — Mme Richard

Doyle, de Guelph, s'est blessée gra-

vement a la téte, cette semaine,

| quand la voiture qui la transportait
frappa un camion au sud de Ren-

frew, sur la route de Burnstown.

M. O.-W. Aide. de Mt-Dennis.

 

 

 

de façon à s'occuper d'obtecir des

|
|
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L'ARTILLERIE ALLEMANDE S'AVANCE POUR BOMBARDER

 

!i

| services essentiels:

Le mécontentement
regnerait parmi

les Allemands
(Presse Calladienia?

DU SERVICE
M 1 l. | T Al R Ek LONDRES, 8 — Le Minnie. as

— a — renseignements publie, aus nrdhur
!Ges rapports que lus suuiss lies
mands postes dans ln ligne Sies-

fried. se piagnen” us MalqUe LE
“nourriture, de la uu« Vase venitu-
tion, et que les Gris souterralas

sont surcharges de munitions,
Une gratification de city, hla as

Duns un orrêté nunistériel dépo-
se à la Chamore des Cominunes.
hier, on pourvoit à lexemption du
service nilitaire pour toute per-
sonne à l'empivi de ‘services «s-
sentiels” au pays.

rdonnance dis que hon | ; 1

coHowe ministre aes trans. : st payé, dit-0n, à sUlconque en Ais

ports, à énumére comme suit ces :leMagnc dénonce (03 Je Sune. cui
In Societe Ra- | tXpriment leur mec.nteatement on

la Comission des | rapporie aus de Ia meme source,

Ports Nationaux. la Canadian | Que les Bavaro, quaigue 1 sppi.d=

National Steamslin, Air-Canada. vant pas la guerre, unt ene. re vne

toutes les compagnies de chemin confiance aveugle vivers 'e Fucus,

dio-Canada.

  
VARSOVIE. — Sortant de la fumée

épaisse d’un village polonais en flammes, l'artillerie allemande est photographiée ici, se pressant à l'assaut de
Varsovie. Lalssée par les habitants en fuite, une vache se tient paisiblement au bord de la route occupée par
les machines infernales allemandes trainées par les chevaux, Cette photo fut irradiée de Berlin hier.

 

 

Une violente tempête s’abat
sur Belleville, Ont.

 

Mlle Robillard, née à Ottawa en |

chauffeur de l'automobile, dit qu’i

n'avait pas assez de place pour p.s-

ser à côté du camion. Ce vehicule

était conduit par R.-M. Haley, de

Renfrew.

Les autres passagers de ia voiture!

étaient Mme Aide, M. Doyle, M. et!

Mme James Aide, de White-Laze.'

et Harvey Aide.
Le chef de police, M. Moses Greer.

de Renfrew, fit enquête.
m
t

rt

LA DÉMISSION

DE DUNNING...
(Suite de la lére)

 retardé au ‘Droit’.

Peay» canadienne

BELLEVILLE ‘Ont.! le 8. — Un
vent terrible d'une vélocité de 45
à 50 milles à l'heure s'est abattu
sur la région du nord et de l’est
de Belleville de bonne heure ce ma-
tin. On rapporte des dommages

considérables sur les lignes de com-
munication, et sur les fermes. Bel-
leville fut à peine touchée, par l’ou-
ragan, qui dura de 10 à 15 minutes.
Ce fut le district entre Belleville
et Stirling, qui eut le gros de la
tempête.

 

Dans ces conditions, je me crois

tenu de vous prier d'accepter ma

démission comme ministre des fi-
nances, à compter de la date qui

vous conviendra.
Je tiens en même temps à vous

arbres déracinés, et les poteaux je-

de trois milles à l'ouest de la ville.

Une ligne de transmission de dépêche de la Cana-
dian Press est brisée. — Le travail est forcement

 

Personne fut blessé

la tempête,
qui demeure au nord de Belleville,
rapporta que le garage qui en-
fermait son automobile, fut soule-
vé de terre, et entraîné dans un

champ voisin. Son automobile ne
fut pas touché.

ne pendant

 

Un des deux grands fils qui ser-
| vent à l'expédition des dépêches de
la Presse canadienne entre Toronto
et Otlawa a été rompu par la vio-

Les Hgnes de communications fu-!lence de la tempête et “Le Droit”

rent gravement endonunagées, les a ainsi subi un retard de deux neu-
res en plus d'une interruption de

tés à terre, sur une étendue, longue | courant d'une Heure dans ses ale-

liers.

    remercier, ainsi que tous mes col-

lègues, de l'amabilité et de la bien-
veillance que vous m'avez témoignées

rau cours de cette période d'épreuves.
Agréez, mon cher premier ministre

l'expression de mes sentiments les’
plus distingués.

; (Signé) Chs. A. Dunning.

: Le trés honorable W. L. Mackenzie

King. CMG. CP, DCL. LL. D.
Premier ministre du Canada.

 
| L'ACCEPTATION DE KING

Voici la lettre de M. King ac-
ceptant la démission de M. Dun-
ning: |

Ottawa, 6 seplembre 1939 ;

,L'honorable Charles A. Dunning,  “Helfried Bismark’ ont €té tués au-
CP, MP, a s Savoy Hôtel, | Jourd’hui par une explosion qui fit

Londres, Angleterre. couler le vaisseau au sud d'Ore-
Mon cher Dunning, Sound, entre l'Ile de Sjaelland et la

Vous vous rappelez que, le 21 Suède.

juillet dernier, vous m'avez infor- Les survivants croient que le Vals-

mé par lettre que, vu le inauvals |; Seau, qui coula en quelques minu-
état de votre santé, vous estimiez tes seulement, a frappé une mine.
de votre devoir de me demander Sept hommes furent rescapés. Le
d'accepter votre démission comme Vaisseau était chargé de salpètre.
ministre des Finances, démission | Plus tôt, Un vaisseau dont on n'a
devant prendre effet à la date qui ' bu établir l'identité a fait explosion

me conviendrait.

‘Presse Associée) 
!

 

COPENHAGUE, 8. — Sept mem- 'au sud de Funen.

j bres d'équipages du navire allemand | croient que c’était un cargo alle-

Une explosion fait couler
un navire allemand
On croit que le “Helfried Bismark”

a frappé une mine.
 

au large de l'ile danoise d Aerce.

Des observateurs

mand et que tout l'équipage a peri.

(Plus de 100 milles séparent les
endroits des deux accidents. Les
deux régions sont du côté de la pe-

ninsule du Danemark.)
i La région cu le vaisseau inconnu a

, coulé avait été parsemés de mines
par les Allemands, mais les autorités
sont d'avis que la cause est une nii-
ne qui était à la dérive, parce que
le navire n'était pas dans la zone:

des mines,

 
 

Quand j'ai reçu votre lettre, je |

n'ai pas hésité a vous dire que.
j'espérais que vous n'insisteriez pas |

sur une acceptation immeédiate de

votre démission, mais que vous pren- |

|
1

Pour combattre une épidémie
driez un repos complet en changeant

! d'atmosphère afin qu'avec le temps

votre santé pût s'améliorer au point

de vous permettre de garder vos

fonctions de ministre des Finances.
iJe n’ai cessé d'espérer que l'amélio-
{ration de votre santé serait assez
suffisante et assez rapide pour vous
permettre de revenir sur votre dé-
cision de quitter le ministère.

Si la situation internationale n'é-
|tait pas ce qu'elie est devenue, j'au-
!rais été disposé à attendre quelque
‘temps encore avant de prendre une
décision finale sur le sujet de votre
lettre. Toutefois, dans les circons-|
tances critiques actuelles, je me
rends compte que je ne dois pas tar-
der davantage à donner un titulai-
re au ministère des Finances et à
décharger en même temps mon col-
lègue, M. Ilsley, de l'obligation de
continuer à remplir les fonctions de
{ministre des Finances en sus des

Presse nes )

NEW-YORK, 8. — On annonce
aujourd'hui un sérum russe nouveau.
qui peut apparemment prévenir une

qui suivit immédiatement la grande
guerre, en 1918.

C'est une espèce de prise. fabri-
iquée par l'extraction du sang de
chevaux injectés d'abord du micro-
bre de la maladie. qui est ensuite
séché pour en faire une poudre.
La description est donnée dans

un imprimé présenté au congrès
irternational de micro-biologie, par

le Dr A. Smorodintseff, de Moscou,
qui n'a pu se rendre au congres
à cause de la guerre européenne.

épidemie d'influenza. les résultats
ont été merveilleux, d'apres le rap-
port fourni par le médecin russe.

Cette poudre à priser peut même

épidémie d'influenza telle que celle .

!

!

ver la main-doeuvre, On lut les
lettres à la réunion du conseil. On

‘chargea des hommes de faire la
garde du réservoir d'eau de la ville
et de l'usine de l'Hydro.
O ninforma aussi le conseil de la

désorganisatio nud club de balle
molle, causée par le trop grand
nombre de jeunes gens qui cher-
chent à s'enrôler dans la milice.

Mort d'un

empoisonnement

de sang
 

John Warnock, d'Eastview. est

décédé hier soir, à l'âge de 18 ans,
d'un empoisonnement de sang. a ia

suite d'une égratignure qu'il se

Expérimenté en Russie, lors d'une | fit au dos, en nageant.
I s'aperçut de l'aggravation lundi,

et fut admis à l'hôpital.

Né à Ottawa, il était le fils de
John Warnock et de feu Isabelle

Mine R. Vandeicouri, '

devoirs du ministre du Revenu na-
tional,

Vous apprendrez avec plaisir que
notre ancien collègue. le colonel
Ralston, s'est rendu à la prière ur-
gente que je lui ai faite de rentrer
dans le cabinet et de donner au
pays, comme ministre des Finances,
le bénéfice de son expérience et de
ses talents exceptionnels. J'ai déjà

enrayer la maladie totalement, puis- | Murphy. Il laisse son père et qua-
qu'elle s'attaque au microbe à son ; tre frères: Beverley. laude. Wilmer,
point de contact avec les persun- | Gordon.
nes, les voies respiratoires: nez.
gorge et bouche. !
. [OU—   

EDMOND DAOUST
i Epicier - Boucher

193, Botelier — Tél: 3-0651

| Proposition du
jinformé Son Excellence le gouver- ;
neur général de mon intention de
recommander le colonel Ralston —_— =
pour le portefeuille en question. Son; STURGEON-FALLS. Ont, 8 (P.
"Excellence a cordialement accepté : C.»—Le major J.-B. Allain a propo-
;ce choix et je compte que le colo- !sé aux gouvernements provincial et
nel Ralston prétera le serment d'of- | fédéral de transformer la papeterie

major Allain i

!
 

Sucre 5 livres 30c

avec ordre de S1.00

49c
Thé Noir avec prime.
La livre

fice cet après-midi.

Après notre étroite collaboration
:qui a duré plusieurs années, et vu
!la profonde amitié personnelle que
j'ai pour vous, pour ne rien dire
des services inappréclables que vous
avez rendus au gouvernement et au
pays. il est naturel que f'éprouve un
regret très profond de voir cesser
des relations officieÿes qui ont été
si agréables et si utiles et que. gra-
ce à votre parfait souci du devoir
public. vous avez persisté à pour-
\suivre durant un temps où l'état de
votre santé exigeait un repos comi-
plet. Je suis certain que les citor- 
ens du Canada en général partage- .
,ront le regret qu'éprouvent tous les
| membres du cabinet de votre absen-
;ce à la table du Conseil.

(des très graves inquiétudes qui nous
jont assalllis depuis votre départ
pour la métropole, vous pourrez re-
venir après avoir bénéficié de ce
changement et qu'avant longtemps
votre santé sera complètement ré-
tablie.

| En vous offrant mes meilleurs
voeux et mes mellleures amitiés et
aussi avec Un sens profond de gra-
titude pour votre larale collabora-
tion dans les affaires de l'Etat pen-
dant les années que nous avons pas-
(rés ensemble dans la vie publique.
ije vous prie. mon cher Dunnine.
‘d'agreer l'expression de mes senti-
ments les plus sincères.

| signé)  W. L. Mackenzie King.

Je ne puis qu'espérer qu'en dépit

Café avec prime.
La livre

Farine Five Roses.
Sac de 7 livres

Fèves Clark's,
boite Jumbo

{de l'Abitibi Power and Paper Com-
pany en usine de munitions.
La proposition fut envoyée par

lettres, à M. Ian Mackenzie. miris-

«tre de la défense, à M. Hepburn,
i premier ministre de l'Ontario, et

39c
29c

2 °°" 25c
‘au Dr Hurtubise, de Sudbury. dé- Saucisse livres
i puté Libéral de Nipissing. au lard 2 25c
: Dans sa lettre le major Allain dit Tête en fromage.
que l'établissement possède un Le bol 10c
plancher de 125.00 pieds carrés, “et | Biscuits livres

serait facilement mis en opération”. laveuse 3 25c
"Il ajoute que les matleres premiéres Spaghetti, Macaroni.

5cpeuvent être transporteés facile- Vermicelle. La livre 

  

 

| Entrefilets

 
Le ministre des postes, l'hon, Nor-

man McLarty, possède le pouvoir
d'exercer la censure de tout le cour-
rier a destination du Canada ou de
l'étranger. Voila ce qu'a révélé l'ar-
rêté ministériel établissant la cen-

sure. Ce document a été déposé.
hier, à la Chambre des Communes.
Le ministre des postes a le droit

“d'examiner tout le courrier qu.l
croit nécessaire et de décider de la

“disposition de lettres ou autres ar-
ticles auxquels la censure pourrait
s'objecte:

On a déjà annoncé la censure
d'autres moyens de communication
que la poste.

* « *

Le débat sur l'adresse en ré-
ponse au discours du Trône s'ou-
vrira cet après-midi au sénat.
L'hon, Norman Lambert, libéral
d'Ottawa, proposera l'adoption

de l'adresse et I'hon, J.-E. Pré-
vost, libéral de Saint-Jérôme, la
secondera. Les deux leaders à
la Chambre haute prendront en-
suite part au débat. L'hon, Ar-

;  thur Meighen, leader conserva-
! teur, parlera le premier. Il sera

suivi immédiatement après par
l’hon. Raoul Dandurand. leader
du gouvernement. On prédit que

le débat sur le discours du Trône
i au sénat se terminera aujour-

d'hui même.

|! Lorsque le “livre blanc” renfer-
mant les documents relatifs à la
déclaration de la guerre et des co-

i pies des arrêtés ministériels d'ur-
: gences adoptées depuis le 25 août
dernier furent déposés, le sénateur

Meighen demanda des éclaircisse-
“ments. “Est-ce que la correspon-
.dance du "Livre blanc”, demanda-
(t-il, “renferme aussi le sommaire
: OU le texte des conversations qui
ont eu lieu par téléphone ou des
| communications entre tout inem-
! bre du gouvernement et le haut
| commissaire canadien a Londres?”

“Je voudrais savoir’. continua-t-
À], ©xi la masse d'arrétés ministériels
; déposés au sénat ne renferme que
| des arrêtés ministériels d'urgence.
{ Dans ce cas il me semble que l'on
donne au mot urgence une très

: grande signification”.
REPONSE DE DANDURAND

, Le sénateur Dandurand lui ré-
i pondit que les arrêtés ministériels
déposés représentaient tous les actes
importants du gouvernement depuis
les derniers jours. ‘Je serais heu-
! reux”, dit-il, “de les passer en re-
| vue avec le leader conservateur. Je
‘serai en mesure de répondre demain
,à la question relative aux conversa-
tions ou aux communications avec
le haut commissaire canadien”.

! Le sénat se réunira de nouveau a
{ trois heures cet après-midi.

* so x

C'est le minsitère de la Dé-
fense nationale qui la res-

ponsabilité de l'ouverture et du
i Maintien de camps de concen-

tration et d'internement pour
| les nationaux de pays ennemis

se trouvant au C‘anada. L'arre-
té ministériel donnant de tels
pouvoirs a I hon. Ian Mackenzie
a été déposé, hier, a la Cham-
bre des Communes.
Cet arrêté pourvoit à ce que

le ministre de la Défense nom-
me un officier supérieur de
l'armée qui dirigera les opéra-
tions d'internement. fera rap-
port au secrétaire d’Etal et as-
~umera la tâche de surveillan-
ce et de coordination des opé-

| Tations d'intrrnement par tout
le pays.

| * “ *

Le groupe du Crédit social est le
premirr des partis politiques fédé-
raux À faire connaître son attitude

{ officielle sur les moyens à prendre

(Puur conduire la guerre dans la-
‘quelle le gouvernement a engagé le

pars. À l'issue d'une réunion. te-
j nue hier après-midi, M. John Black-
more a remis aux journalistes, un

 

| communiqué dans lequel le groupe
| du Crédit social se prononce pour
.la conscription totaie des ressources
! financières. industrielles et humai-

ines du pays ‘dans le présent com-
bat en faveur de la chrétienté el
la civilisation”.

M. Blackmore a présidé la réu- ‘
n° 1 de son groupe. Tous les mem-

! bres. au nombre de 16, étalent pré-
(sents. Dans le communiqué trans-
{mis at: journallsies. on prend s3in
| de lier le Crédit social à la Démo-
{cratie nouvelle. M. Herridge, anclen
| Minisire du Canada

|pirtl. assista au caucus. Ce com-
muniqué se lit comme suit: ,ment, et qu'il serait facile de trou-
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UNIVERSITE D'OTTAWA

| DES COURS DE PHILOSOPHIE
"Logique, Psychologie ct Métephysique

seront donnés tous ies soirs (le samedi et le dimanche

exceptés) à 5 h. 20, commençant le 11 septembre. peur

l'obtention des grades universitaires et pour rendre les

brevets d'enseignements permanents.

S’'adresser au doyen des Arts
Téléphone: 3-5656  
  

! “Dans le présent combat en fa-
| veur érn la chrétienté et de la civili-

sation. le groupe du Credit social.
qui représente la Démocratie nou-

| velle à la Chan des communes.
| se prononre pour le principe de ia
i conscription totale des ressources
t financières, industrielles et humai-
,nes. Seule l'adoption de ce prinei-

; pe assurera l'égalité de service et
de sacrifice, qui, à “on tour. garan-
tira la plus grande efficacité du

; Canada. En s'appuvant seulement
is.r ce maximum d'efficacité. le Ca-
Inada sora capable d'accomplir son
‘devoir ”

; CARNET MONDAIN
1 Mes Jeannire ©  FEveline C+A-
tillen, d'Ottaua rant Ae retour d'un
vaoxagn je quelques rermaînre ax

Fes St-Pierre et Miguelor, où ei»
{ant visé eur frère Jenn-Par,

 

+

 

de fer ct de telégraphe.
Les employé: absolument néces-

saires au bon forctionnement des
organismes ci-dessus seront
empts du service mibtaire.

a——— 

Le testament de

Mor Fitzgerald

; Le testament de Mgr George Ed-
“ward Fitzgerald a êté présenté hier
ien cour de tutelle du comté, pour
homologation, par les exécuteurs,
Mile Mary Fitzgerald et M. Charles

Kavanaugh.
La principale bénéticiaire de l'hé-

ritage. qui s'élève a $73.820. sera
Mille Mary Fitzgerald, soeur du dé-
funt, demeurant à 281, rue Nepean.
Elle jouira de l'intérêt durant sa vie
et à sa mort l'orphelinat St-Patrice

en-

Mis n'entretiennent aucune nile

‘à l'égard de l'Angleterre.
| Des rapports nous parvr nnent, Git
le ministère, du mécontentement
des soldats nilemands, stationnes

| dans la ligne Siegtrird, et leurs cil-

‘tiques se font sur les point. sul-

vants.—

{ 1—Les vbris sont trop charpos ve

munitions.

3—Les troupes n'ont eu Gaile à

ligne que quelques Jour: ci Cul

l'air qu'on y respire est tou-isenvona.

3—Que les abris los mieux prate-

| Bes ne sont pas encore hubtitab.es,

‘ parce que non-completes
| q—Les troupes ne soul pas us: 3
nourries

UN VAISSEAU
| EST ATTAQUÉ

 

recevra le capital. P. G.-Havas-

Le chanoine George Prudhomme, LISBOUNNE lé N°1 12 TIM ue

successeur de Mgr Fitzgerald à l'e-y de Lisboa” rhpporte  anjomrdeul

glise St-Patrice. a reçu la somme de! qu'un message du som fil, iutiie

31.000. Il fera dire des messes pour 'vepté à Oporto du vaneur anglos

le repos de l'âme du défunt. ‘ Defender, dit que le vaissean a cé

L'héritage se composne ainsi: ti-  tatagué par un scus-warin non
identifié. la torpille aurait été bane

cée en avant de la proue, Le vice

seau continue sa marche vor: ‘a

Grande-Bretagne.

tres fiduciaires, $68942; dettes ac-
tives et billets a ordre, $3.033; espe-
ces à la banque, $844; autres biens
personnels, $800; vêtements, etc. _

$200. Les annonces vous disent où
Les procureurs sont MM. MacCra-

ken, Fleming et Schroeder. et comment acheter,

 

 

   
Modes d'Automne
Chics conceptions pour tous les
membres de la famille. Profitez

dede notre avantageux mode
versements échelonnés.

 

   

 

  

 

   
  
  

   

    

   

  

 

  

    

Ravissantes nouvelles jupes
avec nouveaux effets de
tournures drapées, jolies
encolures et 6 95

emanches …

D'autres 2,95 a 15.95

Manteaux de Tissu
Garnis de Fourrure

Lignes ajustées et swaggers,
luxueusement garnis des
fourrures les plus en vogue
de Ja saison, Noirs et de
couleurs.

19.50 à 78.00

 

Chapeaux pour Dames

feutres fourrure en fasci-
nouveaux genres el coloris

Riches
nants

  d'automne. Joliment
garnis 3.95

TH Robes pr Fillettes
i f= Crépes de laine. plaids, co-

OQ   

 

   

tonnades, veiours, tweeds
de coton, dans toutes les
plus nouvelles tein- 2 95

.ites automnales

=
NCOMPLETS

pour Garçons
Veston, gilet et 2 panta-
lons. dos de fantaisie, nou-
veaux dessirs et coloris.
Tailles 30 : 34.

Jo 1195 à 17,95
=

SOULIERS pour
Garçonnets et Fillettes

Oxfords noirs et bruns et gen-
res à brides en cuir verni pour
fillettes. Pointures 8 a 3

t

=a”

{@ Oxfords et. oottines de cuir
noir. Pointures 11 a

‘> pour garconnets 1.99

Complets 2 Pantalons
POUR HOMMES

Genres droits et croisés, dans les plus

5

  
   

  

  

nouvcaux worsteds et tweeds. Nou-

veaux dessins et coloris. 24 50

Tailles 34 à 44 *

| BCHAPEAUX
POUR HOMMES

Nouveaux genres d'automne, #>-
unis à bords souples et hom- =
burgs. dans un assortiment ‘,.
complet de nouvelles 3 85 )
teintes . !

Yetements pour toute la famille et meubles

   

aux Ftatzs-

; Unis, qui est Ir chef de ce nouveau:

  

  

 

   

A Ensemble de Chambre

pour la maison. Vous pouvez jes acheter sui-
vant notre mode budgétaire.

 

:Aoid

à Coucher de 18 Pièces

 

Comprenant un mobilier de chambre à coucher de 5
rempli de

$89
VIA4RitesST

pléces, sominfer a cables rigides, matelas
ressorts, mobilier de boudoir de 3 pièces,

paruré couvre-lit de 8 pièces
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